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"Vous avez une double mission : premiè­
rement, la mission de conserver intact votre 
héritage religieux et national; deuxième­
ment, la mission de répandre cet héritage. 
J'ajoute que c’est votre droit de garder votre 
héritage, et votre devoir de le défendre.”

Son Exe. Mgr lldabrando Antoniutti.
délégué apostolique su Canada 

•t à Terre-Neuve.
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Vingt et une républiques, 
un ex-pénitencier, 

et... le Canada
Voilà l'Amérique !---- Le pacte américain de l'O.N.A. entré en vigueur, et

le Canada n'en est pas ---- Le Commonwealth et les Amériques

Vendredi dernier, de par l’enregistrement 
de Costa-Rîca, est entré en vigueur le pacte 
américain de défense conjointe. Costa-Rica 
est la quatorzième des républiques américai­
nes à faire enregistrer officiellement son 
adhésion à l’entente conclue à Rio de Janei­
ro l’an dernier. *

L’ambassadeur de Costa-Rica a signé le 
pacte de l’Organisation des nations améri­
caines (O.N.A.), — et non de l’Union pan­
américaine cofnme persistent à dire les 
agences des Etats-Unis.

Sept autres républiques américaines doi­
vent’ en faire autant.

Il np reste plus, en marge de cette orga­
nisation régionale, que certains petits terri­
toires coloniaux — comme les Guyanes, 
dont une partie a longtemps servi de bagne 
à la France—, et le Canada.

Le Canada ne fait pas partie des Améri­
ques, apparemment. Comme certain médecin 
de Molière qui logeait le coeur à droite et le 
foie à gauche du corps humain, nos gouver­
nants ont “changé tout cela”. Leur géogra­
phie ne ressemble pas à la géographie éta­
blie par le Créateur. Nous ne faisons point 
partie des Amériques, mais du Common­
wealth. —

Puisque nous ne sommes pas une républi­
que!

•
Le Commonwealth se compose des pays 

les plus disparates et les plus éloignés les 
uns des autres: pour les parcourir, il faut 
presque faire le tour du monde.

“Au point de vue militaire, écrit l’un de 
ses défenseurs, la Winnipeg Free Press, le 
Commonwealth ne peut à lui. seul se défen­
dre avec ses ressources propres. Politique­
ment, ses membres sont divisés par leurs 
manières de vivre, qui sont diverses et spé­
cifiques. Economiquement, leurs intérêts de 
base sont souvent centrés en dehors du 
Commonwealth....”

La seule justification du Commonwealth, 
c’est qu’il sa compose de pays jadis conquis 
par l’Angleterre ou colonisés par elle.

N’était ce passé militaire, n’était l’auto­
rité longtemps exercée par la Grande-Breta­
gne, rien ou presque rien ne tiendrait ensem- 
ble des pays aussi éloignés les uns des au­
tres, aussi divers, dont les intérêts entrent 
aussi souvent en conflit, que l’Inde et l’Aus­
tralie, le Pakistan et le Canada, la Grande- 
Bretagne et l’Afrique-Sud, la Nouvelle-Zé­
lande et (hier encore) l’Irlande.

Des intérêts puissants sont nés de l’his­
toire. Et des sentiments surannés tiennent 
encore ensemble des pièces aussi hétérogènes. 
Les uns et les autres sont assez forts pour 
nous tenir dans un cadre artificiel, et pour 
nous faire bouder le cadre naturel, qui est 
l’Amérique.

Le Canada fait partie du Commonwealth. 
Ses gouvernants ne veulent pas qu’il fasse 
partie des Amériques.•

Vingt-et-une républiques forment l’Orga­
nisation des Nations américaines.

La république fait peur aux Canadiens, 
disent ceux qui en sont restés à l’histoire de 
la Révolution française.

M. J.-Honoré Désy, candidat républicain 
dans le comté de Laval-Deux-Montagnes

EXTRETIEXS SUR XOTRE DEFENSE

Et pourtant l’Amérique est le continent 
des républiques libres et indépendantes, des 
peuples jadis coloniaux qui se sont affran­
chis. Ces républiques et ces peuples s’unis­
sent pour défendre leurs intérêts communs, 
suivant une formule assez souple pour ne ja­
mais signifier la “guerre automatique”.

Et nous restons à l’écart. Nous nous enga­
geons, par la Grande-Bretagne, dans d'au­
tres voies qui nous lieront davantage aux 
difficultés européennes et & power politics 
des grandes puissances.

Sans doute, les Etats-Unis y vont eux aussi, 
mais leur force, leurs intérêts et leur nou­
velle conception de l’équilibre mondial les y 
entraîne. Seul pays des deux Amériques, 
nous les suivons — là où ne vont ni le Mexi­
que, ni le Brésil, ni à plus forte raison l’Ar­
gentine. »

Nous allons là où ne vont pas les puissan­
ces moyennes de l’Amérique. Nous n’allons 
pas où vont les puissances moyennes de 
l’Amérique.

Nous avons participé à la Grande Guerre 
II avec une véritable fièvre d’autodestruc­
tion, tandis que ces puissances moyennes 
profitent des événements pour se libérer 
financièrement (Argentine) ou pour s’équi­
per techniquement (Brésil).

Et au lieu d’unir toutes nos énergies pour 
trouver dans le monde de nouveaux marchés, 
nous nous esquintons depuis à “sauver” le 
marché traditionnel de la Grande-Bretagne 
— qui est un lien autant qu’une richesse.

Nous ne sommes pas, comme vingt pays 
de notre hémisphère, comme quinze pays 
moins peuplés et moins vigoureux que le nô­
tre et qui se situent en Amérique, nous ne 
sommes pas indépendants. Nous ne vivons 
pas en république.

•
Sans doute, l’indépendance comporte des 

risques — comme l’âge adulte comporte des 
risques.

Mais, ainsi que l’écrivait dans Moniréal- 
Matin M. Roger Duhamel:

Nous nous demandons en quoi, par 
exemple, la République du Canada ne 
pourrait pas continuer, comme par le 
passé, à entretenir des relations cordia­
les avec la République des Etats-Unis 
ou la République du Mexique. En quoi 
notre appartenance à une formule de 
coalition périmée, héritée du vieil em­
pire britannique, peut-elle efficacement 
contribuer à notre sécurité? (22 novem­
bre).

Vingt-et-une républiques, quelques colo­
nies minuscules dont un ancien bagne, et.... 
le Canada: Voilà l’Amérique!

Nous croyons notre pays aussi capable 
d’être indépendant que la Bolivie ou le Chili. 
Nous estimons que le Canada fait partie des 
Amériques au même titre que les vingt-et- 
une républiques de l’O.N.A. Et nous défen­
dons cet “idéal républicain” dont M. Roger 
Duhamel a écrit justement qu’il “anime tous 
les véritables Canadiens”. (Montréal-Matin, 
le 16 novembre).
6-XH-48 André LAURENDEAU

BLOCS -NOTES
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Le Pape et le prix Nobel
I ue petite dépêche annonçait 

l'autre jour nue le comité sué­
dois qui est chargé d’attribuer le 
prix Nobel pour la paix n avait 
point jugé à propos, cette année, 
de désigner à cet honneur un ti­
tulaire quelconque.

Le fait semble étrange.
II est évident qu'au milieu de 

toutes les rumeurs de guerre qui 
courent le monde, des prépara­
tifs de guerre qui se poursuivent 
un peu partout, il serait assez 
difficile de désigner un homme 
publie qui paraîtrait avoir à ce 
haut honneur un droit incontcs- 
tahle.

Mais il y a le Pape.
Et l'atmosphère belliqueuse 

qui enveloppe présentement no­
tre univers ne fait que metlri: 
dans un plus brillant relief 
Véchit, la splendeur et la mulli- 
plicité des interventions de Sa 
Sainteté en faveur de la paix.

Cvtlc haute voix domine le 
inonde, rappelle incessamment, 
par-dessus les clameurs hostiles 
et 1er, passions de toutes sortes, 
l'intérêt supérieur de ’.’humani­
té et les bienfaits de la paix.

Personne ne fait en ce sens 
une plus haute, une plus élo­
quente prédication et ne s'em- 
p'n'e non plus, avec une plus tc- 
n ice. une plus magnifique géné- 
ro té à panser les plaies de la 
guerre.

Evidemment, il n'est pas be- 
soin du prix Nobel pour donner 
à la parole du Vicaire du Prince 
de la Paix «on plein retentisse­
ment: mais l’offrande matérielle 
qui accompagne l'attribution du 
prix eût tout de même permis 
au Souverain Pontife d’ajouter a 
l:i somme de scs bienfaits en la­
veur des victimes de la guerre.

Et ro geste — nous ignorons 
quel motif M pu l’empêcher —

n’eût sûrement diminué ni le 
pre.slige, ni l’autorité des mem­
bres du comité.
Témoignage

il faut mettre en aussi grand 
relief que possible les fortes pa­
roles que prononçait, lors du sa­
cre de Mgr Percival Caza, évêque 
auxiliaire de VaDeyfield, le dé­
légué apostolique, S. Exc. Mgr 
Antoniutti.

Elles constituent, en même 
temps que le rappel d’une cruel­
le vérité, l’un des plus beaux té­
moignages qui aient été rendus 
à la générosité des nôtres.

L’opposition à nos écoles, 
disait donc Mgr Antoniutti, 
n’a pas été fuite seulement 
par la néfaste idéologie nazie; 
celte opposition n'est pas fai­
te seulement an delà du ri­
deau de fer: nous constatons 
avec infiniment de regret que 
même pas loin de nous ion 
méconnait les droits des pa­
rents catholiques d’envoger 
leurs enfants à l'école catholi­
que. Or un pouvoir qui ne 
veut pas reconnaître la liber­
té des écoles catholiques est 
un pouvoir qui ne tient pas 
compte de la volonté de ses 
sujets, et par là méprise les 
droits de ses citoe/ens, leur 
niant ce que la vraie démo­
cratie réclame.

.. Constatant les difficultés 
et les obstacles que plusieurs 
évêques rencontrent dans la 
réalisation de leur mandat 
apostolique vis-à-vis de la de­
fense des droits de l’Eglise 
d’avoir ses écoles, il m’est 
agréable de rendre hommage 
à l’esprit qui préside encore 
an Canada français dans ce 
domaine important. C’est un 
fait que, dans la province de 
Québec, la minorité non ca­
tholique jouit, dans le domai­

ne de l’éducation, d’une situa­
tion qu'aucune uutre provin­
ce ne donne aux minorités. Et 
je crois qu’on n’insiste jamais 
assez pour rappeler ce fait, et 
pour reclamer le même traite­
ment en faveur de tous les 
catholiques, qui ont droit 
d’avoir leurs écoles; car c’est 
aux parents, et non à l'Etat, 
de choisir pour les enfants 
l’école qui correspond le 
mieux à leurs principes reli­
gieux et éducatifs; d'autre 
part, c'est à l’Etat, et aux au­
torités civiles responsables, 
d’assurer aux parents le libre 
exercice de ce droit. 
il ne faut point que la durée 

d’une injustice finisse par en fai­
re oublier l’existence et la gra­
vité.

Lc$ nobles paroles de Son Ex­
cellence Mgr Antoniutti nous 
le rappellent avec une particu­
lière autorité.
Un sénateur acadien

M. J.AVellie Comeau, ancien 
instituteur, ancien ministrs dans 
le cabinet de la Nouvelle-Ecosse, 
ancien membre du Conseil légis­
latif de sa province, mêlé à la 
vie politique de sa région depuis 
une quarantaine d’années, vient 
d’ètrc fait sénateur.

Il succède au sénateur Robi- 
chaud, décédé depuis quelque 
temps déjà. Sa nomination, dit 
l’Evangilfne du 4 décembre, ne 
manquera pas de réjouir les Aca^ 
diens: même s’ils attendaient cet­
te nomination avec une certaine 
impatience, il restait toujours un 
certain degré d’incertitude que 
l’annonce officielle a dissipé.

La nouvelle, ajoute -1 - elle, 
est particulièrement réjouissante 
pour les Acadiens de la Xouvelle- 
Ecosse, qui étaient privés de lout 
représentant à Ottawa depuis la 
mort du sénateur Robtchaud.

Après avoir noté le rôle poli­
tique considérable tenu par M. 
Comeau dans sa province. 
VEvangéline fait observer qu’il

(Suite i la page t)

Il fera la lutte au candidat libéral
Il Ta annoncé officiellement ce matin---- Une lutte de toute première

importance s'engage---- Le credo de M. Désy

M J.-Honoré Désy, de Ste-Dn- 
| rothée, a confirmé, ce matin, la 
irumeur voulant qu’il se présente 
; comme candidat républicain à 
l'élection fédérale partielle dans 

''le comté de Laval-Deux-Monia- 
gnes, le 20 décembre prochain.

M. Désy fera donc la lutte au 
candidat libéral officiel, M. lyéo- 
nold JJemers. La campagne étee- 
lorale s’ouvre cet après-midi par 
la mise en nomination qui a lieu 

, à Stc-Rose.

Dans Digby

Dernière semaine 
de campagne

La Conférence des Associations canadiennes de Défense nationale
a étudié les problèmes de notre défense au cours idc son congrès I , , .
à peine terminé aux quartiers généraux de l’Armée, à Ottawa. Lu Les 9ros canons des Dois partis en
C.A.D. est une fédération civile de douze associations groupant 
plusieurs des anciens officiers de nos diverses armes. On voit 
ici en entretien, de gauche à droite : le brigadier R. J. i.each, 
d’Ottawa, secrétaire-trésorier de la C.A.D.; le brigadier H. M. 
Elder, de Montréal, président démissionnaire, et le major-général 
A. B. Matthews, de Toronto, nouveau président. —(Photo C. P.)

L'ex-garnison de Soutchéou
sérail de nouveau encerclée

Nankin n'aurait plus de forces libres que celles de la 
ligne de la Houai — La Chine a reçu des Etats- 

Unis trois fois moins que la Grèce et la Tur­
quie — Flot de réfugiés chinois en Bir­

manie — 10,000 réfugiés péris­
sant dans deux naufrages

présence entreront- dans la lutte 
au cours de la semaine

Nankin, B. (A.P.) — La radio 
communiste de Chine prétend, 
aujourd’hui, que les armées rou­
ges de ce pays ont encerclé d’une 
manière parfaitement ‘‘étanche” 
les trois groupes d’armées natio­
nalistes qui formaient jusqu’à 
ces derniers temps la gammon 
de Soutchéou et qui se dirigent 
maintenant vers le sud en cher­
chant à parvenir à Nankin.

Si la nouvelle communiste est 
vraie, cela signifie qu’il ne reste 
plus à la disposition du gouver­
nement nationaliste de troupes 
entièrement libres de leurs mou­
vements que celles, de qualité 
inférieure, qui gardent la nou­
velle ligne de défense de la ri­
vière Houai, à 100 milles au 
nord-est de sa capitale.•jf

Nankin, 6. (A.P.) — Trois 
groupes d’armées nationalistes 
— les 2èmc. 13ème et Ifième — 
lancent aujourd’hui, des attaques 
désespérées vers le sud. dans un 
effort pour briser le blocus com­
muniste et empêcher les rouges 
chinois de faire maintenant por­
ter leur attaque principale sur 
la ville même de Nankin.

Ce» trois groupes d’armées, à 
l’effectif total de 110,000 hom­
mes, formaient encore au début 
de semaine dernière la garni­
son du grand centre ferroviaire 
de Soutchéou, à plus de 200 mil­
les au nord de la capitale natio­
naliste.

Dans leur poussée vers le sud, 
les troupes nationalistes cher­
chent à venir au secours d’nn 
autre groupe d’années, le 12èmc, 
encerclé dcmiis deux semaines 
autour de Souhsien, à 45 milles 
au sud de Soutchéou et menacés 
d’anéantissement complet pro­
chain.

Mais, d’après les observateurs 
militaires étrangers, l’ancienne 
garnison de Soutchéou devra 
d’abord songer à sa propre sûre­
té, car elle a dû incendier ses 
dépôts avant de quitter cette 
ville et ne peut plus compter 
maintenant que sur les muni­
tions et les vivres qu’elle est ca­
pable d’emporter avec elle- 
même.

Une bataille entre ces trois 
groupes d’armées et les 125,000 
hommes que le général commu­
niste Tchcn Yi masse en ce mo­
ment en _ travers de leur route 
pourrait être dcaisivc pour l’ave­
nir de la Chine, car l’ex-garnison 
de Soutchéou forme le groupe 
de soldats le plus nombreux et 
le mieux exercé de toutes les 
forces nationalistes.

Des dépêches chinoises rap­
portent que 20,000 soldats com­
munistes bien munis d’artillerie 
ont réussi à parvenir à seule­
ment 60 milles au nord-est de 
Nankin. Ces dépêches donnent 
une certaine confirmation à la 
rumeur largement courante que 
Jes Rouges ont pu s’infiltrer jus­
qu'à la rive nord du fleuve Yang- 
tsc. On va jusqu’à dire que qirel- 
ques détachements communistes 
ont passé sur l’autre rive — celle 
de droite — et se trouvent dans 
le voisinage de Nankin même.

* * *
Washington, fi (A. P.) — Le 

gouvernement américain a révé­
lé aujourd'hui avoir fourni à la 
Chine depuis 18 mois un équi­
pement militaire d’une valeur d* Formosa.

totale de $63,000,000, soit moins 
que le tiers des secours du me­
me genre qu’il a apportés dans 
le même temps à la Grèce et à la 
Turquie, soit $230,000,000. On 
peut s’attendre que la publica­
tion de ces chiffres renforclsse 
le plaidoyer de l'épouse du pré­
sident de la Chine, Mme Tchang 
Kai-Chek, en ce moment à Wash­
ington pour y réclamer une aide 
plus abondante aux armées na­
tionalistes chinoises. Au dire des 
milieux chinois de Washington, 
Mme Tchang propose aux Etats- 
Unis un programme de secours 
militaires et économiques qui 
entraînerait une dépense d’un 
milliard de dollars par an pen­
dant les trois prochaines années. 

* * *
Rangoon, Birmanie, G (A.P.) 

— La Birmanie manifeste des 
craintes notables devant le flot 
de réfugiés chinois qui commen­
ce maintenant de l’envahir. On 
croit en effet que plusieurs com­
munistes déguisés en réfugiés 
chercheront à se glisser parmi 
les milliers de fuyards oui pas­
sent de la province de «ounan, 
au sud de la Chine, à la Birma­
nie voisine. Les Birmans se trou­
veraient ainsi à faire face à une 
menace rouge au nord de leur 
pays, alors qu’ils doivent déjà 
«affronter une révolution com­
muniste à l’est. De ce côté, deux 
bandes d'allégeance différente 
sont à J'oeuvre: ce sont le grou­
pe du Drapeau Blanc, de pure 
adhérence staliniste, et celui du 
Drapeau Ronfle, forme de parti­
sans des doctrines de l’ancien 
chef rouge Trotsky.

Changhaï, 6. — (A.P.) — Une 
dépêche parvenue en retard à 
Changhaï révèle que phi s de 
0,000 Chinois auraient perdu la 
vie dans l’explosion et le nau­
frage au début du mois dernier 
d’un navire chargé de réfugiés 
qui s’apprêtaient à quitter le sud 
ne la Mandchourie. Cette catas­
trophe, si la nouvelle en est con­
firmée, serait la pire qu’on 
ait encore enregistrée en temps; 
de paix dans l’histoire maritime i 
de tous les pays. Une chaudière I 
aurait fait explosion sur un car­
go marchand non identifié qui 
transportait une partie de la 
52e armée nationaliste évacuée 
de Yinkéou. L’explosion aurait 
fait sauter toutes les munitions 
se trouvant à bord et fait pé­
rir toutes les personnes embar­
quées. Ce désastre viendrait s'a­
jouter à celui qui a fait plus de 
3.200 morts quand le paquebot 
“Kjangya" a coulé vendredi soir 
près de Changhaï. On croit que 
près de 4,000 réfugiés se trou­
vaient sur ce paquebot dont on 
a retiré déjà 536 survivants ainsi 
que 200 cadavres. Un examen 
par scaphadrier laisse entendre 
que ce naufrage n’est pas dû à 
un accident mais que le navire 
a plutôt frappé une mine sous- 
marine à la dérive.

Le total des morts chez les ré­
fugiés chinois pour la fin de se­
maine atteint donc ainsi, tel que 
rapporté, près de 10,000 person­
nes, car il faut encore ajouter 
aux catastrophes précédentes 
•r.°is autres accidents fatals. 25 
réfugiés, surtout des femmes et 
«les enfants, so sont tués dans 
1 écrasement d'un avion sur l'ile

Kenlville, N.-E., 6 (C.P.) — 
Toutes les organisations sont en 
pleine activité aujourd’hui, com­
me les trois partis politiques qui 
contestent l'élection complémen­
taire fédérale du J3 décembre 
prochain, dans le comté de Big- 
hy-Annapolis-King, se préparent 
à la dernière semaine de cam­
pagne électorale.

Les gros cations des différents 
partis entreront dans la lutte au 
coiys de cette semaine.

Par suite de la démission de 
M. J. L. llsley, ancien ministre 
dqp Finances et de la Justice, 
une élection a été rendue néces­
saire dans ce comté. Trois can­
didats .sont sur les rangs 'dans 
la présente lutle: MM. J. D. Mac­
kenzie, libéral; George C. Nolan, 
nrogrcssiste-conservateur; et L. 
R. Shaw, C.C.F.

Le parli C.G.F. tiendra vingt- 
sept assemblées au cours de la 
dernière semaine de la campa­
gne électorale, tandis que M. 
Gordon Graydon, député fédéral 
de Pell, esl entré dans la lutte 
pour les progressistes-conserva­
teurs. M. ,1. Coldwell, leader na­
tional de la C.C.F., est dans le 
comté et dirige lui-même la cam­
pagne de son Parti. Pour les li­
béraux. MM. Gardiner, ministre 
de l'Agriculture, Winters, minis­
tre de la Reconstruction. Martin, 
ministre de la Santé, le sénateur 
Robertson, et M. llsley, vien­
dront en aide à M. Mackenzie.

M. George Drew, leader natio­
nal du parti progressiste-conser­
vateur. viendra porter la parole 
aussi en faveur de son candidat.

Le comté compte 154 poils oui 
ouvriront à 8 h. de l’avant-midi 
et fermeront à 6 h. du soir, le 
13 décembre prochain.------- -----— « -ivm----------------
Pas d'augmentation

du coût de la vie
Ottawa, 4 (G.P.). — Pour la 

première fois en 21 mois, l’in­
dice du coût de la vie n’a pas af­
fiché d’augmentation au cours 
du mois d’octobre, selon le Bu­
reau fédéral de la statistique.

Le Bureau a rapporté aujour- 
d’hui qu’au 1er novembre, l’in­
dice du coût dp la vie était de­
meuré inchangé à 159.6 points, 
cotations du 1er octobre. I.a ha­
se de l’indice de 100 points avait 
été fixée sur la moyenne de 
1935-39.

Au premier novembre l’an der­
nier l’indice marquait 143.6. En 
octobre lp prix des denrées a 
baissé de 205.5 à 204.7. Les di­
minutions dans les prix des vian­
des et des légumes ont contre­
balancé l’augmentation dans le 
prix des oeufs.

Le candidat républicain a dé­
jà fait de la politique active en 
1944. alors qu’il se présenta com­
me candidat du Bloc populaire 
canadien dans le comté de Mont­
réal-Mercier. Il a aussi joué un 
rôle important dans l’ensemble 
de ce mouvement.

La lutte dans le comté de La­
val-Deux- Montagnes, qui so ter­
minera le 20 décembre prochain 
par l’élection du sucesseur de M. 
I.ignori Lacombe, nommé magis­
trat à la Cour des sessions, sera 
très ardente, prévoit-on.

Les deux candidats eh présen­
ce sont bien connus dans le com­
té et tous deux jouissent d’une 
bonne réputation auprès de 
leurs concitoyens.

Cette lutte sera certainement 
fertile en déclarations de tou­
tes sortes, mais plusieurs v 
voient une lutte entre un parti 
ou les aspirations des Canadiens 
à la République.

Le credo de M. Déty
Le candidat républicain nous 

communique la déclaration sui­
vante qui renferme toutes ses 
opinions politiques:

Je soussigné, J.-Honoré Désy, 
de Sainte-Dorothée, comté de 
Laval-Deux-Montagnes, candidat 
républicain à l’élection complé­
mentaire du 20 décembre, par­
lant sur l’honneur, affirme so­
lennellement ce q. * suit comme 
mon credo politique.

1- -Je crois que la destinée na­
turelle des peuples majeurs est 
l’indépendance.

2- Je crois one la route et la 
condition essentielle du progrès 
matériel et spirituel d’un peu­
ple. c’est l’indépendance.

3- --Je crois nue le Canada, ma 
patrie, par la foi des traités, des

pactes, des conférences impéria- 
les et par révolution naturelle 
est maintenant mûr pour son in­
dépendance et ne peut reculer 
devant cette tâche et ce devoir.

4—Je crois que le Canada 
étant pays d’Amerique, doit con­
duire sa politique comrn tel sans 
peur, sans bassesse, sans com­
promis.

5 Je crois que l’avenir du 
Canada est en Amérique et 
qu’aussi longtemps qu’un lien 
quelconque semblera rattacher 
notre pays à un système politi­
que européen nous aurons à souf­
frir, à combattre et à payèr pour 
les erreurs de ceux qui profitent 
du maintien de ce lien.

6 — Je crois, comme Canadien, 
que ce pays appartient aux Cana­
diens et que nous avons le droit 
inaliénable d’avoir un gouver- 
nement de notre choix qui ne 
doive allégeance à nul autre qu’à 
nous.

7 — Je crois que nos fils ont 
droit que nous leur cédions une 
patrie bien à eux, libre de sa 
politique et maîtresse de ses des­
tinées.

8 — Je crois que l’immense 
majorité des Canadiens pensent 
comme moi. C’est pourquoi je 
m’engage à supporter tous ceux 
qui préconisent ces idées et à 
combattre tous ceux qui s’y re­
fusent.

9 — C’est pourquoi je m’en­
gage à promouvoir partout et 
par tous les moyens en mon pou­
voir, de toutes mes forces, par 
la parole, par l’exemple, par la 
plume et de mon argent, et s’il 
le faut de ma vie, l’indépen­
dance du Canada.

En foi de quoi j’ai signé cette 
déclaration solennelle et irrévo­
cable : vive la république du Ca­
nada.

(signé) J.-Honoré DESY.

Les grèves de débardeurs enfin 
terminées sur les deux côtes

Les 28,000 débardeurs et sympathisants en grève de­
puis trois mois sur la côte du Pacifique ont enfin 

repris le travail — Une perte de $380,000,- 
000 pour les armateurs

San-Francisro. 6 (A.P.) — La 
navigation marchande a pu re­
prendre en entier aujourd’hui 
sur la côte américaine du Paci­
fique, après un arrêt de 95 jours 
qui est venu bien près d’être la 
plus longue de l’histoire de cet­
te région. Cinq unions de dé­
bardeurs et d’arrimeurs mem­
bres de la Fédération américai­
ne du travail et comptant 28,000 
membres, avaient fait leur choix 
ces jours-ci avec les patrons ma­
ritimes; niais l’union des ma­
rins, alliée elle aussi à la F.A.T., 
bien que ne s’étant pas mise elle- 
même en grève, avait retardé la 
reprise du travail jusqu’à ce 
qu’c 11* eut obtenu certaines ga­
ranties syndicales des arma­
teurs. La grève avait immobilisé 
280 navires et coûté $380,000,- 
000 à l’industrie américaine de 
la navigation marchande sans 
parler des pertes subies par di­
verses autres industries dont 
cette grève avait suspendu les 
importations ou exportations. 
Seuls les navires-citernes et les 
cargos au service des forces ar­
mées avaient nu continuer d’être 
chargés et déchargés. La grève 
frappait tous les ports de la côte, 
à l’exccntion de celui de Taco­
ma Etat de Washington.

On a pu lever l’embargo qui

frappait toutes les messageries 
ferroviaires à destination de ces 
ports. Il faudra probablement de 
deux à trois semaines pour venir 
à bout de l’encombrement des 
quais et hangars. La grève avait 
forcé les autorités américaines à 
établir des services de trans­
port d’urgence par camions, pé­
niches et avions de transport 
vers des possessions lointaines 
comme l’Alaska et les îles Ha­
waii. Elle avait commencé le 2 
septembre quand l’association 
des patrons de quayage et celle 
des armateurs avaient repoussé 
les dchiandes d’augmentation de 
salaires des débardeurs. Ces der­
niers avaient pu obtenir le con­
cours des unions de cuisiniers et 
stewards, de sans-filistes, de mé- 
canirirns de marine et de pom­
piers de marine. Sauf celle-ci, 
qui est indépendante, toutes les 
autres font partie «lu congrès des 
organisations industrielles (C.l. 
O). Elles avaient convenu de ne 
reprendre le travail que quand 
toutes auraient obtenu de nou­
veaux contrats collectifs de tra­
vail. I.es débardeurs ont finale­
ment décroché la hausse deman­
dée de 15 cents l’heure, qui porte 
leur salaire à $1.82 et le maintien 
temporaire du système actuel 
d’engagement.

L'ACTUALIT E

Est/ce qu’y vont/y y aller?
Les anciens ont gardé un sou­

venir vivace de D.-A. Lafortune, 
cc député libéral dont les repar­
ties cocasses avaient l’art de dé­
sarçonner le contradicteur et 
d’amuser l’auditoire.

D.-A„ comme nn l'appelait fa­
milièrement. défendait un jour 
en assemblée contradictoire la 
marine de guerre de son chef, sir 
Wilfrid Laurier. Il expliquait 
que le Canada était tenu de par­
ticiper aux guerres impériales et, 
dans une tirade faite d'interro­
gations successives, il demandait 
à scs auditeurs comment 1rs sol­
dats canadiens pourraient aller 
au secours de l’Angleterre s’il n‘y 
avait pas de vaisseaux pour les 
transporter.

— "Est-ce qu'u vont-y y al­
ler... à pied?

— Est-ce qu’y vont-y y,aller... 
en canots d écorce?

— Est-ce qn'u iwnt-y y aller... 
en charrettes à boeufs?

— Est-ce qu'y vont-y y alter.., 
en gros chars?

— Est-ce qu’y vont-y y aller... 
en bicycles à pédales?

- Xon, mesdames et mes­
sieurs; il nous faut des bateaux 
pour envoyer nos soldats de 
l'autre côté."

Cette tirade nous revenait en 
mémoire l'autre jour en lisant 
les propos indignés proférés par 
M. Duplessis contre le Devoir, 
parce que celui-ci s'était permis 
de trouver scandaleux que le 
premier ministre voyageât dans 
l’avion particulier de M. .Iules 
Timmins. Et M. Duplessis d’énu­
mérer sur le Ion indigné tous les 
moyens de communications qu'il 
ne pouvait pas prendre pour 
niter visiter Ir royaume des MM. 
Timmins et Hanna.

"Est-ce qu'on était-y pour y 
aller... à pied?

Est-ce qu’on était-y pour y al­
ler... en automobile?

Est-ce qu'on ètait-y pour y al­
ler... en bateau?

Ksl-ce qu'on était-y pour y al- 
m chemin de fer?

Il n'g a qu'un seul moyen pour 
sc rendre dans VUngava, l’avion, 
et nous l'avons pris.”

M. Duplessis a raison: il faut 
prendre l'avion pour se rendre 
dans rUngava. Seulement il n'esl 
pas nécessaire que le premier 
ministre se fasse, voiturer par M. 
Jules Timmins: c’est trop dan­
gereux pour la silicose.

La province de Québec pos­
sède des avions pour combattre 
les feux de forêts, pour trans­
porter ses équipes d'arpenteurs, 
pour faire de la cartographie 
aérienne, pour ensemencer les 
lacs de fretin, pour bombarder 
les marsouins.

Mais pour faire voir au pre­
mier ministre du Québec les dé­
pôts de ruinerai de fer de l’Un* 
gava, il faut M. Jules Timmins. 
M. Taschereau se faisait élire 
au conseil d’administration des 
grosses compagnies. M. Duples­
sis y fait élire ses amis. La tech­
nique est différente, mais la 
caisse électorale ne s’en porte 
que mieux.

U RABACTALaBMK.
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Banquet des employés 
du Commerce de Rimouski

Banquet annuel du Syndicat des employés du 
commerce de Rimouski — L'organisation profes­
sionnelle: une force — "Nous garderons ce que 
nous avons gagné"

L'Immaculée
Conception
‘‘l'n grand ligne appw 
dans le ciel.” (Apoc. 12,

Soixante instructeurs de ski Nécessité de
réunis à Saint-Donat

L'école annuelle de ski — Une technique uniforme 
pour tout le Canada

l'orientation 
chez les jeunes

mmt 
1)

l,c Syndicat îles employés du 
commerce de Himouski a donné 
un banquet a l’hotcl Saint-Louis 
de Rimouski, le 25 novembre 
dernier. Bien près de 125 per­
sonnes ont pris part à la fête 
organisée exclusivement pour 
les membres du Syndicat.

A la table d’honneur, on re­
marquait: M. et Mme J.-Alfred 
D’Amours, M. et Mme F.-X. Le- 
garé, M. Gérard Daneause, Mlle 
Joséphine Paquet. M. Maurice 
Lanuel. Mlle Yvette l.angis, M. 
Georges Lemay. Mlle Jacqueline 
Thibault, Mlle Rita Roy, M. et 
Mme Orner Demontigny.

De courtes allocutions ont été 
prononcées par des officiers du 
Syndicat et le banquet fut suivi 
d’une partie récréative à laquelle 
prirent part tous les convives.

Allocutions
Le président du Syndicat. M. 

J.-Alfred D’Amours, a tenu à re­
mercier tous les membres du 
Syndicat qui ont bien voulu par­
ticiper au banquet, particuliére­
ment les officiers et les offieières 
du Syndicat qui so sont dévoués 
pour l’organisation.

“C’est la première fois, dit M. 
D’Amours, que le Syndicat des 
employés du commerce de Ri- 
uiouski organise une fête pour 
tous ses membres.”

“[.’organisation syndicale des 
employés du commerce a donné 
au cours de l’année un magni­
fique exemple de cohésion et de 
fraternité. Il ne fait pas de doute 
que les quelques centaines de 
membres du Syndicat recrute­
ront cette .année autant de mem­
bres mie le Syndicat en compte 
actuellement. Une semaine de re­
crutement sera organisée et cha­
que membre emmènera au Syn­
dicat un nouveau membre. Et le 
lour de doubler les rangs sera 
ainsi joué.”

M. Lucien Rioux, secrétaire du 
• Syndicat, a ensuite pris la pa­
role. “Le Syndicat a obtenu au 
cours de l’année des résultats 
satisfaisants. Plusieurs Contrats

de travail sont actuellement en 
foree et on amélioré quelque peu 
le sort des employés du com­
merce et des employés de bu-1 
r

L’Immaculée Conception do­
mine l’histoire de 
figure apparaît comme un "âge 
d’espérance dans le tableau de 
la chute originelle et. après avoir 
plané sur les millénaires inter-

Avis de décès
LANGLOIS. — A Outremont, le 

5 décembre 1948. à l’âge de 70 
ans, est décédée Yvonne Lamou- 
roux, épouse de Mendoza Lan­
glois, courtier. Les funérailles 
auront lieu jeudi le 9 courant. Le 
convoi funèbre partira de sa de­
meure no 5tf> avenue Rloonifield, 
à 8 h. 45. pour se rendre à l’égli 
se Saint-Vialeur d’Outremont, où 
le service sera célébré à 9 heu­
res, et de là an cimetière de la 
Côte des Neiges. Parents et amis 
sont priés d’y assisler sans autre 
invitation.

MAR SO LA LS. - - A Saint-Jac­
ques de Montcalm, le 4 décem­
bre, est décédée Mlle Elisabeth 
Marsolais, soeur de M. Joseph 
Marsolais. des réyérendes Soeurs 
Marie-Thérèse de Jésus, Marie- 
Bernardine. Marie - Anne - Alice, 
îles Soeurs de Sainte-Anne, Eu- 
mirailles, le 7 décembre, h 9 h. 
30 en l’église paroissiale.

protéger efficacement tous les 
employés, il faudra que la très 
grande majorité des employés 
travaillant dans le commerce ou 
dans des bureaux donnent leur 
adhésion à l’organisation syn­
dicale.

L’union fait la force. Lue for­
ce non lias pour réprimer 
les droits légitimes des em­
ployeurs... non; mais, une force 
qui servira les intérêts des sa­
lariés pour tout ce qui regarde 
leur travail.”

“C’est l’intention du Syndical 
d’organiser des cours de nature 
à spécialiser les employés du 
commerce en leur donnant une 
plus grande compétence. Ces 
cours devront être intéressants, 
et pour cela, il sera peut-être op­
portun que ces cours prennent la 
forme d’un “concours”. “L’on a 
assez dit l’urgente nécessité de 
constituer des organisations syn­
dicales, et pour les employés du 
commerce et de bureau, le fait 
de s’être organisé en Syndicat 
est une réalité avec, laquelle il 
faudra désormais compter.”

if. F.-X. Legaré, organisateur 
du Conseil central de Rimouski, 
a terminé la série des allocu­
tions. “La collaboration patro* 
nale-ouvrière peut faire beau­
coup pour l’amélioration des 
conditions île vie de chacun, 
niais, a condition, que les deux 
parties soient réellement sincè­
res. C’est à ce prix que la res­
tauration sociale que nous avons 
le .devoir d’instaurer dans notre 
milieu s’accomplira. Comme le 
rappelait dernièrement un spé­
cialiste: ce n’est pas avec un ca­
deau de Noël que l’on se dé­
chargera de ses obligations de 
conscience. Et ceux-là qui 
croient pouvoir se dispenser des 
enseignements de l’Eglise en 
matière “syndicale” sont ceux- 
là qui en ont le plus besoin...”
“Le paternalisme et les meil­

leures intentions ne valent rien. 
Il faut se départir de l’égoïsme 
et du parti pris et collaborer vé­
ritablement en donnant aux em­
ployés l’occasion d’adhérer à 
leur organisation syndicale. Il 
n’est pas de conditions, ni de 
raisons qui puissent empêcher 
cette occasion à fournir. C’Est à 
ce prix encore que la paix so­
ciale régnera dans notre milieu. 
Car. il ne faut pas le. rarher; il 
existe certains malaises; peut; 
être pas très grands; mais, qui 
peuvent s’agrandir, se répandre 
et créer des désordres sérieux. 
Pour tout dire en un mot: l’on 
doit réaliser notre siècle avec 
tous ses problèmes et. agir en 
conformité des enseignements 
des meilleures autorités.”

l'humanité.

St-Donal. 6 fDe notre envoyé 
spécial, François Zalloni). — 

iception cto- 0tlI()iqiie )es Laurentides n’aient 
humanité. Sa ^as (,ncorc revêlu leur manteau 

de neige,, c’est avec grand en­
thousiasme qu’une soixantaine 
d’instructeurs de ski sont en ce 
moment réunis à l’hôtel Jasper- 
cn-Québec pour y suivre des 
cours de ski et obtenir, éven­
tuellement, le diplôme qui fera 
d’eux des instructeurs qualifiés.

Au cours d’une conférence de 
presse, à laquelle assistaient un

Dans
divise les 
en deux parts

i rr......-n vûnt i grand nombre de représentantsta (.enesv, 1 Esput-S.un | (|p ,a presse canadienne et nme- 
es descendants rieaine. M. Louis de Passille a

parts irréconciliables. . noter. hier, que les ama-
ii prendra comme chef UY ki nein................. ’est la postérité du Ser- .'/‘i-autre d’i

pent; celle qui se rangera sous, ^ ^ (:.ma(ta
1 étendard de la ' ir'g* • R . ,.ours (je ski selon 
parce que Marie est Immaculée |

celle qui prendra comme chef. s (lp sk
Satan, c’est la.postérité du Sei:|hôtd a i’autre, d’un bout à l’au-

ct suivre des 
une techniqueparce que Marie esi immacuiec ■ 

dans sa Conception qu’elle peut 
servir de signe de ralliement à 
l'armée di* élus et qu’elle peut 
mettre le pied sur la tête du Ser­
pent impuissant. Jamais un ins­
tant elle ne fut en son pouvoir, 
et c’est de toute son âme qu’elle 
emploie sa souveraine puissance 
à arracher ses fils au prince des 
ténèbres.

‘Les problèmes qui s'agitent à 
l'heure actuelle exigent tue l'o-

Livraison immédiat*

POMMES
MacINTOSH

de FRELIGHSBURGqui sera toujours la même, puis­
que les instructeurs, maintenant |
qu’on 1rs reunit une fois 1 an I . . , , . , . .
dans les Laurentides. auront été pinion publique soit bien eclai-, cuei||jes £ |Q majn( enveloppées individuellement, dons des boîtes 
ffirmes à une technique identi- réc sur l’importance des evene-

ments dont dépend l’avenir du cartonnées ce ’/2 minot TOUTES DES MacINTOSH EXTRA-FANCY, 
monde”, déclarait hier M. Léon _ _
Loi-tic. président de la .Société Livraison IMMEDIATE. Donnez votre commande gC)

formés a
q /;‘’est ce qui fait la grande dif­
ference des années passées, lors- 
qu’en notre pays, des instruc­
teurs étrangers venant de Suisse, 
de Norvège. d’Autriche et de 
France, enseignaient chacun une 
technique différente qui portait 
les élèves à confusion quamf ils 
voulaient aller d’un endroit de 
villégiature à un autre. .

Le cours annuel de ski, a l’in- 
tention des instructeurs, a été 

peuvent aller d’un i inauguré il y a plus de dix ans.
...................... Cette année, il a commence le

2 décembre dernier et il sera 
clôturé le 10 décembre.

Victor Dallaire coupable, Hôpital à Mont-Laurier 
d'assaut- simple

ACHETEZ VOS
rteuRS ici

La Patrie 
Fleuristes:
168

Püi
est. Ste-Catherine

Uvrelson partout directe­
ment tir notre eerie- 

chaude.
PU. 1786-1787

Ecouter 
le jeudi

C.H.L.P.
13 h. 2S 
13 h. 30

“Tu essaieras de la mordre au 
talon”, avait dit Dieu au Ser­
pent en parlant de l’immaculée. 
Le Démon fait, en vérité, des ef­
forts gigantesques pour secouer 
le joug de la Vierge et il a réus­
si comme l’annonce l’ApocaLvpse 
à entraîner de son côté une par- 
lie de l’humanité. Il déploie ‘ une 
grande fureur sachant qu’il ne 
lui reste que peu de temps” 
(Apoc. 12, 12).

Déjà le grand signe apparaît 
dans le ciel. L’Immaculée a 
rayonné plus que jamais dans le 
eiêl de. la doctrine et du culte 
depuis la définition solennelle 
de 1854. Et de plus, dans ses 
multiples apparitions, elle réali­
se presque à la lettre le texte 
sacré: “Il parut dans le ciel^ un 
grand signe: une Femme revêtue 
du soleil, la lune sous ses pieds 
et une couronne de douze étoile» 
sur sa tète.” (Apoc, 12, 1),

L’heure du centenaire d« Va 
définition du dogme de l’Im- 
maculée Conception tera marqué 
par de grands triomphes de l’E­
glise sa nous savons le préparer,

(Le Sanctuaire national 
de Notre-Dame du Cap)

Québec, 6 (D.N.C.) — Un jury 
des Assises criminelles s’est. ac­
cordé, en moins de cinq minu- 
fes sur un verdict de “coupa- 
ble d’assaut simple, avec recom­
mandation à la clémence de la 
cour”, dans le cas de Victor Dal­
laire, 44 ans, employé au •bu­
reau des cotisations de la cité 
de Québec, qui subissait son pro­
cès sur une accusation de man­
slaughter par suite de la mort de 
son beau-père, M. Adolphe F’i- 
lion. survenue le 4 août dernier.

Sur la sentence, Me Antoine 
Rivard, C.R., était assisté de Mo 
Ross Drouin, C.R., rappela au 
tribunal que l’accusé attendait 
son procès en prison depuis qua-

Québec, 6. — Une corporation 
vient de se constituer à Mont- 
Laurier pour la fondation d’un 
hôpital de $490,000 qui sera con­
nu sous le nom d’hôpital Notre- 
Dame de Sainte-Croix.

La “Gazette officielle” donne 
avis de cette incorporation dans 
son dernier, numéro.

condamné à une simple amende 
nominale plutôt que de le ton- 
damner au temps fait en prison 
et de laisser ainsi paraître à 
son dossier cette pénalité à ca­
ractère plus infamant. L’hon. 
juge George F. Gibsone, qui pré­
sidait le tribunal, concourut à 
cette demande et imposa à Vic­
tor Dallaire une amende de $50,
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_____ __ _______  . en se disant assuré que la leçon
Ire mois et demanda qu’il’fut lui aura bien servi.

d’éducation des adult.es du Qué- ,, ■_.
liée, en précisant les buts de cet-1 ceS Qujouro hui. le /l minot 
te société, fondée il y a quelques : 
années pour aider tous les orga-! 
nïsntos engagés dans l’éducation j 
populaire,

Dans les circonstances actuel-1 
les, ajouie-t-il, il faut que le pu- j 
hlic saisisse toute l’importance I 
des événements dont dépend l’a-1 
venir même du inonde. Il faut J 
que le publie soit éclairé de fa-1 
eon à trouver par lui-même les 
éléments d’une solution à ces 
problèmes, ou du moins qu’il 
comprenne les altitudes des gou­
vernants. Et l’opinion publique 
devrait pouvoir se former, dès 
qu’elle possède tous les argu­
ments en faveur ou contre une 
solution proposée. v

La Société d’éducation des 
adultes, ajoute-t-ii, veut rensei­
gner sur toutes les questions qui 
se débattent sur la scène publi­
que. Et à cette fin. elle fait en­
tendre des personnes cultivées, 
bien au fait de la question dont 
elles parlent. Mieux encore, elle 
réunit des personnes d’opinions 
différentes oui discutent libre­
ment, soit à la tribune radiopho­
nique (“Les idées en marche”), 
soit devant une assemblée de 
problèmes tels l’Organisation des 
Nations Unies, le rôle que joue 
le Canada dans la Société inter­
nationale. les relations fédérales- 
provinciales, l’habitation, l'ins­
truction publique, etc.

On entend le pour et le cbn-
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tre, prononcé par des experts. 
Et Ton se garde de soumettre 
une solution définitive. On don­
ne à l’auditeur des éléments de 
solution, ce qui est plus im­
portant. Et ainsi la Société per­
met au citoyen de prendre une 
conscience plus nette des pro­

blèmes de la communauté et’des 
devoirs qui lui incombent en 
tant que citoyen d’un pays’ libre.

M. Lortie a ainsi défini le rôle 
de la Société, afin de répondre 
à nombre de demandes d’infor­
mations parvenues au secrétariat 
de la Société, 992, rue Cherrier.

Blocs-notes

'Centre médico-
pédagogique"

10% d'escompte 
aux communautés religieuses.

Québec. 6. — La “Gazette of­
ficielle’’ annonce l’incorporation 
d’un "Centre médico-pédagogi­
que” à Québec pour le traite­
ment des enfants et des adoles­
cents souffrant de désordres ner­
veux, mentaux et moraux.

La valeur des propriétés pour­
ra s’élever à $10 millions. Les 
noms des membres de cette or­
ganisation charitable qui appa­
raissent sont les suivants: Dr 
Charles Miller, l'abbé Ernest Le­
mieux. le juge Thomas 'Trem­
blay, M. Jean-Baptiste Villeneu­
ve, M. André Roy, journaliste et 
M. Charles IL Giguère, comp­
table.

(suite de la première page)
n’a point confiné à la seule po­
litique son activité, que tes nom­
breux 'bienfaits que ses initiati­
ves ont valus à la Baie Sainte- 
Marie et aux Acadiens en géné­
ral, lui ont mérité l’tstime .de 
tous.

C'est pourquoi, précl*e-t-el8e, 
la nouvelle de sa nomination.„ a 
été reçue avec une joie générale 
par toute l'Acadie.

De cette nomination, noos 
nous réjouissons cordialement 
comme nos frères des Ma­
ritimes, et féliciton» cordiale­
ment aussi le gouvernement fé­
déral.

Nous attendon» maintenant la 
nomination d’un sénateur aca­
dien à ITle-du-Prince-Edouard. 
Les Acadiens de Tile n’ont point 
de représentant à Ottawa, ni an 
Sénat ni aux Commune».
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Une injustice
Le communiqué Cki Comité 

diocésain d’Action catholique, 
quant à la juste observation de 
la fête de Tlmmaculée-Concep- 
tion, se suffit à lui-même.

Nous n’y ajouterons qu’un 
mot: Les catholiques qui profi­
lent de cette fête pour faire 
leurs emplettes dans les maga­
sins qui restent ouverts, commet­
tent une évidente injustice à 
l'endroit de ceux qui ferment ce 
jour-là leurs portes; ils les pu 
nissent. pour ainsi dire, de leur 
noble fidélité.

C’est un point qu’il conviant 
comme les autres de ne pa» per­
dre de vue.
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Cuique suum
Une ligne tombée • fait dispa­

raître de Tune de nos reprodue 
lions récentes (un article sur le 
regretté cardinal Hlond, de Po­
logne), Tune des indications d’o 
rigine.

Nous tenons d’autant plus à 
rectifier cette erreur, que Tarti- 
cle, à la suite de sa reproduction 
chez nous, est en train ds faire 
un vaste tour de presse.

Ce texte avait d'abord été em­
prunté à la Liberté de Fribourg, 
le grand journal catholique de 
Suisse.

O. H.

Pensée du jour
PREUVES MANIFESTES

A ce moment, jéius guérit plu­
sieurs malades, infirmes ou possé­
dés, et il rendit la vue à plusieurs 
aveugles. Et il leur répondit: “Al­
lez rapporter 1 jean ce que vous 
venez de voir et d'entendre: les 
aveugles voient, les boiteux mar­
chent, les lépreux sont guéris, les 
sourds.entendent, les mort» res­
suscitent. les pauvres «ont évan­
gélisés. Heureux qui ne te scan­
dalise pes à mon sujet."

LUC, VII, 21-M.
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Voici pour vous une magnifique occasion de sauver 
une vie!

Nos enfants s<-"t ce que le C-nada possède de plus 
précieux. Pourtant, d's cen. de bambins, victimes 
d’accidents ou de ma dies, -eu-ent tous les ans parce 
que nous ne disposons p -‘ ». ass '. r ■ 'ang.

Ce sang précieux, ce sang qui rend ta vie, voulez-vous 
en donner à la Croix-Rouge canadienne? Elle vient de 
mettre à la disposition de tou$ les Canadiens un admirable 
service de transfusions. Le but de ce service est de fournir 
du sang entier et du plasma GRATUITEMENT—sans 
même les frais coutumiers des services hospitaliers— 
aux hôpitaux et aux patients qui y sont soignés. D’un 
littoral à l’autre, des hommes, des femmes, des enfants 
vivront parce que vous aurez fait ce don d’un sang qui est 
ia vie elle-même.

Voulez-vous aider à sauver la vie à quelque infortuné et 
à le rendre*-guéri—à L’affection des siens?

Une fois inscrit, on ne vous demandera un don de sang 
que deux fois par année. C’est un minime inconvénient. 
Communiquez avec la clinique de la Croix-Rouge, 1626 
ouest, rue Ste-Catherine (Wllbank 2194), ou avec la 
section la plus proche, et dites—fièrement!—que vous 
voulez être un donneur de sang.
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LE CENTRE D’ENTRAINEMENT NAVAL "CORNWALLIS’'
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CONGRES PE LA L.I.C.

L'argent que nous possédons ne 
nous appartient pas en propre

Il nous a été prêté par Dieu au même titre que notre 
existence — L'acquisition et l'usage de l'argent

* __ _________
"L’argent que nous possédons | nil. Epouse, la femme chréticn-

RECOLTE ANGLAISE QUASI MIRACULEUSE

la base ’’Cornwallis'’, à Deep Brook, Nouvelle-Ecosse, qui avait été l'un des plus grands centres 
d’entrainement naval dans l'Empire durant la guerre, vient de rentrer en service. Dans ces immeu­
bles, d’un coût de $12,000,000. plus de 11.000 hommes pouvaient recevoir en même temps leur entrai­
nement théorique et pratique comme matelots et officiers de navigation. Elle est située, comme 
on sait, sur les bords du bassin de Grand-Pré (Annapolis), (Photo C.P.)

ne nous appartient pas, ^ car il 
nous vient de Dieu au même ti­
tre que notre propre existence”.

Ce principe, tel qu’énoncé par 
le Dr Charles-André Doussal, a 
inspiré toutes les solutions ap­
portées hier, au congrès de la 
L.I.C., aux problèmes attenants à 
"notre attitude chrétienne de­
vant l’argent”.

Le programme comprenait 
deux conférences: l’une par le 
Dr Boussat et l’autre par Mme 
Ernest Dumesnil, propagandiste 
de la section de L.I.C.F., de St- 

|| Nicolas d’Ahuntsic, servant d’in­
troduction à un forum où les 
quelque 700 congressistes avaient 
liberté d’exprimer leurs opi­
nions. Cette formule a donné lieu 
à des échanges de vues très 
intéressants et d’un “pratique” 
consommé.

Le bill de la Commission des Dans Carleton

écoles catholiques de Montréal E"1
Texte de la "Gazette officielle"

Ouébec, 6. — Voici la substan­
ce des amendements à la loi ré­
gissant ia Commission îles écoles 
catholiques de Montréal que la 
Commission présentera à la pro­
chaine session de la Législature, 
suivant l’avis qu’en donne la 
Commission dans le dernier nu­
méro de la Gaeette officielle de 
Québec:

“amender la loi qui régit la 
loi de la Commission des écoles 
catholiques de Montré*! pour la 
rendre plus conforme à ses be­
soins;

"exempter la Commission de 
certaines prescriptions de la Loi 
de l’Instruction publique, vu 
qu’ellea entravent la bonne admi­
nistration de la Commission et 
nuisent à son fonctionnement.

“créer de nouvelles sources de

revenus permettant à la Commis­
sion de rencontrer ses obliga­
tions;

“supprimer ou réduire l’ensei­
gnement de certaines matières 
qui font l’objet de cours dans 
d’autres écoles sous le contrôle 
du gouvernement provincial;

“soustraire la Commission à 
l’obligation de se conformer à 
toutes ou à certaines des pres­
criptions des règlements muni­
cipaux et des lois générales pro­
vinciales concernant la cons­
truction des maisons et des édi­
fices publics;

“abroger ou modifier toute loi 
qui régit la Commission des éco­
les ratholiques de Montréal pour 
lui permettre de mieux remplir 
les fins pour lesquelles cette cor­
poration a été constituée”.

NOUVELLES BREVES

L'élection complémentaire aura 
lieu le 20 décembre prochain

Enquête de nouveau 
ajournée au 10

Johnny Young, Louis Desro­
siers, Jean - Paul - Bernard Dus­
sault et Robert Tremblay, accu­
sés de complicité après le fait 
dans l'affaire du meurtre des 
agents de police Faquin et Du- 
ranleam, ont de nouveau fait une 
courte apparition en correction­
nelle, la neuvième en autant de 
semaines. On sait qu’ils sont ac­
cusés d’avoir aidé Douglas Per­
rault et Donald Perreault à 
prendre la fuite après le meur­
tre et le hold-up.

Leur enquête préliminaire, qui 
devait s'instruire devant le juge 
Edouard Tellier, a été remise, 
cette fois-ci. au 10 décembre, 
toujours malgré les protestations 
de JTes Alexandre Chevalier, C.R. 
et Lucien Béliveau, C.R., qui ont 
lente de plus, en. vain, d'obtenir 
un cautionnement pour leur 
client, soulignant que les accu­
sés attendaient leur enquete de­
puis déjà neuf semaines. Me Hen­
ri Monty, C.R., avocat-chef de la 
Couronne, qui a réclame, et ob­
tenu une nouvelle remise de 
l'instruction, a déclaré que la 
poursuite n’élail pas encore prè­
le à procéder, à cause des pro­
cès que doivent subir Douglas 
Perrault et Donald Perreault, 
aux Assises, les 13 et 17 décem-

. c- . 1Les trois marins. Stanley 
Stuart, Lloyd Simpson et Mor­
ris MacMillan, accusés d avoir 
nui au bon fonctionnement de 
la justice dans la meme affaire^ 
ont. également vu leur ennueto 
différée au 10 courant.

Ces trois derniers sont égale­
ment accusés de voies de fait 
graves et leur procès, qui devait 
s'instruire devant le juge Ar­
mand Cloutier, a été ajourné au 
7 du courant.

Sera-t-il maire
de deux villes ?

Fort William. 6 (C.P.l — L’é­
lectorat décidera aujourd'hui si 
M- Charles-W. Cox sera maire 
de Fort William et de Port-Ar­
thur.

Maire de celle dernière ville 
depuis 1.r> années consécutives, 
M. C.-.ix s'est présenté à la mai-

• de la ville soeur cl aussi ville 
m>, (‘ontre deux autres can- 

s, MM. Hubert Badanai. ga­
le et Hubert-M. Limbrick,

.) ’iétaire d'un camp de ton­
's, lors deux anciens échc- 

do Fort William. Le maire 
i • icld Anderson, après six an- 
i . s au pouvoir.

I.a campagne électorale a été 
I s mouvementée tandis que les 
{ '■U s Chambres de commerce de 
i ort William ont menée une 
campagne en faveur du vote sans 
s'occuper des candidats. Les bu­
reaux de votation sont ouverts 
depuis 9 h. a.m. cl le demeure­
ront jusqu'à 7 h. (pjn.).

Si M. Cox est élu il deviendra 
certainement l’un des hommes 
les plus influents de la région 
de la tête des Lacs. Sa victoire 
n'est pas assurée toutefois, car il 
y a toujours eu une certaine ri­
valité entre lex deux villes et 
c'est un argument dont se sont 
servis les adversaires: “Person- 

nt peut servir deux maîtres .

Les communistes chinois 
n'inquiètent pas Ottawa

Ottawa, 6 (C.P.) — On annon­
ce que les autorités du gouver­
nement fédéral, tout en consi­
dérant l'expansion du commu­
nisme en Chine comme une pha­
se malheureuse de l’histoire 
mondiale, ne voient pas de me­
nace immédiate de guerre dans 
cette situation.

En porte-parole ajoutait que 
les troupes communistes chi­
noises qui obtiennent actuelle­
ment des succès militaires n’ont 
pas vraiment de -forces aérien­
nes ni maritimes.

On précise que si les Commu­
nistes s’emparent complètement 
de la Chine, cet état de fait ne 
constituerait pas une nouvelle 
menace conlre la côte ouest du 
Canada et n’engendrerait pas de 
nouvelle mesure de sécurité. Les 
Etats-Unis possèdent en effet au 
Japon et dans le Pacifique des 
bases suffisamment puissantes 
pour entraver toute action ten­
tée par les communistes chinois.

Des experts en affaires extrê­
me-orientales n’ont pas com­
menté la situation. On ne sait 
si Mme Tchang Kai Chek pas­
sera par Otfawu au cours de son 
séjour en Amérique.

Séance clinique de 
la Société médicale

Une séance clinique sera tenue 
sous les auspices de la Société 
médicale de Montréal, à l'Hôtel- 
Dieu, 109 avenue des Pins ouest 
(entrée par la porte centrale), le 
mardi 7 décembre, à 9 heures 
p.m., sous la présidence du doc­
teur I,.-Henri Gariépy.

L’on procédera d’abord à la 
mise en nomination des mem­
bres de l’exécutif de la Société 
pour 1949, après quoi les méde­
cins suivants seront mis en no­
mination: Drs Georges Gagnon 
et André Mackay (titulaires), D. 
Simard, de St-Bernard (corres- 
pondant).

Les médecins, chirurgiens et 
spécialistes de l’Hôtel-Dieu pré­
senteront ensuite un nombre im­
portant de malades, avec docu­
ments d’intérêt pratique et scien­
tifique.

Après la séance, un goûter se­
ra gracieusement servi par les 
autorités de l’hôpital.

Tous les médecins de la ville 
et des environs sont invités à as­
sister à cette assemblée.

L'indemnité aux veuves 
Faquin et Duranleau
A la séance échevinale du 10 

décembre, le comité exécutif 
proposera à l’approbation des 
conseillers municipaux, le pro­
jet d’une indemnité municipale 
aux veuves des constables Nel­
son Faquin et Paul-Emile Duran- 
leau, tués lors du vol à main ar­
mée exécuté en septembre der­
nier dans une banque de l’est de 
la ville.

Réunion du conseil
municipal de Verdun

Le conseil municipal de Ver­
dun tiendra une séance régulière 
cet après-midi, à 5 h. 30, sous la 
présidence du maire Edward 
Wilson.

Ottawa, 6 (C.P.) — M. George 
Drew, leader national du parti 
progressiste-conservateur, esit ar­
rivé hier soir de Toronto, où il 
souffrait depuis quelques jours 
d’une mauvaise grippe, «* il as­
siéra aujourd’hui a l’appel no­
minal qui doit avoir lieu cet 
après-midi dans la ville de Rich­
mond, située à une quinzaine de 
milles au sud d’Ottawa.

Les deux candidats en pré­
sence dans l’élection complé 
mentaire fédérale du 20 décem­
bre prochain monteront aujour­
d’hui sur la même tribune, com­
me le veut une vieille coutume 
dans ce comté. M. Drew a comme 
adversaire M. Eugène Forsey, 
C.C.F.

* ¥ *
Stratford, Ont., 6 (C.P.Y — Le

ministre des finances, M. Abbott, 
a déclaré ici samedi soir que le 
nouveau programme du parti 
progressiste-conservateur sur la 
taxation est ‘Tout à fait malhon­
nête et complètement impossi­
ble.”

M. Abbott a soutenu que le
programme conservateur sur la 
taxation n’est qu’un épouvantail 
électoral et que les conserva­
teurs eux-mêmes savent très bien 
que s’ils arrivent au pouvoir{ ils 
ne pourront le mettre à execu­
tion.

Le ministre a dit que le pro­
gramme conservateur propose 
des réductions dans les taxes et 
qu’il préconise par ailleurs une 
plus grande législation sociale. 
“Je ne vois lias comment ils 
pourront balancer un budget de 
cette manière”, a précisé M. Ab­
bott.

Le Dr Boussat

En s’inspirant toujours du 
principe cité plus haut, le Dr 
Boussat a montré, en étayant ses 
affirmations de plusieurs textes 
de l’Evangile, que l’acquisition 
de l’argent devait être dirigée 
par les vertus de justice, de mo­
dération et de confiance en Dieu.

Les fortunes réalisées dans 
ces conditions, dit-il, “consti­
tuent des richesses saines qui 
peuvent alors être utilisées avec 
profit pour notre bien, celui des 
nôtres et de notre bonheur”.

Pour ce qui est de l’usage de 
l’argent, le Dr Boussat se con­
tente d’éclairer "certains points: 
ceux de l’épargne et de la mise 
en valeur, particulièrement, les 
considérant toujours sous l’an­
gle de la justice et de la charité.

L'épouse et la mère

... devant l’argent. C’est le thè­
me développé par Mme Dûmes-

Aux obsèques de 
M. l'abbé Thérien

ne devra éviter “tout ce qui 
pourrait, de près ou de loin, res­
sembler à un détournement de 
fonds”, c’cst-à-dire qu’elle em­
ploiera au mieux l’argent que lui 
confie son mari pour les dépen­
ses de la maisoru

Mère, la femme a pour mis­
sion d’inculquer à ses enfants 
le sens de la justice. Son exem­
ple sera d’une particulière effi­
cacité, en^ cas: elle verra, vpar 
exemple, à trailer avec justice 
ses serviteurs et toutes les per­
sonnes qu’elle emploiera. L’exer­
cice de la charité lui est aussi 
une nécessité, comme à tout le 
monde, et plus encore à cause 
de son exemple.

“En agissant ainsi, conclut 
Mme Dumesnil. la femme chré­
tienne ne laissera peut-être pas 
en mourant une fortune à ses 
enfants, mais elle leur laissera 
infiniment mieux qu’une for­
tune, un coeur vraiment chré­
tien, détaché des biens terres­
tres, grand ouvert aux besoins 
de toutes les misères humaines.”

Aux premiers rangs de l’assis­
tance, on remarquait Son Exc. 
Mgr Conrad Chaumont, auxiliai­
re de Montréal, Mgr Laurent Mo­
rin, directeur national de l’Ac­
tion catholique, Mgr Albert Va­
lois, directeur diocésain de l’A. 
C., M. Tabbé Eudore Charbon- 
neau, curé de Saint-Edouard, où 
se tenait le congrès, Mme Wil­
lie Major, présidente du comité 
diocésain d’Action catholique. Le 
forum était présidé, conjointe­
ment par le Dr Adrien Lambert, 
président de la L.I.C., et Mme 
Albini Philie, présidente de la 
L.I.C.F.

Le forum a été suivi d’une cé­
rémonie religieuse, à l’église, au 
cours de laquelle Son Exc. Mgr 
Chaumont a présidé à la récep­
tion officielle d’une nouvelle 
section de la L.I.C.F., celle de 
Saint-Edouard même.

Deux incendies 
à Pembroke

WZK

i.

Hans son effort pour se suffire

îWMm

i Pa elle-même en fait de céréales 
de toute espèce, la Grande-Bre­
tagne, comme on voit, ne dé­
daigne même pas d’utiliser pour 
ses cultures les revers de fossé 
de ses grandes routes. (Photo 
du haut). Elfe a aussi pu faire 
rendre grassement à des terres 
qu’on croyait rendues impro­
ductives par les désastreuses 
inondations du printemps der­
nier. (Photo du bas). Dans ce 
dernier cas, c'est ta culture du 
lin qui a sauvé ces terrains 
mais seulement grâce à un en­
voi d’urgence de âOO tonnes de 
graines de lin du Canada et 
des Etats-Unis. C’est par de 
tels efforts que le Royaume- 
Uni a accru sa production agri­
cole d’un tiers sur l’avant-guer­
re (1!)38) et compte l’augmen­
ter d’un moitié encore d’iri 
1951. (Photo C.P.)

Vers la solution de 
l'affaire Bessette

Un suspect — Reprise de t'en­
quête du Coroner

La police provinciale détient 
actuellement un suspect du meur­
tre de Mme Sylvie Bessette qui, 
on s’en souvient, fut découverte 
sur le pont Jacques-Cartier au 
début de la semaine après avoir 
été sauvagement assaillie par un 
inconnu. Elle rendait le dernier 
soupir le lendemain à l’hôpital 
Saint-Luc.

A la suite d’une enquête rapi­
de, conduite par le sergent dé­
tective Ubald Legault, de la Sû­
reté provinciale, Tes autorités ont 
mis la main hier soir sur un in­
dividu soupçonné d’avoir com­
mis l’assassinat en question. Le 
détenu, qui est placier au ciné­
ma Bijou, fut trouvé en posses­
sion d’une somme de $590 qui. 
d’après la police, proviendrait 
de l’argent volé à Mme Bessette. 
Cette dernière aurait déclaré à 
son mari, dans la journée du 
meurtre, avoir été suivie par une 
automobile dans laquelle on l’au­
rait invitée à prendre place. Ce 
qui laisserait supposer que la 
victime fut transportée sur le 
pont Jacques-Cartier en auto, 
puis abandonnée sur le trottoir 
après avoir été malmenée. Lare- 
prise de l’enquête du Coroner 
qui aura lieu demain amènera 
d’autres détails dans cette affai­
re.

¥ ¥ ¥
Par ailleurs, la police municl 

pale poursuit toujours son en­
quête dans le cas de la mort du 
garçon de restaurant Thomas 
Casvinzky, qui fat trouvé mort 
la semaine dernière sur les lieux 
de son travail au Café Sunshine, 
862 ouest, rue SUEacques. I^s 
inspecteurs de la police munici­
pale avaient arrête, au cours de 
la fin de semaine, un homme âgé 
de 25 ans. On déclare officieuse­
ment ce matin que cette piste 
n’était pas la bonne et que le dé­
tenu est sur le point d’être relâ­
ché.

Rapuelons en outre nue la po­
lice provinciale s’est chargée 
de l’affaire Bessette plutôt que 
la police municipale parce qie le 
corps de Mme Bessette fut décou­
vert à 300 pieds au sud de l’ile 
Sainte-Hélène. Or la juridiction 
de la police municipale ne s’étend 
que jusqu’à l’ile Sainte-Hélène.

Ce matin ont eu lieu, en Té- 
glise de la paroisse St-Paul, les 
obsèques de M. l’abbé Eugène 
Thérien, curé de cette paroisse, 
qui a perdu la vie dernièrement 
au cours d’un accident d’auto­
mobile survenu non loin de l’A- 
bord-à-Plctuffe.

La messe a été célébrée par 
Son Exc. Mgr Joseph Charbon- 
neau, archevêque de Montréal. 
M. l’abbé Eudore Charbonneau, 
curé de St-Edouard, était le dia­
cre d’honneur et M. l’abbé Louis 
Joseph , Rodrigue, supérieur du 
Séminaire de Ste-Thérèse, sous- 
diacre d’honneur. M. Henri Del- 
lemare, directeur des élèves du 
collège de l’Assomption, était 
diacre d’office, et le sous-diacre 
d’office était M. Hubert Julien, 
procureur au Séminaire de Ste- 
Thérèse. M. Sylvio Clouthier, 
curé de St-Henri, était le prêtre 
assistant, à l’absoute. En outre, 
les abbés Louis Martin, profes­
seur au Collège de l’Assomption, 
et Pierre Bergevin, professeur 
au Séminaire de Ste-Thérèse. 
tous deux enfants de la parois­
se, ont célébré des messes basses 
aux autels latéraux.

Hommage à 
M. Sainf-Laurenl

. Qo#>»c. « (D.N.C.) — La cité 
de Quétiec a rendu hier après- 
midi, au palais Montcalm, un 
émouvant hommage à son pre­
mier citoyen, M. Lotiis Saint- 
Laurent, premier ministre du 
Canada, à Mme Saint-Laurent, et 
à leur famille. Le maire Lucien 
Borne a exprimé, dans les deux 
Ungues, en termes qu’on oserait 
qualifier d’exquis, les félicita­
tion* et les voeux de la popula­
tion québécoise. II a rappelé l’ac­
cession prodigieuse du premier 
ministre, et les qualités qui ont 
fait de lui le premier citoyen du 
Canada. Dans sa réponse pleine 
d’humour, que l’assistance a en­
trecoupée de nombreux applau­
dissements, le premier ministre 
a remercié ses concitoyens et a 
noté que sTl devient premier ci­
toyen du Canada, il n’en conser­
ve pas moins son titre de citoyen 
de Québec, et que c’est le titre 
auquel il tient par-dessus lout.

L’estrade du palais Montcalm 
avait été décorée avec un soin 
tont particulier. Des palmiers, 
fougères et autres plantes, ainsi 
que des drapeaux à hampe do­
rée, découpaient une gracieuse 
silhouette sur un sgbre fond de 
scène bleu royal. A l’avant de la 
scène, encadrée de plantes et de 
fleurs fraîches, deux “enseignes 
rouges”, drapeau de la marine 
marchande canadienne, éclai­
rées de puissants réflecteurs, of­
fraient un effet saisissant. La 
fanfare du 22e fit avec perfec­
tion les frais de la musique.

Deux frères coupables 
de cambriolage

Yvon Lalonde, 19 ans, 1421, 
rue Sainte-Elisabeth, et son frè­
re Jean, 21 ans, ont avoué leur 
culpabilité samedi matin, à leur 
comparution devant le juge Gus­
tave Marin. Ils étaient accusés 
d’avoir pénétré par effraction 
dans un établissement situé au 
no 444 rue Saint-Paul, dans l’in­
tention d’y commettre un vol. 
Il» recevront leur sentence de-

Pembroke, 6 (C.P.) — Pour 
une raison inconnue un incendie 
s’est déclaré ce malin dans les 
voies de garage et les entrepôts 
du C.P.R. de Pembroke détrui­
sant un hangar de marchandises 
et cinq wagons de marchandises.

On sait que Pembroke est si­
tué à environ 100 milles au nord- 
ouest d’Ottawa. Cette ville a en 
outre été le théâtre d’un autre 
violent incendie qui s’est décla­
ré au début de la journée d’hier 
et a complètement rasé un ma­
gasin du quartier des affaires 
ainsi qu’une salle de jeux de bil­
lard. Les dommages de ce pre­
mier incendie qui a duré trois 
heures sont estimés à $75,000. 
On ne déplore heureusement au­
cun blessé.

Les flamme* attirèrent l’atten­
tion d’un groom de l’hôtel Co- 

-peland, qui est situé à l’autre 
côté de la rue. Peu après tous 
les pourpiers de la ville se trou­
vaient sur les lieux. Malheureu­
sement une explosion se produi­
sit avant que l’incendie ait pu 
être- maîtrisé. Le plafond de la 
salle de billard s’écroula alors 
et les flammes se communiquè­
rent au bâtiment adjacent. Les 
sapeur» purent toutefois stop­
per la progression du sinistre 
avant quê les flammes n’attei­
gnent une succursale de la Ban­
que de Montréal. Une boutique 
de fleuristes a en outre été for­
cément endommagée par le feu 
et par l’eau.
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Epais brouillard 
sur Montréal

Il saute du pont 
Jacques-Cartier

Un jeune homme de 29 ans tombe 
d'une hauteur de 100 pieds sur 
le toit d'un hangar

Un Jeune homme de 29 ans, 
Adrien Jetté. a fait un plongeon 
d’une centaine de pieds, hier 
matin, du haut du pont Jacques- 
Cartier, pour tomber ensuite sur 
le toit d’un hangar, près de ia 
rue Ste-Catherine. Le jeune hom­
me est à l’hôpital aujourd’hui, 
sous la garde de lu police. Il 
souffre de plusieurs blessures 
graves, au bassin, à la colonne 
vertébrale et à la tête.

L’incident s’est déroulé de 
bonne heure hier matin. Jetté 
est monté s r le parapet qui 
longe le trottoir du pont, et de­
bout, il attendait “son heure”. 
A un moment donné, il s’est jeté 
dans le vide, croyant probable­
ment tomber à l’eau et en finir 
avec la vie, mais à sa grande 
surprise, il «’est écrasé sur le 
toit d’un hangar. Il est encore 
en vie aujourd’hui. Des témoins 
ont assisté à cet entêtement avec 
la mort. Ces témoins voyageaient 
dans un autobus qui revenait de 
Longueuil, lorsqu’ils ont vu Jet­
té debout sur le parapet du pont. 
Ils ont tenté de Papjirochrr, mais 
à cause de la voie inutilisée en­
tre le trottoir et la voie carrossa­
ble, ils n’ont pu traverser. Ils 
ont cependant pu converser avec 
l’individu qui attendait “son 
heure” pour se jeter dans le vi­
de. Jetté semblait découragé et 
a même menacé d’avancer “son 
heure”, si on approchait de lui.

Les témoin* ont alors averti 
la police qui s’est rendue sur 
les lieux mais trop tard; Jetté 
s’était jeté en bas. Des policiers 
se sont immédiatement rendus à 
l’endroit où l’homme était tom­
bé et ils l’ont retrouvé sur le 
toit d’un hangar. Jetté vivait en­
core. mais il était gravement 
blessé. Transporté à l'hôpital, il 
est depuis sous la surveillance de 
la police.

Les élections munLipales, 
aujourd’hui, dans l’Ontario

Les candidats proposent des plans de pension pour 
employés municipaux, des centres civiques, 

des ppnts, etc.

A l'école des 
bibliothécaires

Un brouillard extraordinaire­
ment dense s’est abattu dans la 
région de Montréal au cours de 
la dernière fin de semaine. Tous 
le.» dcj)aiTs d’avions ont été sup­
primés pendant 36 heures et la 
circulation automobile a été con­
sidérablement ralcnlie.

Les automobilistes s« trou­
vaient pratiquement aveuglés, 
cependant que les piétons je­
taient de nombreux regards en 
toutes directions avant de tra­
verser.

Une compagnie de taxi rap­
porte que dans la nuit de same­
di à dimanche, 300 à 400 de ses 
véhicules n’ont pas circulé en 
raison de l’épaisseur de la bru­
me. Le bureau météorologique a 
fait savoir que le brouillard quit­
terait la région aujourd’hui et se­
rait suivi de pluies et de forts 
vents, ce qui, pour l’instant, sem­
ble se confirmer.

¥ ¥ ¥
Toronto. (C.P.) — Un brouil­

lard épais a envahi samedi soir 
le sud de l’Ontario, interdisant 
tout départ d’avions et ralentis­
sant considérablement la circu­
lation. Ce brouillard s’est toute­
fois dissipé depuis ce malin et 
a fait place à une température 
très rigoureuse.

¥ ¥ ¥
Whitby. (C.P.) — Deux mala­

des de l’hôptlal de Whitby se 
sont évadés la nuit dernière à 
la faveur de l’épais brouillard 
qui recouvrait les parages. Les 
fugitifs ont cependant été rat­
trapés peu après. Il s’agit df 
Thomas Webb et Samuel Lcwi.„ 
qui ont pris la fuite après Je re­
pas du soir.

Collation des diplômes et distri­
bution des prix

Devant le recteur de l’Univer­
sité de Montréal, Mgr Olivier 
Maurault, P.S.S., tout le corps 
professoral, les élèves de l’Ecole 
de bibliothécaires de l’Université 
de Montréal ont reçu leurs di­
plômes, vendredi, le 3 décem­
bre dernier.

Les récipiendaires se divi­
saient en deux catégories: ceux 
qui avaient suivi les cours régu­
liers conduisant, soit au grade 
de bachelier, soit au diplôme 
technique supérieur ès biblio­
théconomie; et ceux qui avaient 
suivi les cours du samedi, pen­
dant les années académiques 
1916-47 et 1947-48. et auxquels a 
été décerné le diplôme technique 
élémentaire. Quelques élèves des 
années précédentes ont aussi 
reçu leur diplôme.

Elèves du ••ours du baccalau­
réat (grade de bachelier ès bi­
bliothéconomie et bibliogra­
phie): Mlle Lucie Lafrance (g.d.), 
MM, Jean-Paul Bcnirque el Ora­
tion Bincau (d.) et Mlle Louise 
Bender (s.) Diplôme technique 
supérieur: 'M. Claude Trudeau

Elèves du cours du samedi 
(diplôme de bibliothéconomie et 
de bibliographie): Mlles Iluguct- 
te Thibault, Lorelte Soucy, Fran­
çoise Sévigny et Lucille Thi­
bault, avec grande distinction); 
M. Pierre Le Breton. Mme Diane 
Gadieux, Soeur Marie-Stanislas, 
Mlle Françoise Dallaire, M. Lam­
bert Bobidoux. Mlles Marthe Le­
mieux et Marguerite Grondin, 
avec, distinction.

Hors concours: Mlle Catherine 
Bareil (avec très grande dis­
tinction), Mlle Marie-Antoinette 
Baboyant (avec grande distinc­
tion) et le Frère Louis-Bertrand, 
F.I.C., (avec distinction).

Le directeur de l’Ecole, M. 
Léopold Desrosiers, a prononcé 
une allocution, au term* de la 
oérémonia.

(Par la Canadian Press)—Des 
projets d’améliorations civiques 
d’un coûr total de $7,202.000 sont 
en jeu. aujourd’hui, dans sept des 
22 villes de l’Ontario qui ont au­
jourd’hui leurs élections munici­
pales annuelles. Un autre centre, 
Windsor, élira son conseil mu­
nicipal mercredi prochain.

Ce« projets comprennent des 
plans de pension pour employés 
municipaux et la construction 
d’hôpitaux de $1,500,000. On 
comprend qu’ils suscitent beau­
coup d’intérêt pour les élections.

Les conditions de la tempéra­
ture diminueront peut-être le 
nombre des votes dans quelques 
centres.On prédit un peu partout 
une temperature plus froide, 
avec neige ou pluie, aujourd’hui.

A London, où le maire George 
Wenige cherche à obfenir son 9e 
mandat, il semble qu’il n’y aura 
pas beaucoup de voleurs,

A Fort Williams, la campagne 
du maire a fait surgir un problè­
me qu’on croit unique dans l’his­
toire des municipalités canadien­
nes: un homme peut-il, oui ou 
non, être maire de deux villes?

M. Charles W. Cox, maire de 
Port-Arthur, se présente comme 
candidat à la mairie de Fort Wil­
liams. Il rej)résenle, de plus, la 
circonscription électorale de 
F’ort Williams à la Législature 
d’Ontario.

Dans sept villes, las maires ont 
été réélus par acclamation: à Kit­
chener, Galt, Guelph, Brantford, 
Peterborough, Belleville et Sault 
Ste-Marie. Dans d’autres centres, 
huit maires cherchent à se faire 
réélire. Quelques-uns d’enlre eux 
sont en fonction depuis plusieurs 
années.

Voici quels sont les plus 
grands projets qui font l’enjeu

des élections d’aujourd’hui: A 
Guelph, un hôpital général de 
$1,500,000; à Peterborough, $1,- 
500,000 pour terminer un nouvel 
hôpital et construire une demeu­
re des gardes-malades; à Sault 
Ste-Marie, un hospice de $100,- 
000; à Sudbury, un auditorium 
municipal de 31,200,000; a 
Brantford, un égout sanitaire de 
$117,000: à Fort Williams, un 
hôpital de $980,000 et un centre 
civique de $898,000; à London, 
un pont de $200,000 et un nouvel 
édifice pour le marché munici­
pal

tice p( 
, $800,1000.

Heuf victimes en 
fin de semaine

(Par la Canadian Press)— On 
rapporte que six personnes ont 
été tuées dans divers accidents 
d’autos au cours de la fin de se­
maine, dans l’Est du Canada. Par 
ailleurs deux autres victimes ont 
été asphyxiées, une neuvième est 
tombée d’une fenêtre d’un hôtel 
de Toronto.
--------------- ^ i —

Au Club Richelieu 
de Québec

Québec, 6. — Un nouveau pré­
sident a été élu au Club Riche­
lieu en la personne de M. Emi- 
lien Rochette. Les élections an­
nuelles ont eu lieu à l’issue du 
déjeuner annuel du club, qui a 
également été marqué par le ré­
cital d’un jeune artiste québé­
cois, M. Richard Verreault, té­
nor.
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Modèle exclusif LESAGE

Petit piano moderne aux lignes ekjssiques Basse pourvue 
d'agrafes. Construction parfaite et matériaux de tout pre­
mier choix. Le CONCERTO est vraiment une petite mer­
veille. Il faut l'entendre pour se rendre compte à quel 

point sa sonorité est riche, ample et colorée.
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AUTRES MODELES :

"CHATEAU" — "VOGUE" 
"BLENDTONE" "VIRTUOSE"

PIANOS LESAGE LIMITtl
Maison fondée en 1S91

SAINTE-THERESE, QUE.

Pour plus de renseignements, écrire è la fabrique même, 
eu téléphone* 1 Sainte-Thérèse, au numéro 27-W.
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Quatre'vingt'huit artistes
St'Denis, samedi prochaina

I.e troisième sala des artistes 
de la radio, sous la présidence 
Je la reine. Mlle Hollande Desor­
meaux. accompagnée de ses da­
mes d’honneur, promet par la 
enue de son programme et par 
e nombre et le talent des quatre- 
vingt-huit artistes qui y pren- 
Iront part.

('.'est samedi soir, à 11 h. 55 
(P.M.), que le rideau se lèvera 
-ur ee spectacle auquel assistera 
'élite de la Métropole et des vil­
es environnantes.

A la sortie du théâtre, des 
ramvvays spéciaux seront en 
efvice sur les rues St-Denis, 

Ontario, Ste-Catherine et autres, 
afin de faciliter la décentrali­
sation de ee secteur de la rue 
St-Denis, après am tel spectacle 
qui réunira tant de monde.

i.e programme est terminé; 
nous n’en donnerons ici que 
luelques notes. D’abord l’or­

chestre sera dirigé pur Maurice 
Meerte. Le spectacle comportera 
de la comédie, des chansons, de 
a danse et des sketches. Le 

' Choeur des Variétés Lyrique»" 
larticipera aussi au programme, 

de même Yvette Brind’i rnour qui 
présentera des numéros de dan­
ses. l'ne comédie de Félix Le­
clerc "La Geneviève”, mise en 
scène de Guy Mauffetie. sera 
aussi présentée, de môme qu’une 
autre oeuvre d’Ovila I.égaré in- 
litulée: ‘‘La Convention des an­
nonceurs".

Olivier Guimond Jr. et Denis 
Drouin offriront de la panto­
mime et avec bon nombre d'ar­
tistes, Mme Juliette. Béliveau pré

Piaff et des Compagnons de la 
Chanson.

On peut, à la lecture des quel­
ques lignes qui précèdent, avoir 
une idée de la tenue et de la 
variété du programme de ce 
8ala‘Si tous les artistes de la radio, 
sans exception, assisteront au 
spectacle, quatrevingt-huit pren­
dront part au spectacle propre­
ment dit; ne mentionns que les 
noms suivants: Amanda Alarie, 
Marie-Thérèse Alarie, Jean-Mau­
rice Uailly, Roger Baulu. Roland 
Railleur, Louis Bélanger. Gérard 
Berlhiaume. François Bertrand, 
Yvon Blais. Louis Bourdon, Al­
fred Brunet, Lorenzo Campagna, 
Jacques Catudal. André Chabot, 
Pierre Cayer. Bruno Cyr, .lac­
unes Desbaillels, Denis Drouin, 
Car] Dubuc, Lucille Dumont, 
Bertrand Dussault, Robert Ga- 
douas, Noël Gauvin, Roland Gi- 
guère. Alain Gravel, Yolande 
Guérard, Jean Lalonde. Yolande

Deuxième récital 
de José Torres

Lagrenade Jean La jeunesse, I ^ puissaucc d’évocation et la 
Rajinond Laplante, Marthe La- ieci,nj,|Ut, Notammenl
ÇV!",-e„’Ae„n:e.:^CaVia!,1:eJj ! pour El Pescadur. un morceauLippe, 

Marcel Mnri-

sentera une parodie d'EdithSt-Denis.

Liénard-Boisjoli, Julien 
Ernest Loisellc. 
neau. Armand Marion, Lucien 
Martin. Jean-Pierre Masson, Mu- 
rielle Millard, Jean Morin, Mi­
chel Noël, Jean-Paul Nolet. Ilu- 
guette Oligny, Jean Paul, Gilles 
Pellerin, Jean Schcller, Pierre 
Stein, Marcel Sylvain, Mme J.- 
H. Tremblay, Mario Verdon et 
une trentaine d’autres artistes 
bien connus que nous enten­
dons tous les jours sur les on­
des.

Donc, samedi soir, le II dé­
cembre à 11 b. 55 au théâtre

Le pianiste 
Manley

Il suscite partout une excellente
critique

Sous le titre “Le succès ap­
puyé de Gordon Mr.nley”, le cri­
tique musical bien connu Mar­
cel Valois écrivait â la suite d’un 
concert auquel participait ee 
pianiste canadien, en septenflire 
dernier, au Plateau: “Manley fit 
admirer un phrasé sans défaut, 
des nuances fines, une souples­
se vraie ét une musicalité cons­
tante... fut le préféré de l’audi­
toire.” On sait que l'Association 
des Concerts classiques de 
Montréal présent,-a Manley en 
récital le jeudi 9 décembre, au 
Plateau.

Ce sera le premier récital en 
notre ville de Gordon Manley, 
qui s’est fait entendre déjà dans 
la plupart des grands centres 
musicaux d’Amérique du Nord, 
suscitant mirtout une excellente 
critique. A New-Yonk. San-Fran- 
eiseo, Los .Angeles, Minneapolis, 
Philadelphie. Toronto, Manley 
a on effet été Ivmangé pour sa 
brillante technique, son imagi­
nation remarquable, (.hi’on en 
juge d’ailleurs:

Le Herald-Trihnne, do New- 
York. écrit; "('n "ianisto def 
premier >rng.” Le Timex, de 11 
hiôrne ville, narlc de ses “excel­
lentes qualités, dont la finesse 
du détail et l’instinct de h rm>- 
leur”. A f.os Angeles, le Ucmld

Express dit qu’il est “un extra­
ordinaire pianiste”. Le Star- 
Journal, de Minneapolis, noie 
son “style d’une exceptionnelle 
précision et d’une grande clar­
té”. “Soliste d’une remarquable 
liabileté”. écrit le ln</utrer, de 
Philadelphie. Et on pourrait 
continuer.

Pour terminer, voici ee qu a 
écrit le Saturday Night, de To­
ronto: “Manley est un brillant 
ieune pianiste qui réussit à don­
ner au piano un volume presque 
aussi puissant que celui de l’or­
chestre et dont le tourhé et le 
phrasé sont aussi dignes d’éloges 
que sa puissance.”

# Gazette • 
artistique

Moroire des cinémos
SAINT-PENIS :

“I'n ami viendra te soir’*
3 h . 5 h 50. 9 h. 45.

“Blanc comme netae''
2 h. 15. 4 h 15. 8 h. 10 

CINEMA PE PARIS •
“BeUual-fe’’

11 h 50 2 h. 30. 4 h. 50. 7 h 20. 
9 h. 50.

CHAMPLAIN 
"Madame X"

1.15. 3.20. 5.25. 7.30, 9.35. 
ORPHKCM :

“Pitfall'’
10 h. 15, 1? h. 35. 2 h. 55, 5 h. 15. 

7 h. 35, 9 h. 50.
PALACE :

■ Oood Sam'’
10 h.. 12 h. 20. 2 h. 40. 5 h., 7 h. 20, 
9 h 40.

LOEWS 
“Luxury Ltner"

10 h . 12 h. 20. 2 h. 40. 5 h.. 7 h. 20, 
9 h. 40.

Pour la deuxième fois en un 
mois, Jose Torres s’attirait hier ! 
soir les acclamations enthousias­
tes du public montréalais. Le ; 
danseur s’est-il surpassé, était-il i 
inférieur, je n'en puis juger 
n’ayant pas assisté â son premier 
récital. On ne peut en tout cas ; 
s’empêcher de lui reconnaître ! 
une maîtrise absolue, de la légè­
reté et beaucoup d’originalité.

Le que M. Tories conçoit, il 1 
l’exécute â merveille. C’est ainsi 
que même sans goûter le style 
dont il imprègne d’autheutiques 
morceaux de danse espagnole, le ; 
spectateur se doit d’en admirer |

........................ la
ut '

pour fil rescauur, un morceau : 
de folklore espagnol, et une autre 
pièce de la composition de M. j 
Elias de Queros.

La deuxième partie du pro­
gramme comportait à un degré 
plus élevé encore ce mélange 
iii.pa no-classique. Arugonesu, 
également d'Elias de Queros, en 
particulier, fait montre de pas de 
danse dont les plus célèbres cho- 
régraphes de ballet ne renie­
raient point la parenté. De même 
pour le “Boléro classique” (un 
encore) et Cadix d’Albeniz.

Regrettera-t-on que M. Torres 
ait déchiré sa chemise en dan­
sant L'Ensorcelle, c’est-à-dire 
que M. Torres ait cru bon d’ajou­
ter ce détail pour faire mieux 
comprendre le personnage qu’il 
incarnait? Peut-être, toujours 
est-il que le danseur y met une 
telle intensité d’expression qu’il 
obtient à nouveau un tonnerre 
d’applaudissements, facile sans 
doute, niais non moins sincère.

Deux morceaux remarquables 
enfin. Les Trois Ecossaises de 
Chopin que M. Torres exécute 
avec une légèreté bien peu écos­
saise il est vrai, mais avec tant 
de perfection et une grâce si vé­
ritable que même un Ecossais en 
eût été touché. Puis une pièce 
nouvelle que Jose Torres, a pa- 
ralt-il, créé à Montréal et que, 
bien qu’elle fût le dernier mor­
ceau de la soirée, le danseur in­
terprète avec la même facilité 
apparente qu'au début, en dépit 
de son rythme endiablé et des 
équilibres délicats qu’elle com­
porte. J’oubliais la Danse basque 
qui a, en plus de ses autres qua­
lités, cette particularité d’être 
vraiment une danse basque.

Les costumes ne contribuent 
pas pour peu au magnifique coup 
d’oeil que laisse ce grand inter-

Srète, ni d’ailleurs M. Elias de 
ueros qui se révèle aussi excel­
lent accompagnateur que soliste 

patient pendant les changements 
de costumes.

Jean VINCENT

C'est Madame Magdel inc Martel t/ui jouera le rôle titre de “Ju­
dith”, pièce d'Henri Ghéon, que présentera le Théâtre M élingue, 
de Paris, au Monument National, lundi soir, le 6 décembre, sous 

les auspices de ta Société du Bon Parler Français.

DISQUES RECENTS

CAPITOL :
“The Scaled Verdict’'

10 h. 25. 12 b. 45, J h. 0», 5 h. 20. 
7 b. 40. 9 b. 55.

PRINCESS :
“The Fuller Bru«h Man"

10 h. 5. 17 h. 35. 2 h. 45. 5 h. 5. 
7 h. 25. » b. 45.

I5IPERIAL :
'Coroner Creek”

10 h.. 12 h. 55, 3 h. 58, S h. 56, 
9 b. 55.

(par Albin RIVARD)
RCA Victor vient de prendre 

une fort heureuse initiative en 
mettant à la portée du public ca­
nadien un enregistrement du 
Concerto en do mineur de M. 
Healey Willan. M. Wülan est 
professeur à la Faculté de musi­
que de l’Université de Toronto, 
et organiste de cette université. 
Son concerto pour piano et or­
chestre avait à juste titre attiré 
l’attention, et fut enregistré en 
1945 pour Radio-Canada,

Il s'agissait de répondre à la 
demande des ambassades, léga­
tions et consulats canadiens qui 
voulaient avoir des oeuvres de 
musique canadienne à faire en­
tendre à l’étranger, et eet album 
fut émis par Radio-Canada. En 
194(5, après qu'on eut satisfait 
aux demandes pour diffusion à 
l’étranger, il resta quelques al­
bums qui furent vendus au Ca­
nada.

C’est cet enregistrement que 
R C A Victor vient de lancer par 
tout le pays dans sa liste de dé­
cembre. L’oeuvre est interprétée 
par Agnes Butcher, pianiste, et 
l’orchestre de Radio - Canada 
sous la direction de Jean-Marie 
Beaudet. L’exécution et l’enre­
gistrement sont fort soignés.

Le concerto mérite cette diffu­
sion. Des musicographes y 
voient, en plus d’une oeuvry 
d’art de belle valeur sur le plan 
de la musique pure, une repré­
sentation, une image du Canada.

Et en effet l’audition de ce con­
certo évoque la nature canadien­
ne, pays jeune et riche, plein de 
promesses, dont les réalisations 
mêmes gardent quelque chose 
d’indéterminé. L’on peut voir 
aussi, dans la combinaison de 
formes classiques et modernes, 
un tableau de l’évolution des 
cultures qui enrichissent la vie 
canadienne; et qui adaptent 
leurs traditions au cadre d’un 
pays neuf.I

Même en 'V.iors de tout pro­
gramme cVot de la belle musi 
que. et comme c’est probable­
ment la première fois qu’une 
oeuvre importa: ’e d’un musi­
cien canadien est lancée sur le 
marché du disque, il faut espé­
rer que le succès sera un encou 
ragement à recommencer. (Al­
bum DM-1229).

FEUILLETANT

En 1534, lor» de l’arrivée de Jacques Cartier 
au Canada, les Indiens vivaient dans des 

huttes d’aspect étrange et construit 
de branches et recouvertes de peaux.

F.n IbOS, le fort de Champlain était fait 
de bols et entouré d’une palissade. Plu* 
tard les habitations furent construites 
avec des pierres taillées à la main 
scellées avec du mortier.

l'.n 1639, a Sillery, Québec, 
la construction d’une 

bâtisse de deux étages en 
pierres, fut toute une 

révélation en architecture, 
—mais en 1750, la plupart 

des maisons étaient de 
pierres et les fenêtres de 

papier huilé
Aux premiers jouta du Canada, 

la mode revint au bols .. . 
bientôt on vit donc apparaltrs 

des maisons de bols qui faisaient 
très belle figure parmi le« maisons 

de pierres environnant

Puis vert 1st ISOS 
brique commença 

remplacer la pierre 
de nos jouta plu 

sieurs maisons 
doivent leur chaleur 
à leur construction 

de briques

Aujourd’hui, avec les maisons "soleil” 
construites en aluminium brillant et léger et avec la promesse 

d’avancement en architecture, il y aura beaucoup 
d’opportunité car il y a place pour le progrès dans 1s 

"Canada Illimité.” B R E W I N G
COMPANY LIMITED

Les amateurs de musique de 
chambre accueilleront avec plai­
sir un nouvel enregistrement du 
Quatuor en sol mineur, de De­
bussy, une oeuvre magistrale, 
que certains auteurs considèrent 
comme le plus grand quatuor de 
la musique française. L’oeuvre 
est interprétée par le Quatuor 
Paganini, groupe qui a été cha­
leureusement applaudi à Mont­
réal. L’on sait que cet ensemble 
doit son nom au fait que ses 
membres jouent sur d’anciens et 
précieux instruments qui étaient 
la propriété du célèbre Pagani­
ni. Le huitième côté de l’album 
contient le Finale du Quatuor op.

no 5, de Haydn.
L’enregistrement est de pre­

mière classe, comme l’interprér 
tation, de sorte que c’est, à cau­
se des progrès récents du dis­
que, la meilleure version dispo­
nible. La musique de chambre 
est plus appréciée à Montréal de­
puis quelques année.;, et cet al­
bum mérite d’attirer l’attention 
des discophiles. Là aussi, le suc­
cès commercial pourrait inciter 
les producteurs a lancer au Ca­
nada un plus grand nombre des 

, pièces de musique de chambre 
qui paraissent aux Etats-Unis.

! (Album DM-1213).
Tchaikowsky occupe une pla- 

! ce de choix auprès du public 
nombreux que la radio a fami­
liarisé avec la musique sérieuse.

: Et cela suffit à expliquer comme 
à justifier le grand nombre d’en­
registrements de ses oeuvres. Leo­
pold Stokowski a enregistré, du 
ballet : La Belle au B°i» Dormant, 
une version fort élaborée puis­
qu'elle contient, en six disques,

I vingt-huU extraits de l’oeuvre. 
C’est de cette musique qu’on a 
tiré les deux ballets connus sous 
le nom de Mariage d'Aurore, et 

j Princesse Aurore.
Les divers épisodes font défi­

ler les scènes du conte de Per­
reault, où par le mauvais sort 
d’une vilaine fée, la Princesse 
dormira cent ans, et ne pourra 

I être éveillée que par le Prince 
charmant. Et l’on retrouve aussi 
des personnages d’autres contes 
familiers: le Petit Chaperon rou­
ge et le loup, Cendrillon, l’Oi­
seau bleu, le Chat botté. Certai­
nes mélodies de cette oeuvre 
sont déjà populaires; cet album 
en contient d’autres moins con­
nus et qui méritent de l’être da­
vantage. (DM-1205).

Le First Piano Quartet a enre­
gistré un groupe d’oeuvres de 
Chopin, arrangées pour quatre 
pianos. Les mélodies inoublia­
bles sont ainsi présentées dans 
des toilettes nouvelles et qui ne 
manquent pas d’agrément; les 
trois disques contiennent des 
adaptations des pièces suivan­
tes: Fantaisie-Impromptu en do 
dièse mineur: Nocturne, op. 9 no 
<* (le plus connu); Etude, op. 10 
no 3. une mélodie très familière 
qui sert de thème à un program­
me de radio; Valse op. 6t no 
le Prélude de la "goutte de 
pluie": Trots Ecossaises, op. 72: 
y Etude “sur tes touches noires . 
(Album MO-1227).

Gladys Swarthout chante Le 
Chimin de l’amour, de Poulenc,

! et Mow do I tone Thee, de Roy: 
accompagnement au piano (10- 
1422). Arthur Rubinstein, le ce- 
l’èbzre pianiste, joue Rarcurolle 
en fa dièse, de Chopin, une oeu­
vre à la fois très helle et très 
difficile à exécuter (12-0378). 
Vladimir Horowitz, un autre vir­
tuose du piano, ioue Mazurka en 
fa mineur, op. 7 no. 3 dç Cho­
pin; et ses propres Variations 
sur des thirties de Carmen, 1 o- 
pera d* Bizat, (12-04-/),

Le lied, chanté 
par Flagstad

Grande cantatrice wagnérien- 
ne, Kirslen Flagstad ne néglige 
pas pour cela Part plus délicat et 
plus profond du lied. Elle l'a 
prouvé, à son concert de vendre­
di dernier, au Plateau, en don­
nant un programme consacré en 
majeure partie à des lieder alle­
mands- et norvégiens.

La voix de‘Mine Flagstad est 
dune rare richesse, les critiques 
Font proclamé à Tenvi après le 
concert symphonique de mardi 
dernier. Et cela dans tous les re­
gistres: le grave, le medium et 
l’aigu sont presque également so­
nores. Dinis les arias de Wagner 
—- Mme FTagstad a chanté ven­
dredi Le rêve d’Eisa (Lohen- 
8rin) et VHymne au printemps 
(La vy’alkyrie) — elle se déploie 
magnifiquement, eu grandeur 
pour ainsi dire.

Mais elle sait se faire plus 
intime, et collaborer avec un 
sens très fin de l’interprétation 
pour créer l’atmosphère dense 
des lieder. Ceux de Schumann, 
“Des Himmel bat eine Thrane 
Deweint’’ (J’ignore malheureuse­
ment la traduction) et “Chanson 
d’amour’’ ont été très simple­
ment émouvants.

De même, la plainte infinie 
qu’est VAdieu d’Hugo Wolf, a re­
çu de Mme Flagstad le traite­
ment extrêmement sensible 
qu’elle exigeait. De Wolf, encore, 
la cantatrice a apporté un lied 
superbe d’enthousiasme et de 
foi, Impression du matin. L’au­
tre compositeur allemand au 
programme l'ait Richard 
Strauss, dont deux gentilles piè­
ces, A mon enfant et Comment 
en taire le secret, ont été don­
nées avec une grâce et une légè­
reté exquises.

Mme Flagstad a rendu sensible 
le changement d’atmosphère 
qu’opérait Grieg. Avec lui, c’était 
plus clair; la gaieté était plus 
franche, la mélancolie plus dou­
ce que chez les Allemands. Je 
retiens, des cinq lieder chantés 
par Mme Flagstad, une mélodie 
extrêmement touchante intitulée: 
Le Cygne.

Le programme se terminait 
par un choix de pièces américai­
nes, d’un intérêt beaucoup moin­
dre, mais agréables tout de mô­
me, surtout dans la bouche de 
Mme Flagstad. A. Walter Kramer, 
Samuel Barber, Michael Head, 
Maurice Besly et Mildred Tyson 
étaient représentés.

Je veux noter en terminant 
qu’en plus d’être une cantatrice 
hors pair. Mine Flagstad est une 
superbe actrice, au meilleur sens 
du mot. Elle sait l’art de souli­
gner d’une nuance d’attitude ou 
de gestes très rares et très sobres 
tout ce qu’elle chante. Ce lui est 
une précieuse qualité.

Le pianiste Edwin McArthur 
fournissait l’accompagnement.

Gilles MARCOTTE

Hélène Perdrière croit 
sincèrement à la chance

Elle est blonde, souple, adora­
blement féminine. Elle u du ca­
ractère. de la personnalité. C’est 
une étojle qui grandit au cinéma 
français.

Elle croit à la chance. Elle ré­
pète souvent: “Il y a toujours 
un élément de chance qui joue 
dans toute vie humaine”. Ses 
parents étaient de petils bour­
geois. Us n’avaient jamais pensé 
à faire d’elie une actrice. Fdlc 
non plus du reste, car elle n’é­
tait nullement attirée vers le 
théâtre ou le cinéma.

Or dans le# même édifice où 
elle demeurai* avec ses parents, 
une dame d’une cinquantaine 
d'années avait Jadis été comé-

Au Saint'Dcnis
Le superbe film Un and vien­

dra ce soir, est aujourd’hui mis 
à l’gffiche au Saint-Denis. Il ne 
s’agit pas ici strictement d’un 
film de guerre, mais plutôt d’un 
émouvant roman d’amour dans 
lequel se joue la destinée de deux 
êtres que la vie devait unir, mais 
que la guerre vient tragiquement 
séparer.f'/i ami viendra ce soir. 
avec sa brillante distribution, la 
beauté de ses paysages, sa gran­
de leçon d’héroïsme, son capti­
vant dialogue, est un des plus 
puissants films français.

Le réalisateur Raymond Ber­
nard, à qui l’on doit la grande 
fresque Les Misérables, a réuni 
dans une magistrale distribution, 
les célèbres artistes: Madeleine 
Sologne, magnifique de sincé­
rité et de flamme Intérieure; Mi­
chel Simon dans le rôle d’un phi­
losophe fou ami des plantes et 
des insectes; Paul Bernard. Louis 
Salon, Saturnin Fabre et nombre 
d’autres.

En programme double une 
comédie qui battra tous les re­
cords du rire, Blanc comme nei­
ge, avec le célèbre Bourvil, qui 
exploite au maximum ses res­
sources drolatiques. Bonrvil est 
entouré de deux partenaires dis­
semblables: la candide Paulette 
Dubost et la piquante Mona 
Goya. Le scénario veut qu’il 
éprouve pour la première un 
amouf très simple et pour la se­
conde une passion des plus com­
pliquées. Passion spécifique­
ment cérébrale d’ailleurs. Les au­
tres interprètes du film ne sent 
pas des inconnus mais bien de 
grands comiques: Alice Tissot, 
Pauline Carton, Louvigny et Ro­
bert Berri.

Un programme de choix, cette 
semaine, au Saint-Denis.

Ce soir au •
His Majesty’s

C’est ce soir, au His Majesty’s, 
qu’aura lieu la première d’une 
série de sept représentations de 
la pièce “Escape Me Never” 
avec dans Je rôle principal la 
grande artiste européenne Eli­
sabeth Bergner. On sait que cet­
te pièce a été adaptée du roman 
de Margaret Kennedy, “The Fool 
In The Family”, par Mlle Ken­
nedy elle-même.

On sait l’intrigue: une jeune 
italienne, amoureuse d’un com­
positeur anglais, quitte sa Ve­
nise natale pour le suivre à Lon­
dres où ils se marient. Après 
quelques mois de rrHscrc, leur 
bébé meurt faute de soins et 
d’argent. Les critiques améri­
cains et britanniques _pnt été des 
plus élogirux à l’égard de ce 
spectacle et l’on n’hésite pas, 
à comparer Elisabeth Bergner à 
la grande Sarah Bernhardt.

MEILLEUR ROLCf

-dtœÈ:

dienne. C’est elle qui «enduisait 
Hélène au théâtre, pour la pre­
mière fois. Elle fut éblouie.

En cachette de sa famille, elle 
l’emmena au Conservatoire. Elle 
avait appris la tirade de Camille 
de la pièce classique “Horace”. 
On lui dit: “Vous êtes douée, il 
faut aller de l’avant”. Mais sans 
celle inconnue, elle n’aurait pas 
osé. Et aujourd’hui, elle la con­
sidère comme le visage de sa 
chance.

Elle vient de tourner avec 
Jean Chevrier “Le Maître de 
Forges”, d’après le célèbre ro­
man de Georges Ohnel. Encore 
un “Maître de Forges”, diront 
plusieurs. Celui qu’a mis en scè­
ne Fernand Rivers est déjà venu 
dans le inonde entier; c’est qu’il 
en manquait un.

Ce qu’elle aimerait un jour, ce 
serait d'interpréter un rôle gai, 
un rôle de fantaisie... Elle est 
assurée qu’elle le rendrait beau­
coup iflus aisément que les scè- 
m de larmes.

Douce, tendre et gaie. Hélène 
Perdrière, que ses amis ont bap­
tisée — parce que c’était plus 
court — de ce nom charmant: 
Perdrix.

BBS.
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The FOUER.
Brush Man
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f.a chanteuse canadienne Jean 
Watson donnera ce mois-ci son 
treizième concert avec le con­
cours de l’Orchestre philharmo­
nique de New-York. MHe Watson, 
qui a étudie la musique an Con­
servatoire de Toronto, s'est fait 
connaître grâce à ses nombreuses 

émissions radiophoniques.

CE SOIR
La Société du Bon Parlor français

présente

“Le Théâtre Mélingue" 
de Paris

dans

m Mi mSuét 6SATISM S£UMAS

'MT SS W .
TOUS LES SOIRS, SAUF 

LE DIMANCHE ET LE LUNDI, 
JUSQU’AU S JANVIER.

Par exception, pa* de représentation 
la veille et le soir de Noël, ^ 
la veille et le Jour de l'An, 
ainsi Que le soir C , Rols.

$2.60 — $2.00 — vl.50
(taxes Incluses)

LES GENS PU DEHORS DK 
LA VILLKRQUI VIENDRONT 

A MONTREAL
A L’OCCASION DES FETES

peuvent obtenir des bllleta de 
choix en plaçant dés maintenant 
leur commande, accompagnée 

d’un bon de poste ou 
d'un chèque.

Adressez à “Tlt-Coq”. au Gesù, 
1200 rue nieury, Montreal

AU GESU
1200, RUE BLEURY
(près Ste-Catherine)

MArquette 3688

JUDITH
d'Henri Ghéon

n

MONUMENT NATIONAL 
à 8 h. p m.

Excellents billets au contrôle 
ce soir.

Renseignements : AM. 9439
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FIANÇAILLES

On annonce les fiançailles de 
Mlle Deny; e G lia y, fille de M. et 
de Mme I<éon (iiiay, d’Ahiuitsic, 
à M. Jacques Archambault, fils 
de M. et de Mme Urgel Archam­
bault.
^ALA DES ARTISTES 
}g LA RATIO

Parmi li s personnalités qui as- 
listeront au gala des artistes de 
!a radio, samedi, le 11 décem­
bre prochain, à titre de specta­
teurs. mentionnons: Mlle Yvette 
I.ôrrain, M. Adrien Lauron, Me 
Gérard Delage, M. Emile Bouf- 
fard, M. Orner Duranceau, Mme 
Colette Brassard, Mlle Madeleine 
Bastien, Mlle Simonne Bénard, 
Mlle Pierrette Doré. M. Léo Ga­
gnon, M. Arthur Groulx, M. Jean- 
Paul Kingsley, Mme Rolande 
Desormeaux et M. Robert L’Her­
bier, M. Jean Laforest, Mme Ar- 
mande Lebrun, M. Paul Leduc, 
M. Paul L’Anglais, Mlle Gisèle 
Otis, Mlle Estelle Piquette, Mlle 
Denise Vachon, M. Ernest Thi­
bault. M. Jean Coutu, M. René 
Bertrand, président fondateur de 
l’Union des artistes, Mme Ber­
the Lavoie, Mlle Judith Jasmin, 
Mlle Claudette Jarry, Mlle Mar- 
celc Hanck, M. Roger Garceau.
WOMEN S CANADIAN 
PRESS CLUB

Le dîner de Noël des membres 
du Women's Canadian Press 
Club aura lieu mercredi, le 15 
décembre, à 6 h., à l’hôtel Ritz- 
Carlton.
BAL DE L’UNION FRANÇAISE v

Le bal de l’Union française 
s eu lieu vendredi soir, dans les 
talons du Cercle universitaire, et 
a groupé quelque deux cents in­
vités. On remarquait parmi les 
invités d’honneur Son Excellen­
ce l’ambassadeur de France et 
Mme Francisque Gay, M. Henri 
Dolisie, président du Comité du 
bal, et Mme Dolisie. M. André 
Ourieux dirigeait l’orchestre et 
les artistes suivants étaient au 
programme: les duettistes fran­

çais Marc et Denis ainsi que 
Mlle Pierrette Doré. Mention­
nons à la table d’honneur, outre 
Son Exc. l’ambassadeur et Mme 
Gay, le Dr Eudore Dubeau, re­
présentant le maire de Montréal, 
Mme Dubeau, le consul général 
de France et Mme Ernest Trial, 
M. et Mme H. Dolisie, Mme Jean 
Basdevant. M, Courau, M. Pierre 
Gabard ainsi que le comman­
dant et Mme Lucien Poirier.
A L’HONNEUR

Mme E.-S. Prévost a reçu le 
1er décembre, à Ottawa, du gou­
verneur général du Canada, la 
décoration de Membre de l’Em­
pire "Britannique, qui lui a été 
décernée le 1er juillet 1946, par 
Sa Majesté Georges VL en recon­
naissance des services rendus à 
la Groix-Rouge canadienne. Mme 
Prévost était accompagnée de 
son fils, le major P.-M. Prévost.
LA FRATERNITE 
EUCHARISTIQUE REMERCIE

La direction de la Fraternité 
eucharistique remercie cordia- 
lement tous ceux qui ont bien 
voulu coopérer au succès de sa 
partie de cartes du 4 novembre 
dernier au profit de leur juvénat 
de Terrebonne, soit par l’envoi 
de cadeaux, soit par leur assis­
tance à cette fête de charité.

» —

Efficience féminine -

Malgré le caractère hautement 
technique du service téléphoni­
que, le personnel féminin prédo­
mine dans l’entreprise. Sans ces 
employées, le téléphone serait 
loin de fonctionner avec la mê­
me souplesse et le même rende­
ment, et la haute réputation de 
courtoisie et de bienveillance 
dont il jouit serait amoindrie.

Ce n’est pas seulement comme 
téléphoniste que les femmes ser­
vent le public; on les trouve 
dans tous les services de la com­
pagnie, où elles comptent pour 
plus de 14,000 sur un personnel 
total de 24,000.

«Qa Saint-jNicolai
C est aujourd'hui la fête de saint Nicolas. Ni les journaux 

ni les agences de publicité n’en ont parlé? Mais non, il n’y 
en a que pour le père Noël. N’empêche que saint Nicolas a sa 
fête enregistrée au calendrier liturgique et que le père Noël j 
ne peut en dire autant...

Il y a longtemps que le débat est commencé: Quand on 
s’est aperçu que le père Noël, avait pris toute la place, même 
celle de l’Enfant-Jésus, oréfest parti en campagne contre l’usur­
pateur mais comme toujours à peu près, un peu trop tard. Et 
maintenant la bataille a beau être chaude, il semble bien que 
le bonhomme est bien installé, grâce à l’appui de la publicité, 
des grands magasins et... même de certaines oeuvres de charité.

Quand les journaux étrangers du temps de l’Avent nous 
arriveront, dans quelques semaines, nous pourrons voir, com­
me tous les ans, qu’en France, en Belgique et même en Suisse, 
saint Nicolas est toujours populaire chez les écoliers, que les 
grands magasins lui donnent l’hospitalité encore mieux que le 
boucher de la légende et que c’est de ses mains que les petits 
enfants reçoivent leurs présents de Noël.-

“Toutes les familles et écoles chrétiennes, en Belgique, 
sont restées fidèles à l'antique tradition: malgré tous les pays, 
soit réformés, soit déchristianisés, qui nous entourent, mal­
gré l’invasion récente des pères Noël et des arbres de Noël, 
on connaît encore chez nous la tradition et le culte authen­
tiques et distincts de saint Nicolas et de l’Enfant-Jésus’’, écri­
vait au début de 1948 le Père Anselme Veys, S B., de l'ab­
baye de Saint-André de Bruges.

Même en France, où le père Noël gagne cependant du ter­
rain, en bien des régions, même dans les grandes villes, on reste 
aussi fidèle à saint Nicolas.

Que finira-t-il par sortir de ces débats qui reprennent 
à chaque année pendant que le père Noël reprend toute la 
place? Qui peut le dire? Se trouve-t-il d’ailleurs encore un éco­
lier qui saurait chanter ce que nous chantions, enfants:

Saint Nicolas,
Patron des écoliers,
Emportez-moi du chocolat 
Tout plein mon p’tit panier
J’irai à l’école 
j’apprendrai mes leçons 
Et je serai bien sage 
Comme un petit mouton...

Bien des moutons sont restés sans doute... mais le patron 
s’est envolé... Cekt dommage.

Germaine BERNIER.

VERS LA FORTES'E

ttiulH&î
^:vr-*vx/ :

m

1
mi

CLINIQUE
de l’Ecole des '

PARENTS
DU QUEBEC

MK»

%*
4’ ... . A- . X

Le premier ministre du Canada, M. Louis Saint-Laurent, serre 
ici la main à la jolie Barbara Ann Scott la championne canadienne 
et mondiale an patinage de fantaisie qui fera ses débuts comme 
patineuse professionnelle à SJew-York, le 21 du mois courant. 
Elle signait dernièrement un contrat lai promettant $10,000 par 
semaine, pour une apparition de cinq semaines à cet endroit.

(Photo G.P.)

Pour qu’ils lisent

Livres canadiens 
' pour la jeunesse

canadienne

et/utfe, tnerct

6 Le lait occupera toujours le 1er rang 

dans l’alimentation rationnelle du bébé; il 

répond à ses besoins de croissance et à ses 

facultés digestives... Le lait POUPART, 

tel que livré à votre porte, garde toutes 

les qualités qu'il avait avant la traite; il 

est ainsi l’aliment le plus sain et le plus 

capable d'assurer la bonne croissance de 

votre enfant.

GAUVREAU, (Marcelle)
I.ivres destinés aux enfanta,

! qui intéresseront aussi les 
éducateurs.

PLANTES CURIEUSES DE .MON 
PAYS.

Monographie de plantes cana­
diennes sous forme de contes. 
Préface du Frère Marie-Vic- 
torin. Illustrations en cou­
leurs.

LE FRERE MAR1E-VICTORIN. 
Sa vie, racontée aux enfants. 
Parue dans le Bulletin du T.- 
S. Enfant Jésus de mars-avril 
1945.

BIBLIOTHEQUES DES JEUNES 
NATURALISTES (en collabora­

tion).
50 sujets différents d’histoire 
naturelle. Pratique pour élèves 
dans la préparation de leurs 
collections, de même que pour 
les instituteurs.

MANUEL DES C.J.N.
(En collaboration).

Pour les jeunes naturalistes et 
fous ceux qui aiment la natu-
rC' LAGACE (Cécile)

Contes pour enfants de 
8 à 12 ans environ.

LE MOUSSE DU 
STELLA MARIS.

Un jeune mousse gaspesien, 
perdu en mer, aborde une île 
déserte et mystérieuse.

LA FAMILLE HIVER.
I.a petite princesse Neige, gra­
cieuse et fine, est persécutée 
par sa soeur, la princesse Pou­
drerie.

1715. RUE WOLFE
LIMITÉE 

FR. 2194 A

PETITE ETOILE.
Elle quitte le firmament pour 
descendre »ur la terre. Mal lui 
en prend.

LA PETITE FILLE AU 
SEUL CHEVEU D’OR.

Ce seul cheveu amène d’heu­
reux événements pour toute 
sa famille.
Et aussi Jacques Vérité. La 
Farine du Diable, Le Mage 
Perdu, Le Petit Berger du 
Champ-qui-n’est-à-personne et 
Pegace, Cheval de Bois ... 
Romans pour adolescents 

de 15 à 18 ans.
LES DEUX SOEURS. 
(Adolescentes)

Roman historique de la vie 
des premières Ursulines cana­
diennes à Québec. 

L’ENTENTE. (Adolescents)
Un jeune paysan qui réussit 
à vivre son idéal par son cou­
rage et sa ténacité.

LAREAU (Daniel)
BOB ET KTKT.
(Chez l’oncle fermier).

Le premier d’une série de ca­
hiers de dessins à compléter, 
pur des points numérotés, et 
à colorier ensuite.------------  ^ i ^ -----------

Votes et nensées

Confiance
Je connais les escaliers des ca­

thédrales. C’est toujours au mo­
ment où l’on ne voit plus rien, 
au moment où l’on se sertt perdu, 
c’est toujours alors que la lueur 
npparait et vous console, comme 
dans la vie.

— Comme dans la vie! voilà 
qui n’est pas d’une âme découra­
gée.

— Certainement non. Je suis 
toujours sûre qu’au moment de 
la pire détresse une lumière me 
sera donnée.

Georges DUHAMEL

LAINE
Pour vos tricots, noua avone votre marque préférée et »n plus une 
laine exclusive i la maison. Laine ARISTOCRAT. DANS 

3 plis, importation anglais# que noua vous re- jQyjgj ygj 
commandons hautement et qui surpasse tou­

tes les autres marque* à «• prix. COULEURS

Pour tricota à la main, métier» et machines à tricoter.

L.*J. PARENT
IT FILS LTEE

4906, BOUL. ST-LAURENT
Etablie dcpnls 1929

Pour nos infirmes !
La vente de charité au bénéfice de nos infirmes, en vue de 

leur procurer un foyer commun et des ateliers, aura lieu jeudi, 
9 décembre, au Solon espagnol de l'hôtel Queen, sous la pré­
sidence d'honneur de Mme Adélard Raymond.

Un souper froid sera servi à partir de six heures. On peut 
retenir ses billets en s'adressant au siège social de l'oeuvre, 
HA. 1786.

Barbara Ann Scott en route 
vers sa carrière professionnelle

La gentille Barbara-Ann Scott 
est arrivée à Montréal, tôt au dé­
but de la soirée, hier, alors qu’el­
le a fait un arrêt d’une petite 
deirii-heure dans la métropole, 
avant de reprendre «on train 
pour New-York, où elle débutera 
dans sa carrière de patineuse 
professionnelle, tout prochaine­
ment, c’est-à-dire le 21 décem­
bre, au théâtre Roxy. Elle était 
accompagnée de sa mère et de 
M. Earl-W. Wingart, de la 20th 
Century-Fox.

Toujours souriante et avec sa 
grâce coutumière, Barbara-Ann 
a bien voulu donner son auto­
graphe aux quelques cçniaijies 
de personnes qui avaient eu vent 
de sen passage à la gare et qui 
ont désiré lui souhaiter bonne 
chance. Puis elle a confié à quel­
ques .journalistes curieux—mais 
quoi? ça fait partie du métier,— 
qu’elle trouve l’aventure très ex­
citante, mais qu’elle s’ennuierait 
certes beaucoup de son Canada, 
spécialement d'Ottawa.

Pour voyager, la charmante 
patineuse canadienne portait, 
sous un superbe manteau de cas­
tor un deux-pièces gris: elle était 
coiffée d’un chapeau gris un peu 
plus pâle relevé d’une bande de 
fourrure asortie. Ses accessoires 
étaient de peau de crocodile; et, 
il ne faut pas oublier ses baga­
ges... une quinzaine de valises, 
sac de voyage, malle, etc. Qh! 
les femmes...

A son départ de la gare, les

plus enthousiastes lui crièrent 
‘‘Bonne chance, Barbara-Ann’* et 
elle leur répondit par son magni­
fique sourire.

* * *
New-York, 6 déc. (C.P.) — 

Très tôt, ce matin, des centaines 
de New-Yorkais endormis se 
sont quand même rendus à la 
gare afin de souhaiter la bienve­
nue à notre jeune compatriote, 
Barbara-Ann Scot.

Pendant plus d’une demi-heu­
re, avec uti bouquet de roses 
dans ses mains, la championne 
mondiale du patin a dû sourire 
aux journalistes et aux photo­
graphes.

A tous, elle a redit sa joie 
d’être à New-Ybrk. ‘‘C’est vrai­
ment merveilleux d’être ici”, dit- 
elle a M. Hugh D. Scully, consul 
général canadien à New-York,

Soulagsment

Rhume
Nouveau

• DES 
MISÈRES DU

Brondtifeux 
de Papa..

Propos, glanes, et témoignages

C’est entendu, cette année, l'Avent sera vraiment, à leur foyer, 
le temps de l’attente, de la préparation. 11 existera réellement cet
esprit de Noël, tissé d’espoir, d’amour et (Iq paix! Ils les trouve­
ront, ces moments communs de calme, où chaque membre de la 
famille, dispos et serein, bâtira sa joie en communion intime avec 
celle des autres! Ce sera un Avent comme jamais ils n’en ont en­
core connu. Tel ils l’ont voulu, tel ensemble ils l'ont tracé.
Ce premier dimanche de l'Avent

Elle, arrivée au ternie de sa cinquième grossesse, lasse, épui­
sée, tentant malgré tout d’être accessible à tous et serviable jusque 
dans le détail.

Lui, installé dans une pauvreté réelle, retenu au dehors par 
sa profession, accaparé par elle, veillant la nuit pour des heures 
supplémentaires ajoutées au travail normal, dans le but de “bou­
cher les trous”.

Eut, les petits, turbulents, insouciants, brasseurs inconscients 
des pins grands soucis comme des joies les plus intenses. Bt ar­
demment, ils s’aiment.

Les voici bâtissant ensemble la crèche traditionnelle au 
pied de laquelle, chaque soir, ils viendront s’agenouiller. Paul et 
Monique ont emmêlé les’guirlandes qu'ils n’arrivent plus à démê­
ler. Les voix sont hautes, les gestes agressifs. F.lle, doucement, va 
de l’un à l’autre, tentant d’apporter l'apaisement. Le circuit de 
lumière est enfin fixé. Elle s’approche de lui pour offrir les am­
poules colorées. Mais lasse, elle fait un faux mouvement et en laisse 
tomber une qui éclate avec fracas sur la tuile. 11 réprime un geste 
d’impatience qui la trouble. Le moment est si mal choisi...
Du faux-pas au drame

Au même instant, comme si toujours un faux-pas devait en 
accompagner un autre, Jean s’accroche au fil et précipite au plan­
cher tout ce que. ensemble, chacun vient si laborieusement d’éri­
ger. Alors, il éclate et la giffle part, cinglante, marquant laidement 
la joue de l’enfant. Echange rapide et méchant de mots durs qu’on 
voudrait aussitôt rnlfraper et dans lesquels passent un vent de 
haine... Et les sanglots du petiot qui n’en peut plus devant la ca­
tastrophe... El le ridicule de toute cette scène commencée pieuse­
ment dans l’harmonie et l’amour... Tous souffrent maintenant à 
crier: leur pauvre petite joie humaine, émiettée comme le verre 
fragile des ampoules colorées. Ah, elle est belle la famille unie dans 
l’amour I
Tel est l'homme

Le premier, il se ressaisit. Paternellement, gauchement, il es­
suie le pauvre petit visage ruisselant de larmes et presse l’enfant 
contre sa large poitrine faite pour protéger. Et, ramassant le Jésus 
de cire qui gît, là. à leurs pieds: "Tiens-le bien, dit-il, c'est toi qui 
en prendra soin, afin qu’il ne lui arrive pas malheur. Allons, vous 
mitres, on recommener.”

La sève d’amour afflue à nouveau dans fous ces: coeurs éper­
dument tendus les uns vers les autres. Et la formidable puissance 
du Dieu des bonnes volontés ramasse alors toutes ces parcelles 
de pauvres petites joies humaines et en façonne, ce soir du pre­
mier dimanche de l’Avent. une immense vague de bonheur et de 
paix qui les soulève, lui, elle et les enfants, dans “cet autre monde” 
qui ne se décrit point.

L’EQUIPE.

t
Toutes communications à ce courrier doivent être adressée» comme suit ; 

Clinique de l'Ecole des Parents, 434 est, rue Notre-Dame, Montréal. 
L'Ecole des Parents du Québec a son siigo social à Montréal, possède 

une charte provinciale et son nom est légalement enregistré.

qui est venu lui souhaiter bonne 
chance au début de sa carrière 
professionnelle dans relie ville.

Le colonel John J. Bennett lui 
a adressé la parole au nom de la 
ville.

Plus tard dans la Journée, P.ar- 
bnra-Ann doit rencontrer le mai- I 
re new-yorkais, M. William I 
O'Dwyer, à l’Iiôtel de ville.

COUPURES, BRÛLURES 
et MEURTRISSURES

ÇicatriiSOt, sdoucisMnt et sntiiepiique, 
l Onguent du Dr. Chsse apporte un prompt 
soulagement. Format régulier 69c, format 
economique (6 fois autanr) 12.23. Un remède 
depuis plus de 30 ans.

L’Onguent du Dr. Chase

Rien ne s© perd
En visite chez une vieille da­

me dont l’esprit est resté tou­
jours vif, un monsieur (l’une ba­
nalité navrante se décide à s’en 
aller, après avoir conversé pen­
dant plus de deux heures. Quand 
il s’est enfin relevé du fauteuil 
où il semblait vissé:

— Quelle visite agréable je 
viens de faire chez vous, décla­
ra-t-il. Ces moments si agréables | 
passés en votre compagnie m’ont 
fait grand bien. En arrivant, 
i’avQis un atroce mal de tête et 
maintenant plus rien.

La vieille dame, en passant sa 
| main sur son front, soupira:

— Mais il n’est pas perdu ce 
mal de tête! _ ______

GOUTTE A GOUTTE
Le grand-père compte les 

gouttes d’un remède et les boit 
en faisant une affreuse grimace. 
Son Detit-fils lui demande: 
“Pourquoi dois-tu avaler d’aussi 
mauvaises gouttes?’’

A quoi le vieil homme rétor­
que: “C’est T.arce que j’en ai 
avalé trop de bonnes jusqu à 
maintenant...

CHEZ EATON
Heures d'affaires du lundi au vendredi : 9 h. 30 à 5 h. K) 

y compris le samedi jusqu'à Noël

Vous savez quel efficace soul­
agement vous obtenez quand 
vous vous frictionnez avec du 
Vicks VapoRubl 
Maintenant... quand vous 
aurez une toux gênante, qui 
vous râpe la gorge... voici la 
façon spéciale d’employer le 
Vlcks VapoRub. Pour vous sou­
lager presque Instantanément, 
essayez le VapoRub en Vapeur/ 
Mettez une bonne cuillerée de 
VapoRub dans un bol d’eau 
bouillante, ou dans un vapo- 
riseur. Puis . .. aspirez les 
Vapeurs Médicamentées du 
VapoRub. Ces vapeurs calman­
tes pénètrent profondément 
dans les bronches supérieures 
congestionnées par le rhume, 
et vous apportent du soulage­
ment A chaque* 
respiration! Es-W|wW9 

W VaeoRue
^ «KO. TNADt MARK

sayez-lel

Feuilleton du "Devoir"

LES FIANCÉS
par Alexandre MAftZONI

Traduit de Vitalien par le marquis de MONT- 
GRAND, adapté par Clément SAINT-GERMAIN

58
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(Suite)
On n’a point fait erreur, ré- 

dit Frédéric; j’ai une bonne 
velle à vous donner, et en 
ne temps à vous charger de­
commission bien douce et 

i consolante.. Une de vos pa- 
sicnncvS. que vous avez sans 
te "pleiirée comme étant per- 
Lucia Mondella, est trouvée; 
est ici près, dans la maison 

mon ami que voilà; et vous 
tout à l’heure avec lui et 

? une femme que M. le cure
s Fiancé* de Mansonl. (deux vo»u- 
i soul en vente è Fldes, 24 est. rue t-jSquea. h Montré*! «u prix d* 
I (par la poste : S2.SS).

de cette paroisse esl allé cher­
cher, vous irez, dis-je, prendre 
cette personne, qui est des vô­
tres, pour l’accompagner jus­
qu’ici.

Don Abbondio fit tout ce qu’il 
put pour cacher l’ennui que dis- 
je? le chagrin fort amer que lui 
causait une telle proposition, ou, 
si l’on veut, un tel ordre;^t, n’é­
tant plus à temps de défaire et de 
changer une grimace déjà for­
mée sur son visage, il la cacha 
en inclinant profondément sa tè­
te. en signe d’obéissance. Il ne la 
releva, cette tête, que pour faire 
une autre révérence semblable à 

1 IVnnomé, en portant vers lui un

regard piteux qui disait: “Je suis 
dans vos mains; usez de misé­
ricorde.”

Le cardinal lui demanda en­
suite quels étaient les parents de 
Lucia :

— En fait de proches parents 
avec qui elle vit. ou elle vécut, 
elle n’a que sa mère, répondit 
don Abbondio.

— Et celle-ci est-eNe dans son 
village?

— Oui, monseigneur.
— Comme cette pauvre fille, 

reprit Frédéric, ne pourra de si­
tôt rentrer chez elle,_ ce lui sera 
une grande consolation de voir 
sa mère sans retard; c’est pour­
quoi, si M. le curé de l’endroit 
n’est pas de retour avant que 
j’aille à l’église, faites-moi le 
plaisir de lui dire qu’il se procu­
re une carriole ou une monture, 
et qu’il charge un homme de sens 
d’aller chercher cette femme 
pour l’emmener ici.

— Et si j’y allais moi-même, 
dit don Abbondio.

— Non, non, pas vous; je vous 
ai déjà prié d'autre chose, ré­
pondit le cardinal.

— Ce que je disais, répliqua 
don Abbondio, c'était pour pou­
voir préparer cette pauvre mère. 
C’est une femm* fort sensible, et 
il faut quelqu’un qui la connais­
se et sache la prendre à sa ma­
nière, pour ne pas lui faire plue1

de mal que de bien.
— C’est pour cela même que 

je vous prie d’avertir M. le curé 
qu’il doit choisir un homme de 
sens; vous êtes, vous, beaucoup 
plus nécessaire ailleurs, répondit 
le cardinal. Et il aurait voulu 
ajouter: Cette pauvre fille a bien 
plus besoin de voir tout de suite 
une figure connue, une person­
ne sûre, dans ce château, après 
de si longues heures de transes 
mortelles, et dans la terrible 
obscurité répandue sur son 
avenir. Mais ce n’était pas une 
raison à donner en termes aussi 
clairs en présence du tiers qui se 
trouvait là. Il parut cependant 
étrange au cardinal que don Ab­
bondio ne l’eût pas saisie dans 
ce qu'il venait d’entendre, ou 
même sue son propre jugement 
ne la lui eût pas présentée; et la 
proposition du curé, son insis­
tance, lui semblèrent tellement 
hors de propos’ qu’il soupçonna 
là-dessous quelque autre pensée. 
Il le regarda au visage et y dé­
couvrit sans peine la peur de 
voyager avec cet homme redou­
table, d’aller dans cette maison, 
même pour peu de moments. 
Voulant dès lors dissiper tout à 
fait en lui ces appréhensions, il 
pensa que le meilleur moyen 
était de faire ce qu’il aurait fait 
sans même y être porté par ce 
motif, c'est-à-dire de parler à

l’Innomê lui-même, dont les ré­
ponses feraient enfin compren­
dre à don Abbondio que ce 
n’était plus un homme dont on 
dût avoir peur. Il s’approcha 
donc de Vlnnomé, et avec cet air 
de familiarité spontanée qui se 
trouve dans une nouvelle et puis­
sante affection comme dans une 
ancienne intimké:

— Ne croyez pas, lui dit-il, 
que je me contenle de cette visi­
te pour aujourd’hui. Vous re­
viendrez. n’est-ce pas, en com­
pagnie de ce digne ecclésiasti­
que?

— Si je reviendrai? répondit 
Vlnnomé; quand même vous ne 
voudriez pas de moi, je resterai 
obstinément à votre porte, com­
me un mendiant. J’ai besoin de 
vous parlerl J’ai besoin de vous 
entendre, de vous voir! J’ai be­
soin de vous!

Frédéric lui prit la main, la 
lui serra, et dit:

— Vous nous ferez donc la fa­
veur de dîner avec nous. J’y 
compte. En attendant, je vais 
prier et rendre grâces avec le 
peuple; et vous; vous allez re­
cueillir les premiers fruits de la 
divine miséricorde.

Comme le cardinal s'achepii* 
naît pour sortir, tenant par la 
main et emmenant Vlnnomé, scs 
yeux se portèrent de nouveau
sur don Abbondio, qui restait en

arrière, mortifié, chagrin, faisant 
la moue sans le vouloir; et, pen­
sant que le déplaisir du pauvre 
homme pouvait peut-être aussi 
venir de ce qu’il lui semblait 
avoir été négligé et comme laissé 
dans un coin, tandis surtout qu’il 
voyait un personnage couvert de 
crimes si bien accueilli, si ca­
ressé, il se tourna vers lui en 
passant, s’arrêta un instnût et. 
avec un sourire affectueux, il 
lui dit:

— Vous, monsieur le curé, 
voua êtes toujours avec moi dans 
la maison de notre bon père; 
mais celui-ci... celui-ci perierat, i 
et inventas est (1).

— Oh! combien je m’en ré- | 
jouis! répondit don Abbondio, 
en faisant une grande révéren­
ce comme à tous les deux.

mt® i*L.

T.*» i

vé.
(1) Etait perdu et t été retrou-

- A sw.. a

DEUIL
Le patron, au groom qui hri 

demande un congé:
— Mais je croyais que tes deux 

gnands-meres étaient mortes l’an- 
née dernière?

— Oui, mais grand-papa s'est 
remarié depuis c* temps-là.

Elégance des Fêtes au Self-Serve

Robes ornées de sequins
Elles arrivent juste à temps pour la saison des Fêtes ! Seulîment 
deux d’un groupe de modèles sont illustrés. Garnitures de se­
quins sur crêpe de rayonne qui rehaussent l’apparence de ces jolies 
robes de teintes gaies. V^tre choix parmi ces gmm fW. Æ 
teintes diverses : Bleu, rose, aqua, fuschia royal, Æ 
gris ou noir. Tailles 12 à 20 dans le groupe. Jf

SapHémen» de .10 pour commandes téléphoniques
Self-Serre, »u treiettwc

✓T. EATON CÇ,H,r..
OR MONTRCAU #
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LE CANADIEN GAGNE CONTRE RANGERS MAIS PERD A BOSTON
Billy Reay contribue à 
la victoire du Tricolore

LES BRUINS 
ONT PERDU 

DU TERRAIN
li en egistre deux buta après que Richard eut LES ailes rouges de de- 
comoté le premier point de la partie et le Bleu 

Bknc Rouge l'emporte par B à I sur les 
Rangers — Accident à Glen Harmon

XROIT NE SONT PLUS QU’A 
DEUX POINTS DES MENEURS 
DE LA LIGUE NATIONALE 
GRACE A LEUR VICTOIRE 
DE 3 A 2 SAMEDI SOIR

(Par JEAX D’ARCOVBT)
Le Canadien aurait dû comp­

ter au moins dix points contre 
les Rangers de New-York, same­
di soir, au Forum; il n’en a 
compté que trois, mais ils fu­
rent suffisants pour lui donner 
la victoire et maintenir le club 
en troisième position, en avant 
du Toronto et du Chicago.

Le Canadien n’avait pas réussi 
à compter un seul point pendant 
sept périodes complètes, ayant 
été blanchi dans ses deux derniè­
res joutes à Montréal. C’est Mau­
rice Richard qui a mis fin à cet­
te triste situation et qui a lui-mê­
me terminé une léthargie qui du­
rait depuis une bonne demi- 
donsaine de parties. Il a compté 
un point comme seul il sait le 
faire, alors qu’un joueur adver­
saire, Stanowski, était littérale­
ment accroché à son chandail 
La foule, qui attendait ce but de 
puis des semaines, a fait à Mau- 
riee une formadable ovation, ce 
qui a prouvé sans l’ombre d'un 
douta en quelle estime on tient 
Manrioe dans la métropole.

BILLY REAY a brillé lors de la 
joute de samedi soir contre les 
Rangers car ce joueur de centre 
a réussi à compter deux buts 
contre Chuck Rayner et le Trico. 
lore a gagné par 3 à 1. Maurice

Richard compta l'autre but.
Le Canadien a eu l’avantage, 

un immense avantage du com- 
i.uncement à la fin de la joute.

• ?(} plus de précision, plus de 
liai devant les buts, les nôtres 

* Talent compté au moins qua- 
t'e ou cinq points de plus, en dé­
pit de l’exhibition extraordinai­
re de Rayner, qui était à son 
meilleur dans ses filets. Mosdell 
est arrivé trois fois seul devant 
les buts des NexV-York<ais... et 
trois fois il a lancé soit sur le 
gardien, soit sur la bande. Les 
autres joueurs ont lancé un peu 
partout, sauf dans les filets.
RILLY REAY

C’est Reay qui a été l’étoile de 
la soirée, comptant deux points. 
11 a compté ces deux buts dans 
la troisième période, le pre­
mier avec l’aide de Dour Har­
vey, l’autre avec le concours de 
.loe Carveth, lequel a encore joué 
une très solide et très intéressan­

te partie. Le troisième membre 
de cette ligne, Norman Dussault, 
a également fait du bon travail.

C'est ce trio qui a donne le 
plus de fil à retordre à la de- 
fense des visiteurs et au gardien 
de buts. Ajoutons que les jou­
eurs d’arrière-garde des Rangers 
sont d’une inconcevable faibles­
se. Nos avants ont pénétré aussi 
facilement qu’ils l’ont voulu 
dans la zone adversaire et_ ils 
ont pu lancer presque à volonté 
sur Ravner.

La partie a. été intéressante, 
car on l’a jouée avec une gran­
de rapidité. Le jeq n'a pas été 
rude et le nouvel^ arbitre, Jim 
Primeau, a eu la tâche assez fa­
cile. Il a distribué 10 punitions, 
dont 7 aux Canadiens, mais elles 
ont toutes été méritées pour des 
infractions mineures.

Chez les visiteurs c’est Lapra- 
de qui a fait meilleure figure. Il 
a été dangereux du commence­
ment à la fin et c’est lui qui a 
compté l’unique point de son 
club, sur des passes de Leswick 
et de Moe.

Bob Filion a joué une bonne 
partie. Il a été particulièrement 
utile quand le Canadien avait 
un homme au pénitencier.

CANADIEN. — Buts: Durnan; 
défenses: Laycoe et Reardon;
centre: Reay; avants: Carveth et 
Dussault. Subs.: Harvey, Harmon. 
Riopelle. Richard, Filion. Robert­
son, Chamberlain, Dorohoy, 
Lach et Mosdell.

RANGERS. — Buts; Rayner; 
défenses: Shero et Moe; centre: 
Kullman; avants: Laprade et Les 
wick. Subs.: Stanowski, O’Con 
nor, Raleigh, Morris, Albright, 
Lund, Mickoski, Fisher et SIo- 
winski.

Arbitre: Jim Primeau; juges 
des lignes: Herb Gallagher et Ed­
die Mepham.

Sommaire:
Première période 

Aucun point.
Punitinos: Kulmman 2, Riopel­

le.
Deuxième période

1— Canadien, Richard
(Lach) ..................  . . 4.14

Punitions: Laycoe. Reardon. 
Troisième période

2— Rangers, Laprade
(Leswick, Moe)...........  1.50

3— Canadien, Reay
(Harvey) . . ....... . 8.43

4— Canadien. Reay
(Carveth) ........... 19.30

Punitoins: Reardon. Moe, Car- 
veth, Lach et Richard.

LE NATIONAL ” 
EST DEFAIT

Boston, 6 — Les Bruins de 
Boston ont perdu du terrain sa­
medi soir dans leur course au 
championnat de la ligue Nationa­
le de hockcv. Les joueurs de Dit 
Clapper ont dû baisser pavillon 
devant les Ailes rouges de De­
troit alors que les deux équipes 
en venaient aux prises au Gar­
den de cette ville. C’est par le 
compte de 3 à 2 que le club de 
Tommv Yvan a triomphé des me­
neurs du circuit Campbell., Les 
visiteurs ont pu remporter la 
palme grâce à deux buts enregis­
trés dans la période finale.

Aucun but ne fut compté du­
rant la 1ère période, mais Pat 
Egan a pris des passes de Peters 
et Harrison au bout de 1 minute 
de la 2e période pour donner une 
avance de 1 à 0 aux Bruins.

Gerry Couture a toutefois éga­
lé le compte, moins de deux mi­
nutes avant la fin de la période.

Pete Horeck a porté le compte 
2 à 1 au bout de 5 minutes de 
jeu de la 3e période, et Bud Poile 
a pris une passe de McFadden 
pour déjouer Brimsek, deux mi­
nutes plus tard. Grant Warwick, 
le meilleur compteur de la ligue 
Nationale, a enregistré le dernier 
point de la joute au bout de 12 
minutes de jeu.

Alignement des équipes:
BOSTON — Buts: Brimsek; 

défenses: Henderson et Egan; 
centre: Harrison; avants: Du- 
mart et Peters; subs.: Babando, 
Sandford, Warwick, Smith, Ron- 
ty, Peirson, Crawford, Kryzanw- 
ski, Flaman et Maloney.

DETROIT — Buts: Lumley; 
défenses: Stewart et Quacken- 
bush; centre: Abel; avants: 
Lindsay et Howe; subs.: Kelly, 
Reise, Gee, Horeck, Poile, Gau­
thier, McFadden, Couture, Pa- 
velich, Enio et Fogolin.

Arbitre: Georges Gravel; ju­
ges des lignes: Bill Scherr et 
Sam Babcock.

SOMMAIRE 
Première période

Aucun point.
Aucune punition.

Deuxième période
1— Boston: Egan,

(Peters-Harrison) .... 1.50
2— Détroit: Coflture,

(Gee) ............................ 18.14
Punitions: Egan et Brimsek.

» Troisième période

LE DETROIT 
A TRIOMPHE 

DES R ANGERS
le! AILES ROUGES ONT FAIT 
‘ SUBIR UN AUTRE ECHEC 

AUX PROTEGES DE FRAN­
KIE BOUCHER EN L’EMPOR­
TANT PAR 3 A 1

Les Bruins ont raison 
du Canadien par 2 à 1
Le Tricolore a perdu contre le Boston hier soif alors 

qu'il n'avait que trois joueurs de défense sur son 
alignement — Brimsek s'est surpassé — 

Lach évite le blanchissage

5.42

Completemenl

moelleux
excellent

arôme
vraiment

'ï^?^*scb-

Le National de Sylvio Mantha, 
qui avait remporté neuf victoi­
res consécutives dans les séries 
de la Ligue Junior du président 
Therrien, a subi un rude échec 
hier soir, au Forum, alors qu'il 
fut battu par le Royal de Tag Mil­
lar au compte de 8 à 3 mais 
l’équipe de la Palestre de la rue 
Cherrier conserve toujours une 
avance de cinq points sur le 
Saint-Hyacinthe pour la premiè­
re place de la section sud car 
à la suite de la décision de la 
Q.A.H.A., lors de son assemblée 
de samedi dernier, les Citadel­
les ont perdu 25 points à cause 
de la suspension de Marius Gro- 
leau, qui n’était pas éligible pour 
jouer dans ce circuit junior.

Le Royal s’est révélé bien su­
périeur au National, hier, et il 
méritait ta victoire. Du commen­
cement à la fin, les joueurs de 
Tab Millar ont mené le bal, 
comptant cinq points à la man­
che initiale, deux à la deuxième 
période et un à l’engagement fi­
nal pendant que le club de Syl­
vio Mantha enregistra qu'un seul 
but à chaque manche.

Bob Frampton et Neil Langill 
ont dirigé l’offensive des vain­
queurs en comptant chacun deux 
buts; Gordie Armstrong. Skip 
Burchell, Knutson et Rattray ont 
été les autres compteurs.- 

Désaulniers, Rombacco et Ca-

3— Détroit: Horeck,
(Couture) ......... .

4— Détroit: Poile,
(McFadden) ............... 7.31

5— Boston: Warwick, _ _
( Sandford V ................. 12.39

Aucune punition.

RALLIEMENT 
DES CATARACTES

LE SHAWINIGAN A COMPTE 
TROIS POINTS VERS LA FIN 
DE LA PARTIE POUR L’EM­
PORTER 7 A 5 SUR LES BRA­
VES DE VALLEYFIELD
Shawinigan, 8 — Grâce â son 

ralliement sensationnel dans la 
dernière moitié de la dernière 
manche hier après-midi, les Ca­
taractes de Léo Lamoureux ont 
pu vaincre les Braves de Valley- 
field par le compte de 7 à 5 dans 
une joute régulière des séries de 
la ligue Senior de Québec, de­
vant quatre mille personnes.

Les deux clubs étaient sur un 
pied d'égalité lorsqu’ils engagè­
rent la lutte dans la dernière pé­
riode. Chaque club avait quatre 
points à son crédit et dès le com­
mencement des hostilités dans 
cette manche finale les Braves 
comptèrent un point par l’entre­
mise de Brown et les locaux du­
rent alors se lancer résolument

Jurk Broda, cerbère des Leafs de Toronto, s’est mis en évidence, 
hier soir, à Chicago, alors qu’il a tenu les Eperviers en respect 
pour remporter un blanchissage au compte de 2 à 0. La veille 
les Torontois avaient été vaincus par 6 à A dans la Ville-Reine.

Turk Broda s’est surpassé 
hier soir contre le Chicago
Le cerbère des Leafs a obtenu un blanchissage 
contre les Eperviers pour prendre une revanche 

de l'échec subi la veille à Toronto — Les 
hommes de Happy Day ont gagné par 2 à 0 

après avoir perdu par 6 à 4
Chicago, 8 — Les Leafs de To­

ronto ont pris leur revanche hier 
soir sur les Eperviers de Char­
lie Conacher. Après avoir été dé­
faits par 6 à 4 samedi soir, dans 
la Ville Reine, les équipiers de 
Happy Day ont eu raison de 
leurs rivaux hier, en cette ville, 
par le compte de 2 à 0.

A la suite des résultats de la 
derni.re fin de semaine, les Leafs 
et les Eperviers sont égaux pour 
la 4e position, un point derrière 
le Canadien de Montréal qui oc­
cupe le 3e rang dans la course 
au championnat du circuit 
Campbell.

Le club de Happy Day a 
compté tous ses points durant la 
2e période.

Jim Henry a toutefois été Té- 
toile individuelle de la partie.'H 
a brillé d’un vif éclat dans ses 
filets, ayant bloqué un total de 
38 lancers contre 24 de Broda. 
Ce dernier a décroché son 3e 
blanchissage de la saison.
Les Leafs ont complètement dé­

classé leurs rivaux durant la 1ère 
période, mais ils n’ont pu comp­
ter. Henry a été sensationnel 
dans ses filets. Henry a bloqué 
18 lancers dont six semblaient 
être des buts assurés. Il a été 
longuement ovationné par la fou­
le à la fin de la période.

Les Leafs ont toutefois pris 
une avance de 2 à 0 durant la 2e 
période. Carl Gardner a ouvert 
le pointage au bout de 3 minutes 
de jeu lorsqu’il a déjoué Henry 
sur un lancer de devers de 35 
pieds et Ted Kennedy a porté le 
compte 2 à 0, quatre minutes 
plus tard. Gaye Stewart en est 
venu aux coups avec Meeker du­
rant cette période et ces deux 
joueurs ont mérité chacun une 
punition majeure.

Henry a broqué 11 lancers 
contre 6 de Broda.

Dans la oute de samedi soir, à 
Toronto, les Eperviers se sont 
magnifiquement ralliés à la der­
nière période pour changer une 
défaite en line victoire car les 
hommes de Chuck Connors ont 
pu enregistrer quatre buts au 
cours de cet engagement pour 
l’emporter sur les Torontois par 
la compte de 6 à 4.

Etant de l’arriére au compte 
de 4 à 2 au début de la troisième 
période, les joueurs de Charlie 
Conacher se sont superbement 
rallié» pour s’assurer la vietoi- 
re.G^ye Stewart a compté ce quiki et Nattrass.

devait être le but décisif au bout 
de 9.39 minutes de jeu de la 
troisième période et Roy Cona­
cher a porté le compte, 6 à 4, 
cinq minutes plus tard.

Durant les dernières minutes 
de jeu, les Leafs ont furieuse^ 
ment attaqués, mais ils ont été 
impuissants devant Jim Henry.

CHICAGO. — Buts: Henry; 
défenses: Gadsby et Nattrass; 
centre: D. Benteley; avants: Mo- 
sienko et R. Conacher. Subs. 
Goldham, Dickens, McCaig, G. 
Stweart, J. Conacher, Godnar, 
Guidolin, Prystai et Brown.

TORONTO. — Buts: Brodas; 
défenses: Boesch et Barilko; 
centre: Gardner; avants: Ezinic- 
ki et Watson. Subs.: Mortson, 
Thomson, Kennedy, Meeker, 
Lynn, Juzda, M. Bentley, Taylor, 
Ceresino, Klukay, Blair-

Arbitre: Bill Chadwick; juges 
des lignes: Sibby Mundey et Er­
nie Mundey.

Sommaire:
Première période

1— Toronto, Watson
(Gardner) ................. 1.16

2— Toronto, Ezinicki 
(Watson, Gardnerk .. 10.30

3— Chicago, Stewart 
(Bodnar, J. Conacherk 10.22

Punitions: Ceresino, Stewart, 
Lynn, Meeker et D. Bentley.

Deuxième période
5— Toronto, Ezinicki

(Gardner) ................. 13.49
Punition, Goldham. Mortson.

Troisième période
6— Toronto. Lynn 

(Kennedy. Boesch) .
7— Chicago, D. Bentley

(Mosienko) ......... ' ■
6—Chicago, Brown

(D. Bentley, Guidolin)
9—Chicago, Stewart

(Goldham) .............
10—Chicago, R. Conacher

(D. Bentley, Mosienko) 15.07
Punitions: Mortson, Stewart.

JOUTE D’HIER
Première période

Aucun point.
Punition: McCaig.

Deuxième période
1— Toronto: Gardner 

(Ezinicki, Bosch) .
2— Toronto: Kennedy

(Meeker)..............
Punitions: Gardner, 

(majeure) et D. Bentley.
Troisième période 

Aucun point
Punitions: D. Bentley, Ezinic-

.16
1.40
4.41 
9.39

. 3.46
7.53

Meeker

New-York, 6. — Les Ailes 
Rouges de Détroit n’ont eu au­
cune difficulté à Teinporter hier 

; soir sur les Rangers de New- 
i York car le club de Tommy 
! Yvan a triomphé des protégés 
! de Frank Bouclier par le compte 

de 3 à 1 au Madison Square Gar­
dent et grâce à cette victoire, 
suivie de celle de samedi à Bos- 

i ton, le Détroit n'est plus qu'à 
deux points de la première posi­
tion, détenue par les Bruins de 
Dit Clapper.

Les joueurs de Tommy Yvan 
menaient au compte de 1 à 0 à 
la fin de la deuxième période, 
mais Gerry Couture et Jim Enio 
ont porté le compte 3 à 0 du­
rant les six premières minutes 
de jeu de l’engagement final.

Don Lund a évité le blanchis­
sage aux Rangers lorsqu’il a dé 
joué Lumley une minute et tren­
te secondes avant la fin de la 
partie.

Eddie Bruneteau, rappelé des 
Capitols d’Indianapolis, a rem­
placé Gordon Howe qui a été 
blessé samedi, tandis que le jeu­
ne Kotanen des Hovers a rem­
placé Neil Colville sur la dé­
fense avec les Rangers.

Les Ailes Bouges de Détroit 
ont pris une avance de 1 à 0 du­
rant la première période. Harry 
Lumley a affiché une tenue sen­
sationnelle durant les dix pre­
mières minutes de jeu alors que 
les Rangers ont furieusement 
attaqué.

Marty Pavelich a pris une pas­
se de Lindsay et il a nettement 
déjoué Rayner sur un lancer de 
15 pieds. Les Ailes Rouges ont 
ensuite eu le meilleur, mais ils 
n’ont pu rien faire contre Ray­
ner.

La deuxième période a fourni 
du jeu excitant, mais ce fut Ed­
gar Laprade qui fut la grande 
vedette. Au milieu de la reprise, 
il est arrivé seul devant Lumley 
mais il n’a pu déjouer ce der­
nier.

RANGERS. — Buts: Rayner; 
défdhses: Shero et Moe; centre: 
Laprade; avants: Kullman et 
Leswick. Subs.: Stanowski, O’­
Connor, Raleigh, Morris, Al­
bright, Lund, Mikowski, Fisher, 
Kotanen et Elowinski.

DETROIT. — Buts: Lumley; 
défenses: Stewart et Quacken- 
zush: centre: Abel; avants: Pa­
velich et Lindsay. Subs.: Kelly, 
Reise ( Gee, Horeck. Poile, Gau­
thier. McFadden, Couture, Enio, 
Fogolin, Bruneteau.

Arbitre: Butch Keeling; juges 
des lignes: Herb Gallagher et 
Sam Babcock.

Sommaire:
Première période

1— Détroit, Pavelich
(Lindsay, Howe) ___

Aucune punition:
Deuxième période 

Aucun point.
Punitions: Lindsay 2, 

lich, Kullman, Albright, Morris. 
Troisième période

2— Détroit, Couture
(Stewart. Horeck) .... 3.25

3— Détroit, Enio
(Stewart) ..................... 5.40

4— Rangers. Lund
(Raleigh) .. ....... 18.30

Aucune punition.

Boston. 6 — Le Canadien, qui 
avait fait si bonne figure samedi 
soir contre les Rangers à Mont­
réal, alors que le club de Dick Ir­
vin triompha par 3 à 1. a sem­
blé se ressentir des fatigue*! de la 
veille et du voyage en chemin de 
fer et aussi les Habitants de Sel- 
ke ont dû s’avouer vaincus hier 
soir alors qu’ils affrontaient les 
Bruins de Boston, meneurs du 
circuit majeur professionnel. Les 
Bruins de Dit Clapper triomphè­
rent des Montréalais par le 
compte de 2 à 1 pour enregistrer 
leur 3e triomphe de la saison sur 
le club de la métropole cana­
dienne.

La joute fut intéressante au 
possible et le Bleu Blanc Bouge a 
lait preuve de beaucoup de cou­
rage. Le club visiteur était privé 
des services de Glen Harmon et 
d’Emile Bouchard, deux redouta 
blés joueurs de défense et il con­
vient d’ajouter que les locaux 
purent remporter sur le Tricolo­
re grâce à une punition infligée 
à Kennv Reardon à la 2e pério-

13.23

Pave-

Les Bruins ont compté l«iirs 
deux points pendant que Rear­
don était au banc du péniten­
cier. Murray Henderson a tout 
d’abord égalé le compte au bout 
de 18.53 minutes de jeu et Ba­
bando a porté le compte 2 à 1, 
19 secondes plus tard. Hender­
son et Sandford ont mérité des 
assistances sur ces buts.

Aucun club n’a pu compter 
durant l’engagement final. Au 
milieu de la période Grant War­
wick est arrivé seul devant Dur­
nan. mais ce dernier a fait un 
plongeon pour arrêter la ron­
delle. Quelques instants plus tard 
Maurice Richard est arrivé seul 
devant Brimsek après avoir dé­
joué deux joueurs, mais Brimsek 
a bloqué son lancer avec ses 
jambières. Durant cette mêlée, 
Brimsek a été légèrement cou­
pé à Toeil gauche, et la joule 
fut retardée de quelques mi­
nutes.

BOSTON. — Buts: Brimsek; 
défenses: Henderson et Egan; 
centre: Harrison; Avants: Peters 
et Dumart. Subs.. Babando, Sand­
ford, Warwick,de. C’est pendant l’absence de ce ! *Pr.a’ " arwicK, Smith, Ronty, 

joueur que les Bruins réussirent 1 el£?on, Crawford, Kryzanwski 
à compter leurs deux points par 
l’entremise de Henderson et de 
Babando, annülant ainsi le but

Desaulniers, Rombacco et Ca- l’attaque et ils firent si bien 
duc ont obtenu les buts des per- j qu-iis déjouèrent trois fois le 
(la.nls-. , _ ! cerbère Leclerc pour sortir vic-

Les joueurs de Tag. Millar ont ioriCux à la grande joie de leurs
1 ts n 1 r> •-»-% reU'"" ■* — — * » — — ■ ~ . —K .. * - -

Bernardfinalement réussi à mettre le paYtY^ns. '“fbébergé," Mayer et jeune Bernard Geoffnon en 1 - - - - -
échec. Geoffrion avait compté 
dix but durant les quatre par­
ties disputées la semaine der­
nière.

Le Royal a ainsi remporté sa 
troisième victoire de la saison 
sur le National.

üaB..

AUTRE DEFAITE
POUR LES LEAFS

Victoriavillc. 6 — Les Tigres 
de Victoriavillc ont défait les 
Leafs de Verdun 4 à 2 hier après- 
midi. Jean-Guy Béliveau a dirigé 
l’offensive des vainqueurs en 
comptant deux buts et fournis­
sant une assistance, tandis que 
Blais et Jean-Marie Filion ont été 
les autres compteurs. Colton et 
le jeune Casavant ont obtenu les 
buts des perdants. Les Leafs ont 

_ ainsi subi leur 17e défaite consé- 
i culive. Ils n’ont pas encore rem­
porté la victoire cette saison.

* ATTENTION ★
MARIO du MONT (autrefois de Louis Klapper Inc.)

invite tous ses clients, ses émis et la gent masculine à son

nouveau magasin
d« CHAPEAUX et MERCERIES

MARIO du MONT
•«' face do Steinberg 312 STE-CATHERINE Bit de Bleury

Webster furent les compteurs 
des trois derniers points et ils 
furent largement responsables de 
la défaite du club Valleyfield.

La partie fut dénuée de rudes­
se et les arbitres n’eurent qu’à 
imposer huit punitions au cours 
de cette joute et ce furent toutes 
pour des offenses mineures.

Brown se signala au cour* de 
ectte partie. Il enregistra trois 
des cinq buts des Braves. 

Alignement des équipes: 
VALLEYFIELD — Buts Le­

clerc; défenses: Legris, Boyer; 
centre, Jeannette ; avants: Cor- 
riveau, Bisaillon. Subs.: Dutchak, 
Ernst, Brown, Schmidt, Leduc. 
MOreuch, Bessette, Kwong, Cyr.

SHAWINIGAN — Buts. Mur­
phy; défenses: Mackintosh, Ber 
geron; centre. Webster; avants: 
Limoges, Théberge. Subs.: Bonin, 
Delvecchio, Riopelle, Mayer, Gal­
braith, Pruneau, Kosick, Lamou­
reux.

Arbitres: Shouldice et Seed. 
Sommaire.

Première période
1 Shawinigan: Théberge. 15.15 

Pun.: Mayer, Pruneau.
Deuxième période

2 Shawinigan: Lafond .. 3.29
3 Valleyfield: Bessette .. 6.22
4 Valleyfield: Corrivcau . 10.22
5 Valleyfield: Brown .. . 11.40
6 Shawinigan: Galbraith 16.52
7 Shawinigan: Mayer .. 18.33
8 Valleyfield: Brown .. . 19.59 

Pun.: Corriveau, Macintosh.
Troisième période

9 Valleyfield: Brown .. 2.48
10 Shawinigan: Théberge 10.21
11 Shawinigan: Mayer .. 10.00
12 Shawinigan: Webster . 18.21 

Pun.: Dutchak, Théberge. Mu- 
retich, Webster.

LES SERIES DE 
LA LIGUE JUNIOR
Les amateurs qui ont été té­

moins du programme double of­
fert par la ligue Junior, same­
di soir, à l’A.iuitorium de Ver­
dun, ont pu se rendne compte 
que les Leafs de Verdun ne sont 
pas de taille à lutter contre les 
autres équipes de ce circuit car 
ils ont été vaincus par les lieds 
des Trois-Rivières au compte de 
12 à 4 et le club de Verdun en­
caissait son seizième échec de­
puis le debut de la présente sai­
son.

Frank Reid a brillé d’un vif 
éclat pour les vainqueurs car il 
a réussi à enregistrer cinq buts, 
pour établir un nouveau record 
de la saison dans le circuit du 
président Therrien.

Un autre record floor la rai­
son a été établi dans l’engige- 
ment final alors que 16 puni­
tions furent décernées, y com­
pris cinq maieiires et deux de 
mauvaise conduite.

Dans la deuxième imite nu 
programme. les loueurs du St- 
François-Xavier ont opéré un 
ralliement de trois points dans 
l’engagement final pour diffici­
lement vaincre les combatifs 
Braves de Valleyfield au comp­
te de 3 à 2. Murphy a été l’étoi­
le des vainqueurs avec deux 
francs buts.

LE CANADIEN PERD 
SAMEDI SOIR

St-Hyacinthe, 6. — Samedi
soir, le club de Mickey Hennes­
sey a blanchi le Canadien au 
compte de 4 à 0. Le jeune réal 
Jacques de St-Hyacinthe a comp­
té deux des quatre buts des vain­
queurs tandis que Maurice Parr 
et Hodgson ont été les autres 
compteurs-

Al Millar a affiche une tenue 
remarquable dans les filets des 
vainqueurs. Dix punitions ont 
été décernées durant cett cpartie 
dont une de mauvaise conduite, 
à Eddie Cadieux.

LES CARABINS
VAINQUEURS

LES ETUDIANTS DE L’UNIVER­
SITE DE MONTREAL ONT 
ENREGISTRE LEUR TROI­
SIEME VICTOIRE DE LA 
SAISON SAMEDI A KINGS­
TON

obtenu au début de la 2e période 
par Lach avec l’aide dé Laycoe.

Les joueurs du Canadien ont 
bataillé du commencement à la 
fin et ont fait preuve d’un beau 
courage, mais Brimsek était en 
excellente forme physique et le 
cerbère des Bruins écarta tous 
les lancers dirigés vers ses filets, 
exception faite de celui de notre 
fameux joueur de centre, Elmer 
Lach, qui a évité le blanchissage 
au, Bleu Blanc Rouge. Brimsek 
eut à bloquer 28 lancers contre 
15 seulement pour Bill Durnan.

Comme on peut le constater 
par le nombre des attaques, le 
Canadien s’est surpassé hier, 
mais il n’a pas été favorisé par 
la chance et il dut encaisser l’é­
chec mais il conserve cependant 
la 3e position, ayant l’avantage 
d’un point sur Toronto et Chi­
cago.

La défense, jouant dans les 
conditions défavorables, n’ayant 
que trois joueurs pour protéger 
les filets de Durnan, s’est bien 
acquitté de sa tâche et Laycoe 
fut sans contredit le joueur le 
plus effectif du Bleu Blanc Rouge 
à la ligne "bleue.

Les Canadiens ont eu l’avan­
tage du jeu durant la première 
période, mais ils ont été im­
puissants à prendre Brimsek en 
défaut. Durant les quinze pre­
mières minutes de jeu, Brimsek 
a bloqué huit lancers contre 
trois de Durnan.

Doug. Harvey a compté un but 
vers la fin de la première pé­
riode mais il fut refusé par l’ar­
bitre Jim Primeau, qui a pré­
tendu que Kenny Reardon était 

, dans le territoire de Brimsek.
Reardon et Henderson sont 

venus près d’en venir aux coups 
pendant que les joueurs du Tri­
colore protestaient auprès de 
Primeau.

Les Canadiens ont obtenu un 
but au début de la deuxième pé­
riode mais les Bruihs en ont 
réussi deux durant les deux der­
nières minutes.

Le joueur de centre, Elmer 
Lach, a ouvert le pointage au 
bout de 44 secondes alors qu’il 
a déjoué Brimsek sur un lan­
cer de revers de cinq pieds. 
Laycoe a mérité une assistance 
sur ce but.

BLANCHISSAGE
AU ST-HYACINTHE

LES CITADELLES
L'EMPORTENT

Valleyfield, 6 — Les Citadelles 
de Québec ont défait les Braves 
de Valleyfield au compte de 4 à 
3 hier après-midi dans une joute 
qui a fourni du ieu très intéres­
sant et qui fut marquée d’un in­
téressant duel de gardiens de 
buts entre Morrissctte et Phnte. 
Martin a compté le but victo­
rieux au bout de 14 minutes de 
jeu de la 3e période.

Les joueurs du Trois-Rivières 
ont mis une autre victoire à leur 
crédit hier après-midi alors que 
les équipiers de Jack Tuopin ont 
infligé un blanchissage au St- 
Hyacinthe au compte de 4 à ».

Première période
1_Trois-Rivières: Sain don,

(Reid-Généreus) ........ 19.28
Punitions: McDougall, Hodg­

son (maieure), Racette (majeu­
re), Parr.

Deuxième période
Aucun point.
Punitions: Mprrisson (majeure 

et 10 min., mauvaise conduite), 
Racette (majeure et 10 minutes, 
mauvaise conduite), Bourussa, 
Vilbouf, McCabe.

Troisième période
2— Trois-Rivières: Généreux,

(Reid-Saindon) 1-17
3— Trois-Rivières: Généreux,

(Reid-Saindon) 4.30
4— Trois-Rivières: Larrivée,

(Reid-Saindon) .. ..16,26
Punitions: Hodgson, Bourassa.

Kingston, 6. — Les Carabins 
de l’Université de Montréal ont 
remporté une brillante victoire 
au compte de 7 à 5. samedi, con­
tre le club de l’Université Queen, 
à Kingston.

Les Carabins prirent une 
avance d’un poinl dans l’enga­
gement initial alors que Bruneau 
et Charest comptèrent, Harry 
Hamilton réussit le but des per­
dants dans cette période.

Dans le deuxième engagement 
les Carabins eurent l’avantage 
du jeu de façon plus décisive. 
I.a/.ure, Perreault et Day comp­
tèrent tour à tour et n’eût été 
la sensationnelle tenue de Norm 
Urie dans les filets du Queen, 
les Carabins auraient comptepte
encore plus souvent.

(’barest se_ distingua dans la 
troisième période avec deux 
buts. Le Queen se rallia dans 
les_ dernières minutes de jeu 
mais ce fut inutile. Le Queén n’a 
pas encore connu la victoire de­
puis le début de la saison de 
la ligue inter-universitaire.

Les étudiants de l’Univcrsilc 
de Montréal en étaient à leur 
troisième victoire cette saison 
et ils occupent le premier rang 
de la ligue Inter-universitaire.

SOMMAIRE
Première période

1— U. de M.: Bruneau 
(Perreault, Lnperrière) 6.12

2— U. de. M.: Charest ___ 8.32
3— Queen’s: H. Hamilton 

(Bolton, Johnston) .. 12.36
Pun.: Bandicra.

Deuxième période
4— U. de M.: Lazare 

(Bruneau, Perreault) 12.24
5— U. de M.: Perreault

(Bruneau) ................ 12.35
6— U. de M.: Day

(Charest) .................  15-25
Pun.: Munagan.

Troisième période

CANADIEN. — Buts: Durnan: 
défenses: Laycoe et Reardon; 
centre: Lach; avants: Riopelle et 
Richard. Subs.: Carveth. Harvey, 
Dorohoy, Robertson, Filion, Mos­
dell. Reay. Locas et Dussault 

Sommaire:
Première période 

Aucun point.
Punition: Egan et Flaman. 

Deuxième période
1— Canadien, Lach

(Laycoe) ............. 44
2— Boston. Henderson

(Babando) .................18.53
3— Boston. Babando 

(Sanford, Henderson) 19.29
Punitions: Reardon et Egan.

Troisième période 
Aucun point.
Aucune punition.

Les résultats du hockey
HIER

Ligue Nationale 
Canadien 1, Boston 2.
Détroit 3 Rangers 1.
Toronto 2, Chicago 0.

Ligue Américaine 
Cleveland 3, Pittsburgh 3. 
Hershey 2, Buffalo 5 
Philadelphie 1, Providence 
New-Haven 3, St-Louis 7. 

Ligue Senior 
Royal 6, Sherbrooke 3 
Shawinigan 7, Valleyfield 5 
Ottawa 8, Québec 4.
Boston 9, New-York 1 

Ligue Junior 
Royal 8, National 3 
St-Rvacinthe 0, T.-Rivières 4 

E.C.S.H.L.
New-Edlmburg 1, Verdun 3.

SAMEDI 
Ligue Nationale 

Canadien 3, Rangers 1. 
Chicago 6, Toronto 4.
Détroit 3, Boston 2.

Ligue Américaine 
Buffalo 3, Hershey 1. 
Providence 2, Philadelphie 2 
Cleveland 4, New-Haven 3 
Indianapolis 2. Springfield 2. 

Ligue Senior 
Royal 4, Sherbrooke 3.
Ottawa 5, Québec 2.

Ligue Junior
Trois-Rivières 12, Verdun 4. 
St-F.-Xavier 3, Valleyfield 2. 
St-Hyacinthe 4, Canadien 0 

Ligue Inte.rcollègiale 
U. de M. 7, Queen’s 5. 

M.R.J.H.L.
Cadanien 11, St-François 4. 
Mont St-Louis 7, Verdun 2.

Il est amélioré'maïs... 
c'est toujours le bon vieux

PEG TOP/

7— Queen’s: Potts
8— O., de M.8— Ü de M : Charest

(Day, Flynn) ............
9— Queen’s: Mercier ....

10— 0. de M.î Charest ...
11— Queen’s: Mercier

(Murray) .................
12— Queen’s: Bolton........

Pun.: Ménard, Gariépy.

3.52
3.41
4.55’
5.15

11.14
15.04

Perce..» 
prêt à fumer
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LA VIE SPORTIVE
Le Royal de Frank Carlin 

bstx le Sherbrooke deux fois
L oueurs montréalais ont gagné samedi par 4 à 3 
et ont eu raison du St-Françbis, hier, au Forum, 

par 6 à 3 — Belle tenue de Bob Pepin

DEUX ECHECS 
POUR LES AS

LES QUEBECOIS ONT DT BAIS- 
SER PAVILLON DEVANT LES 
SENATEURS. SAMEDI ET 
HIER DANS LES SERIES DE 
LA LIGUE SENIOR DE QUE­
BEC

M. Orner Lalonde est candidat 2,000 autres 
dans Vaudreuil-Soulanges

Il briguera les suffrages comme conservateur 
a la prochaine élection fédérale —

Prochaines conventions

Le Royal de Frank Carlin sem- 
I la être assuré du championnat 
il- la Ligue Senior de Québec 
ear l’équipe montréalaise a mis 

autres victoires à son cré-

Mclntyre; subs.: Goupille. Côté, 
Deniers, Dubé, Burnett, Vinçt, 
Forge!, Robidas, Bourdon.

Royal — Buts: G. McNeil; dé­
fenses- Lépine, Oriahdo; centre: 

fi't en fin‘de semaine alors qu’il lUnggarty; ailes: Malone, Pla­
ça venait aux prises avec le St- ’mondon; subs.: D. McNeil, Cox,
François de Sherbrooke, et grâ­
ce à ces .«leux gains les meneurs 
{iu circuit George Slater ont 
maintenant un avantage de onze 
points sur les protégés-du gérant 
Yvan Dugré de Sherbrooke, qui 
détiennent la deuxième position.

Samedi soir le club de la mé­
tropole est allé livrer combat 
aux représentants «les Cantons 
de l’Est à Sherbrooke, et le Ro­
yal a triomphé de ses rivaux par 
le résultat de 4 à 3 tandis qu’hier 
après-midi les. deux mêm«îs équi­
pes en venaient aux prises au 
Forum devant pas moins de H.- 
800 personnes à ce dernier duel.
Les hommes de Carlin s’affirmè­
rent de nouveau supérieurs à 
leurs adversaires car ils l’em­
portèrent par 6 à 3.

Les Royaux ont maintenant 
joué leurs huit dernières par­
ties sans essuyer un seul échec 
et dans les trois joutes disputées 
contre le Sherbrooke le club de 
Carlin n’a pas connu la défaite, 
gagnant la première partie par 
2 à 1 après une manche supplé­
mentaire.

Bob Pépin a été sans contredit 
l’étoile des deux joutes de fin de 
semaine car samedi soir, dans la 
ville «les Cantons de l’EsL il en­
registra le point victorieux et 
hier, au Forum, il enregistra 2 
buts et obtint une assistance.

Gerry Plaiînondon, Petc Morin,
Cliff Malone et Fernand Gladu 
s’affirmèrent sur l’attaque tandis 
que Gerry McNeil se distingua 

■dans ses filets tout comme il l’a­
vait fait la veille à Sherbrooke.

Herbie Carnegie fut l’étoile du 
Saint-François hier après-midi 
car il obtint 2 ptfints et une as­
sistance. Il fut bien, secondé par 
Tony Demers et Osie Carnegie.

Sherbrooke — Buts: Leclerc; .
défenses: Heindl, Roy; centre: 7—Royal: Pepin, Morrison 
H. Carnegie; ailes; O. Carnegie, Punition; Malone.

Fryday, Crawford, Gladu, Mor­
rison, Pepin, Morin, Laforce.

JOUTE D’HIER
Première période

1— Roljiy: Plamondon
(Malone et Lépine) . . .37

2— Sherbrooke; Demers
(H. Carnegie)............. 4.40

3— Sherbrooke: H. Carnegie
(Ü. Carnegie) .... 4.55

4— Royal: Morin
(Orlando. Plamondon . ll.Ofi

5— Royal; Malone (Lépine 12.05 
Punitions: Morrison, Roy, Or­

lando et Heindl.
Deuxième période

6— Royal: Pépin (Morin) 19.55 
Punitions: Dubé, Orlando 2 et

Robidas 2.
Troisième période

7— Roval: Gladu
(Gox et Crawford) . . 5.08

8— Sherbrooke: H. Carnegie
(O. Carnegie)..............11.31

9— Royal: Pepin
(Florin et Fryday) . . 15.40 

Punitions: Gounillc et Dubé 
(mauvaise conduite) et Orlando 
•2

JOUTE DE SAMEDI
Première période

1— Sherbrooke: McIntyre
(O. Carnegie) .... 12.45

2— Sherbrooke: Deniers 
McIntyre et O- Carnegie 13.35

Punitions: Forget et Orlando. 
Deuxième période

3— Royal: Haggarty
(Malone et Plamondon) 1.18

4— Royal: Fryday
(Crawford) . . . . ._ fi.3._>

5— Sherbrooke: Côté, Dubé 8.35
6— Royal. Morris!n

(Pépin, Lépine) . . . 13.25 
Punitions: Orlando et Roy 2. 

Troisième période
921

La Q. A. H. A. a décidé 
du cas de M. Groleau

Le joueur des Citadelles de Québec est'suspendu 
pour cinq ans lors de l'assemblée tenue samedi 

— Le cas de Manastersky est remis 
. au 18 décembre

Les Sénateurs d’Ottawa ont 
fait un gain sensible en fin de 
semaine dans les séries de la Li­
gue Senior de Québec car l’équi­
pe de Georges Boucher a pu en­
registrer deux victoires aux dé­
pens des As de Québe . L’équipe 
«le Tommy Gorman est mainte­
nant seule en troisième position,
2 points derrière le Saint-Fran- 
oçis de Sherbrooke, et les Séna­
teurs ont joué quatre parties de 
moins que les représentants des 
Cantons de l’Est.

Samedi soir, à Ottawa, les Sé­
nateurs ont eu raison des jou­
eurs de Punch Imlarh par le ré­
sultat de 5 à 2‘et hier l’Ottawa 
a triomphé des As de Québec 
-par 8 à 4 dans la Vieille Capi­
tale.

Eddie Dartnell, qui a déjà for. 
mé une ligne d’attaque avec Bil­
ly Reay et Bill Robinson, alors 
qu’il jouait pour les de Qué­
bec, a compté 3 points samedi 
soir et il a obtenu 2 buts et au 
tant d’assistances hier après-mi 
di alors que les Sénateurs l’ont 
emporté par 8 à 4.

Hier après-midi, les Sénateurs 
ont pris une .aavnce de 3 à 0 aux 
22 premières minutes de jeu 
mais les As se sont ralliés pour 
égaler le résultat. Les joueurs de 
Geoçges Boucher ont toutefois 
compté 5 buts par la suite pour 
s’assuryer la victoire.

Cette partie a été marquée de 
16 punitions dont deux majeu­
res. Dagcnais, Eniberg, Smith.
Check, Robinson et Stahan ont 
été les autres compteurs des 
vainqueurs. Labrie, Wiley, Plan­
che et Tremblay ont obtenu les 
buts des perdants.

Samedi soir, Frank Dartnell a 
enregistré 3 buts pour permettre 
aux Sénateurs de l’emporter 5 a 
2. Fmiberg et Stahan ont été les 
autres compteurs. Wiley et Ra­
glan ont réussi les buts des per­
dants. ^ .OTTAWA: Fraser; Trainor et 
Copp; N. Tremblay: Rlartnell et _____
S*85ïïi,saïS, smuh-. K: i! E“- ** *** ***.
nais et Eniberg.QUEBEC: Marms; Renaud et ;
Zeidel; Raglan: Smith, L. Trem- 
hlay; Labrie, McBride, Marshall.
Planche, Frezell, Imlach, Wyley,

. Vaudrcuil, 6 (Par Guy Leinay, 
notre envoyé spécial) — M* 
Dîner Lulonrie. marchand, «le Rj- 
gaud. a été choisi hier après-mi­
di candidat du parti progressis­
te-conservateur dans le comté «le 
Vaudreuil-Soulanges. M. Lalonde 
briguera donc les suffrages à la 
prochaine élection fédérale.

La convention s’est tenue 
«lans la salle du Centre «les Loi­
sirs. et M. Lalonde a été choisi 
après trois Tours de scrutin. 
Trois candidats étaient sur les 
rangs. Ce sont MM. Lalonde, Ro­
ger Sullivan, de l’He Perrot, et 
le Dr A.-B. Clément, des Cèdres, 
coroner de la- région.

La réunion était sous la pré­
sidence de Me Henri Crépeault, 
C.R. M. Paul Gravel avait char­
ge «les procédures, à la conven­
tion. Au premier tour de scru­
tin, M. Lalonde obtenait 45 
voix, M. Sullivan, 41 el le Dr 
Clément, 29. Afin de ne pas in­
fluencer le second vote, Me Cré- 
peault n’a pas donné, le résultat 
après le premier lour de scru­
tin. Le second tour de scrutin a 
donné les mêmes résultats, et 
comme il avait été décidé au 
préalable, le Dr Clément a été 
automatiquement éliminé. I.c 
troisième vote a donné à M. La­
tomie 63 voix et à M. Sullivan 
51 voix. On complaît 116 délé­
gués officiels, soü deux par cha­
que poil du comté.

Après le choix du candidat, 
de brèves allocutions ont été 
prononcées par M. Lalonde et 
M. Jean-Paul Chauvin, candidat 
choisi dans le comté d’Hochela- 
ga. lundi dernier. Les discours 
ont dû cependant être abrégés à

cause d’une panne d’électriçité 
oui a jeté tout le village dans 
l’obscurité. M. Lalonde a cepen­
dant remercié les délégués qui 
lui ont fait confiance et a dit 
qu’il aura l’occasion de discu­
ter politique avec les électeurs 
du comté, dans un avenir rap­
proché.

Pour sa part. M. Chauvin a sol­
licité la collaboration de tous 
afin de présenter un front uni 
pour battre le parti libéral aux 
prochaines élections générales.

Notes biographiques
M. Lalonde est âgé de 51 ans. 

Il a fait ses études au collège 
Bourget, de Bigaud. fl est au- 
iourd’hui marchand, «le Higaud. 
Le candidat a annoncé que l’or­
ganisation progressiste - conser­
vatrice du comté de Vaudreuil- 
Soulanges ira toujours de l’a­
vant et qu’on fera l’impossible 
pour remporter une victoire 
éclatante dans le comté lors de 
la prochaine élection générale.

Prochaines conventions

On a annoncé hier aussi que 
deux autres conventions conser­
vatrices auront lieu d’ici quel­
ques jours. Ce soir, dans le com­
té de Sainte-Marie, plus de 412 
délégués se réuniront à la salle 
naroissialc de l’église du Sacré- 
Coeur. coin Ontario et Plessis, 
pour choisir un candidat. Mardi 
après-midi, une autre conven­
tion aura lieu dans le comté de 
Chàteauguay - Huntingdon - La- 
prairie. La réunion aura lieu 
dans l’après-midi à Sainte-Mar­
tine.

téléphones
Pour les centraux Wilbank, Fitx-

roy et Wellington

Une vaste section additionnel­
le d'outillage automatique a «dé 
mise en service au central télé­
phonique Wellington, de bonr.c 
heure, ce matin. Environ 2,000 
nouveaux abonnés domicilies 
dans les secteurs desservis par 
les centraux Wilbank, FItzroy et 
WEllington obtiendront le servi­
ce du téléphone par suite de cet­
te extension.

De ces nouveaux appareils, en­
viron 1.800 seront raccordés en 
quelques semaines. Quelque 200 
commandes demeureront inexé- 
cutées jusqu’à ce que Ton ait ter­
miné les travaux de câblage ex­
térieur essentiels au raccorde­
ment, et dans certains cas, le dé- 
lai se prolongera forcément jus­
qu'au mois’(lej février. De plus, 
environ 2,000 abonnés répartis 
sur le territoire desservi par les 
centraux Wilbank, FItzroy et 
WEllington et dont le service 
est fourni selon le mode manuel 
obtiendront le service automati­
que au cours de lu semaine pro­
chaine par suite de l’extension.

Cette extension de service por­
tera à près de 36,000 le nombre 
des raccordements effectués par 
l i Compagnie de Téléphone Bell 
du Canada dans la région métro­
politaine au cours de 1948.

Mille cadeaux pour
les blessés vétérans

*___________________

Un appel du nouvel organisme, les "Divertissements 
aux anciens combattants hospitalisés"

Le problème 
des Arabes 

en Palestine

Récidiviste condamné 
à 5 ans de pénitencier

On sait que Mme Jean Dcs- 
prés s'occupait de distraire les 
1,100 anciens combattants que 
compte l'hôpital Ste-Anne de 
Bellevue. Les dames auxiliaires 
de la section Jean Brillant, par 
ailleurs, envoyaient des colis aux 
hospitalisés de l’hôpital de la 
Reine Marie. Afin que les blessés 
soient encore mieux servis, tou­
tes ees dames ont décidé de s'u­
nir et tandis que les habitués du 
spectacle de Jean Després rece­
vront les colis des Daines de la 
section Jean Brillant en surplus, 
les familiers des colis des Da­
mes de la section Jean Brillant 
jouiront désormais du spectacle 
offert par Jean Després,

Par l’organe de Mme Jean Des­
prés, du commandant Robert 
Haineault et de Mme J.-A. Per­
reault, présidente de la section

Jean Brillant, la nouvelle Asso­
ciation ainsi formée et qui prend 
nom “Divertissements aux an­
ciens combattants hospitalisés” 
(DAGH) lance un appel au pu­
blie. Un appel au bon coeur du 
public. H s’agit, en fait, de 
récolter 1,006 colis pour les 
blessés des deux hôpitaux cités. 
Entendons-nous, cependant, il 
ne s'agit pas de charité mais 
bien de cadeaux, donc pas trop 
de choses utiles, ees dernières 
n’en seronl pas moins les bien­
venues cependant. Adressez vos 
dons el vos chèques si vous ne 
pouvez pas faire mieux, à Mme 
.\rllwr Tétrault, fi Renfrew- 
Wexlmount, en mettant sur la 
lettre ou le colis “DACH”.

Cette- initiative rencontrera, 
nous en sommes sûr. la plus 
cordiale bienveillance du public.

Lors de l'assemblée de la Que­
bec Amateur Hockey Associa­
tion, samedi après-midi, il a été 
annoncé que les Citadelles de 
Québec de la ligue Junior, 
avaient perdu un total de vingt- 
cinq points parce qu’ils avaient 
aligné Marius Groleau, le meil­
leur compteur de l’équipe, qui 
avait dépassé la limite d'age 
pour un junior. Quant à Groleau, 
ü a mérité une suspension de *> 
ans, suspension fort méritée.

Le National en a ainsi profite
pour monter seul en première pendu.

position de la division Sud, tan­
dis que les Citadelles sont main­
tenant installées en dernière po­
sition, à égalité avec le Saint- 
François-Xavier. I.e Québec a 
perdu toutes les parties auxquel­
les Groleau a participé.

Le sort de Tommy Manastcr- 
skv, joueur de défense du Royal 
junior, n’a pas été encore déci­
dé, et il ne le sera pas avant le 
18 décembre, lors de la prochai­
ne assemblée de la Q.A.H.A. Ma­
nastersky demeure toujours sus-

LES ROVERS 
DECLASSES

LES NEW-YORKAIS ONT ETE 
VAINCUS PAR LES OLYMPI­
QUES DE BOSTON PAR 9 A 1 
HIER AU MADISON SQUARE 
GARDEN _____
New-York, 6. — Les Olympi­

ques de Boston ont pu passer sur 
un pied d’égalité avec les Rovers 
de New-York dans le classement 
de la Ligue Senior de Québec 
mais la position du club bosto- 
nais n’est pas très avantageuse 
ear les Rovers du gerant Rai­
son occupe la dernière place,

Petites Annonces
LOTS A VENDRE

Près Université de Montréal
Avis aux professlonnals. 3 Iota A ven­

dre. avenue Fendall. Appelez Zone 4 
232. 7-12-48

LOGEMENT A PARTAGER
Partagerais logement chauffé, 3 piè­

ces propre et meublé avec nomme 
d'affaires. Jeune homme de bonne édu­
cation ou étudiant A 1 Université. De- 
lorlmler et Bélanger Ecrire donnant 
détails A Case 150. -Le Devoir". J.n.o.

TARIF
Annonces classifiées 

“Le Devoir — BEIair 3361
430 Notre-Dame e*t

(Commandée prUee JUSQU'A 10 h. 
* m pour le Jour même. 
earnedljuaqu-A 4 h. le vendredi 
précédent):
l cent le mot; »> tant. Annonces facturéee iy*o le 

mot, minimum 40c.
Annonces aeml-vadettas 

de différentes groseeure ou Inden- 
tÂ§m etc.). Tarif fourni aur de-
mande.! Variant d. 8c A £ le 
ligne, mfeure agate — 14 ligne» au 
pouce sur une col.) selon 1# nom­
bre d’Insertions.

NaisMnces, services, services an ni- 
versaires. grand-mesaee. remerele.rsa. «..■assrïi æ
serti on.

2.48
7.51
9.40

15.11
19.30

vingt-cinq points derrière les 
meneurs du circuit Slater, les 
Royaux d? Montréal.

Les Olympiques se sont affir­
més hier, au Madison Square 
Garden, car les Boslonais ont eu 
raison des New - Yorkais au 
compte de 9 à 1, ce qui était la 
pire défaite subie cette saison 
par les Rovers sur leur propre 
glace.Bruce Mathers a dirigé l’offen­
sive des Olympiques avec trois 
buts dans les deux premières pé­
riodes. Le Boston réussit à comp­
ter quatre fois dans rengagement 
initial. F'ilion, Richard, Mathers 
et Barry déjouèrent tour à tour 
Gordon. Les Olympiques conti­
nuèrent d’attaquer avec furie 
dans le deuxième engagement et 
ajoutèrent cinq points à leur to- 
tal. Mathers réussit deux autres 
buts dans cette période et les 
antres furent enregistrés par 
Biggs, Denis et Chénier.

Jacques Préfontaine sauva les 
Rovers du blanchissage en dé­
jouant Prophet au début de la 
troisième période.

NEW-YORK — Buts, Gordon; 
défenses, Dotancn, Palyga; cen­
tre, Flynn; avants, McClellan, 
Watson; subs, Lavall, Holmes, 
Kavanaugh, Delory, Mansom, Pré­
fontaine, Carroll, Lowe, Black­
burn.

BOSTON — Prophet; defen­
ses, Thompson, Irwin; centre. R. 
Barry; avants, Denis, P'ilion; 
subs, Gocgan, Gareau, Barber, 
Service, Biggs, Mathers. Chenier, 
Richard.

Arbitres: Don Baolto, Jack 
Blake.

SOMMAIRE
Première période

1— Boston, F'ilion .......... 1.44
2— Boston, Richard

(Mathers) ...!.......... 3.22
3— Boston, Mathers

(Denis, R. Barry) ... 15.51
4— Boston. R. Barry

(Denis) ..................... 19.05
Punitions: Laval, Gareau. Goe- 

gan.
Deuxième période
5— Boston, Biggs............ 4.06
6— Boston, Denis

(R. Barry Filion) ... 14.16
7— Boston, Mathers

(Biggs) .....................  16.12
8— Boston, Mathers

(Biggs, Richards) .. 17.02
9— Boston, Chénier........ 18.04
Punitions: Holmes et Service.

Troisième période
10—New-York, Préfontaine

(Delory, Lowe) ........ 2.00
Punitions: Watson. Biggs, Ho­

mes, Chénier. *

Srholes et Blute.
Arbitres: L. Bennett et Gor­

don McNaught.
JOUTE D’HIER

Première période
1. Otlawa, Eniberg (Check) 3.44
2. Ottawa, Smith.............. 5.43

(Dagenais et Copp)
Punitions: Raglan 2, Greene,

N, Tremblay, McBride, Stahan, 
P'rezell. , .

Deuxième période 
3 Ottawa, Check (Greene)
4. Québec, L. Tremblay... 

(Imlach)
5. Québec, Planche...........

(Marshall)
6. Québec, Wyley..............

(Raglan, Imlach)
7. Otlawa, Dartnell...........

(N. Tremblay, Robinson) 
Pun.: L. Tremblay et Robin­

son, majeures; Stahan, N. Trem­
blay, McBride, Fraser (servie 
par Einberg), Scholes, Hellyer.

Troisième période
8. Ottawa, Dagenais........ 4.41

(Smith et Irvine)
9. Ottawa, Dartnell......... 14.03

(N. Tremblay).
10. Québec, Labrie...........  161«

(Raglan, Imlach)
11. Ottawa. Robinson.......18.36

(Dartnell, Stahan)
12. Ottawa, Stahan........... 19 36

(Tremblay, Dartnell) 
Punition: Irvine.

PARTIE DE SAMEDI
Première période 

Aucun point.
Pun.: Irvine, Robinson.

Deuxième période
1. Ottawa, Dartnell..........  7.12

(Tremblay, Robinson)
2. Ottawa, lùnberg........... 8.50

(Greené, Tremblay)
3. Ottawa, Stahan............. 1L50

(Smith)
4. Québec, Wyley (Labrie) 18.10 

Pun.: N. Tremblay, Renaud et 
McBride.

Troisième période
5. Quebec, Raglan................11.02

(Smith et Renaud)
6. Ottawa, Dartnell...........15 36

(Tremblay)
7. Ottawa, Dartnell............. 18.44

(Greene, Robinson)
Punition: Dartnell.

nonce apostolique en Egypte, 
vient de publier dans le Catho­
lic Herald de Londres, l'appel 
suivant, daté du Caire, le 2 no­
vembre 1948 — Il a été repro­
duit dans le Catholic News de 
New-York du 20 novembre

LE CLASSEMENT 
DES EQUIPES

LIGUE NATIONALE
G. P. N. P. C. Pts

Boston . . 12 4 2 61 39 26
Détroit . 11 6 2 61 47 24
Canadiens 7 7 4 44 32 18
(’.bien go . 8 11 1 60 82 17
Toronto . 6 • i 49 57 17
Rangers 3 10 4 36 56 10

LIGUE AMERICAINE
(‘Division Bst)

G. P. N. P. C. Pts
Providence 16 5 2 117 53 34
Hershey . 12 9 2 76 70 26
N.-Haven 9 14 4 96 119 22
Springfield 6 16 2 72 94 15
POiladelp. 4 16 3 62 132 11
VTashington 3 17 3 53 119 9

(Division Nord)-
G. P. N. P. C. Pts

St-Louis . 15 4 4 95 65 30
Pittsburgh 12 7 3 95 65 27
Buffalo . 13 10 2 100 74 28
Tndianap. 10 7 5 77 73 25
Clevtland 9 6 5 76 68 23

LIGUE SENIOR
G. P. N. P. G. Pts 

Royal . .18 3 2 106 53 38
Sherbrooke 18 7 1 91 58 27
Ottawa . 11 10 0 108 92 22
Valleyfield 11 10 0 108 93 22
Québec . » 11 4 81 90 22
Shawinigan 9 18 0 95 131 18
Boston . « It 1 81 139 13
New-York • 17 1 86 120 13

La situation des 600,000 réfu­
giés arabes de Palestine est dé­
sastreuse. Les pays arabes ont 
fait et font encore généreuse­
ment leu^ devoir pour soutenir 
ces malheureux. Mais le problè­
me dépasse les possibilités de la 
charité privée et le budget des 
nations du Moyen-Orient, il re­
quiert simultanément une con­
tribution internationale sur une 
large échelle. On pourrait se de­
mander où le reste des $12,000,- 
000.00 de fonds de l’UNRRA est 
allé et pourquoi cette somme 
n’a pas été immédiatement af­
fectée au secours arabe. La ré­
ponse serait révélatrice.

20% des réfugiés arabes sont 
chrétiens. Ils ont dû abandunner 
des régions catholiques où, com­
me à Haïffa, des églises ont été 
profanées par les Juifs. Des 
crucifix et des statues de Notre- 
Dame ont été honteusement mu­
tilés. Le séminaire partriarcal à 
Beit-Jala et la propriété des Sa- 
lésiens à Cremisan ont été ré­
cemment bombardés et occupés 
par les Juifs. Plusieurs religieux 
furent blessés. Un prêtre de Pa­
lestine m’assurait la semaine 
dernière que les Juifs montrent 
particulièrement leur haine con­
tre nos institutions catholiques.

La difficulté de résoudre le 
problème des réfugiés et 1rs obs­
tacles à leur reloue constituent 
un effort délibéré des Juifs pour 
décimer les Arabes et détruire 
le christianisme en Palestine.

Je voudrais rappeler à vos 
lecteurs qu’il y a un hiver en 
Palestine et en Transiordanic, 
avec de la neige el un froid in­
tense, de novembre à la fin de 
mars. Nous avons donc un grand 
et urgent besoin de secours sous 
forme de couvertures de laine, 
sacs de couchage, vêtements 
chauds, médecines, nourriture.

.T’entends dire que les mains 
s’ouvrent peu à nos appels et je 
suis étonné de cette preuve 
d’ignorance et d’indifférence à 
l’égard de ce grave problème._

Je suis consterné de l’insensi­
bilité avec laquelle 1* puhlifc ac­
cepte l’idée d’exposer à> ta mort 
et aux privations 600.000 Ara­
bes. y compris des milliers de 
chrétiens, pour faire de la place 
à 600,000 Juifs.

La charité chrétienne et la 
simple humanité devraient en­
seigner la pitié pour ees réfu­
giés, quels que soient leur race 
ou leur credo. Elles ne devraient 
sûrement pas exclure les chré­
tiens et 1rs mahomélans, q u i 
craignent Dieu, pour donner la 
préférence à la population fui- 
vr en majorité non-religieuse. 
Tout en ne désirant aucun mal 
à celle-ci, nous ne devrions pas 
permettre par notre indifféren­
ce que le malheur accable des 
centaines de mille malheureux 
qui sont dans un si grand be­
soin.

Envoyés aux Assises
Deux débardeurs, Laurent et 

Léonard Babcu, accusés d’avoir 
volé 370 lingots de cuivre pe­
sant près de 9 tonnes et ayant 
une valeur d’environ $4,000, ont 
subi leur examen volontaire de­
vant le juge Armand Cloutier, 
qui les a envoyés à la Cour du 
bai c. du roi, après que leur avo­
cat, Me Willie Proulx, e.r.. eut 
déclaré qu’il n’avait pas de té­
moins à faire entendre à rotte 
phase de la procédure.

Me Jean Bi isset occupait pour 
la poursuit*.

Un récidiviste endurci, Gilles 
Daniel 44 ans, coupable de vol, 
avec violence, a écopé de cinq 
ans de pénitencier, devant le 
juge Armand Cloutier. Son com­
pagnon, Harry Donovan, 30 ans, 
qui en était à son premier dé­
lit, a été condamné, pour sa part 
à trois ans. Tous deux avaient 
attaqué, battu et volé M. Joseph 
Therrien d’une somme de $20. 
Me Maurice Cousineau, G.R., oc­
cupait pour la Couronne.

Vingt-cinq voitures
de luxe pour le C.N.

M. R. G. Yaughan, C.N.G., pré­
sident et directeur général du 
Canadien National, annonce que 
sa compagnie vient de placer 
une commande pour 25 voitures 
à voyageurs de luxe d’une va­
leur de $35,5110.000, Les nou­
velles voitures seront construites 
par la Canada Car and Foundry.

Les nouvelles voitures à voya­
geurs pourront asseoir 60 voya­
geurs et seront divisées en deux 
sections. I.a première pourra 
asseoir 32 personnes et la se­
conde, aménagée pour les fu­
meurs, pourra recevoir 28 per­
sonnes. Douze des nouvelles voi­
tures seront décorées en bleu et 
les treize autres en rouge-vin. 
Le plancher sera recouvert de 
marboleum et des insertions 
portant les initiales du Cana­
dien National seront placées à 
l’entrée de chaque wagon. I.a 
salle des dames sera recouverte 
d’un tapis.

Un système spécial de clima­
tisation assure un confort par­
fait durant l’été et l’hiver.

Six mois de prison
pour cambriolage

“Puisque vous n’avez pas de 
coeur pour votre famille, nous 
ne pouvons en avoir pour vous’’, 
a déclaré le juge Gustave Ma 
rin, avant d’imposer une peine 
de 6 mois d’emprisonnement à 
un père de 11 enfants, Jean- 
Baptiste Bertrand. 44 ans, 3743, 
Colonial, qui s’était reconnu cou­
pable d’avoir cambriolé une 
maison privée en compagnie de 
l’un de ses fils, Ulric, 31 ans, qui 
n lui-même écopé de 3 mois pour 
le même délit.

I.e père avait réclamé la dé­
mence du tribunal, au nom de 
sa famille, mais le juge rétor­
qua: “J’ai appris que vous étiez 
un sans-coeur, dont les enfants 
et la femme malade doivent dé­
pendre depuis des mois de la 
charité publique. Vous ne mé­
ritez aucune sympathie".

Deux autres Inculpés, Ernest 
Henrlchbn. 40 ans, 2046, Fullum, 
et Armand Lavigne. 31 ans. 2324, 
Marianna, qui avaient volé pour 
$300 de bois de construction, ont 
élé condamnés à 4 mois chacun, 
par le même iuge. tandis que 
Maurice Dctneulle, 23 ans. 1259, 
Amherst, coupable d’avoir déro­
bé pour $1,575 d’appareils de 
bureau, dans un établissement 
d’Outremont, devra purger une 
peine d’un an.

Les maladies vénériennes 
en régression

Ottawa, 6 (C.P.) — D’après un 
rapport du ministère de la San­
té, les maladies vénériennes se­
raient en régression au Canada. 
Dans son rapport pour l’année 
fiscale 1947-48 le ministère indi­
que que le nombre de malades 
vénérien^ signalés par les servi­
ces de santé provinciaux et le 
bureau des Statistiques est tom­
bé de 41,556 en 1946 à 33,476 
l’année dernière.

Cependant, ajoute un porte-pa­
role du ministère, d’après les 
chiffres, il est fort probable que 
ces statistiques ne soient pas ex­
actes, particulièrement dans le 
cas de la gonorrhée.
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Nécessité d’une 
efficace

lutte plus 
contre l’inflation

Ton beaucoup plus ferme à Montréal et à.Toronto
Le président de la Banque de Montréal, M. B. C 

Gardner rappelle que nos gouvernants doivent 
les premiers donner l'exemple de l'épargne

Dit us le discours qu’il a pro­
noncé aujourd’hui à la 131e as­
semblée annuelle des actionnai­
res de la Banque de Montréal, le 
président, M. B. C. Gardner, a 
signalé le besoin qui existe eu 
ce moment d’adopter d’autres 
mesures pour enrayer I infla­
tion, et il a rattaché ce problè­
me au besoin général d’une aug­
mentation de la production.

‘•Le mécanisme de production 
au pays, dit-il, donne plein ren­
dement. mais l’échelle des prix 
a atteint un niveau considéra­
blement plus élevé que celui de 
la production même”. 1 ne saine 
finance peut grandement contn- 
luier à enraver les poussées d’in­
flation, mais le progrès écono­
mique du Canada dépend bien 
plus de facteurs physiques et 
matériels que du facteur finan- 
cier.

Il est évidemment impossible 
de faire du Canada une oasis de 
prospérité tant que durera le dé­
séquilibre k l’extérieur, mais 
• dans ces facteurs qm depen­
dent entièrement de nous, il se 
trouve encore de nombreux ele­
ments qui permettent d’esperer 
le progrès". Le but à atteindre 
est l’accroissement de notre pro­
ductivité générale. La réalisation 
de cet objectif dépend d’un pro­
grès technique à rythme plus ra­
pide.

BESOIN D’ECONOMIE
La suractivité du placement 

depuis deux ans, dit M. Gardner, 
est un phénomène des plus en­
courageants; mais elle n’a pas 
été contre-bakncée par une aug­
mentation équivalente de l’épar­
gne, et ce déséquilibre a eu un 
effet regrelahle et sur les prix et 
sur les frais. De même, si l’on 
doit se réjouir des surplus fis­
caux très considérables du gou­
vernement, M. Gardner estinc 
qu’à “un moment où l’intérêt na­
tional exige que l’épargne attei­
gne un degré élevé, l’on peut rai­
sonnablement s attendre que le 
gouvernement donne l’exemple 
en retranchant des budgets pu­
blics toutes les dépenses qui ne 
sont pas absolument nécessai­
res.'’

Le président de la B de M pro­
pose ensuite deux moyens d’en- 
rayer l'inflation. L,a philosophie 
et la technique de l’argent à fai­
ble intérêts, dit-il, ont pris nais­
sance à une époque de déflation 
et de chômage, mais elles subsis­
tent en dépit d’un renversement 
total de la situation. 11 semble 
donc qu’il y aurait un avantage 
marqué à introduire un nome! 
élément de flexibilité dans notre 
système de taux, d’intérêt. De 
plus, il est à désirer qu'une plus 
forte proportion du financement 
des corporations se fasse an mo­
yen de capital versé plutôt que 
par accroissement de la dette.

RIPOSTE AU SOCIALISME
Le président a fait valoir deux 

grands arguments dans la partie 
«le son discours qu’il a consvrcr 
aux attaque^ des socialistes con­
tre le régime de l'entreprise pri­
vée. un régime auquel le Can ida 
doit lu place éminente qu’il oc­
cupe dans le monde. Nul Cana­
dien. dit-il, ne saurait esnérer 
qu’il soit possible d’inslituer 
dans ce pays une forme quelcon­
que de dictature économique qui 
loucherait tous les autres et le'

“Je n’ai que faire”, déclare M. j 
Gardner, “d’une compagnie qui, | 
à notre époque, conduit scs opé- j 
rations sans souci de l’intérêt ! 
publie. Les bonnes relations ex- | 
térienres se fondent sur les bon- ] 
nés méthodes d'affaires. Plus j 
que dans le passé, les hommes 
d'affaires doivent faire valoir 
leur point de vue de façon mé­
thodique et en des termes ac­
cessibles à l’homme de la rue.'’

niSCOUHS DU GERANT 
GENERAL

Le gérant général, M. Gordon 
R. Bail, a fuit savoir aux action­
naires que l'actif total de la ban­
que se chiffre par (>00,(1(10
cl les dépôts par .877.000,000, 
deux chiffres records dans tou­
te l'histoire de la banque.

BOURSE DE MONTREAL
Fermeture des cours le J décembre

Abitibi Paper 
Do priv. 

Aeadia A 
Aigonia Steel 
Aluminium 
Argufi
Bathurat A 
Bell Telephone 
Brazilian 
BA Bank Note 
BA Oil prlv 
BC Forest 
BC Power ‘B' 
Bruck Mills B 
Can Steamships 
Can Breweries 
Can Cottons 
Can For Inv .. 
Can Ind A1 A 
Cap Pac RJy .. 
Cons Smelters

Ou» Haut Bas Fera.
IS1* lâli 151, put Seaurams 

19i2 , Don Bridge 
22n, ! Don Dairies 
55 I Don) Glass 
551, Don Glass prtv 
26 i Imperial Oil 
22 LOB Tobacco 4334

19> . 
22 >2 553* 55*4
25 
22433,
185a
1326

3
3\
5

14 
19», 4j
12U
18*.

19
22'j
55:\ 
55 V* 
26 
22
43 <, 
181,
13
26

3
3‘x
5

14
19’,
45
3013'4la3.

Ind Accept prlv 
18-V ; Int Bronze
13 : Int Nickel ..
26 Inter Paper . .
3 Int Petroleum 
3', Int Utilities 
5 1 Lake of the W

14 Mog Electric . 
13). wpg. El priv .
45 : Zeller's
30 BANQUES
12!i I Can Nat..................
161, Montreal...............

1251 'j 1251,2 125*2 Royale

LE CURB DE MONTREAL
Bclding Cart 

i Belgium G for.
! Brown Co 
■i.C «Invests 

Â Can P & p mv

Ouv Haut Mas Fcrm.

ommerciaux'et
aSe* sont un peu moins ae- a résidé aujourd’hui la Me 
lives que depuis la fin de la
guerre, et, à cause de l’augmen­
tation des prix et des frais, nom- 
lire de dirais de la banque adop­
tent une ligne de conduite plus 
prudente dans leurs engage­
ments. “Dans le domaine des 
netits prêts, aloute-t-il, le rem­
boursement s’effectue de façon 
très satisfaisante et il est clair 
(pie les prêts de rette catégorie 
peuvent être utiles et construc­
tifs si on les limite à la somme 
que l'emprunteur peut rembour­
ser à même son revenu normal.”

On noie une augmentation 
sensible des prêts au commerce 
des grains et aux cultivateurs, 
et la banque s’en réjouit de tout 
coeur. Le crédit accordé en ver­
tu de la Loi du prêt d'améliora­
tion agrirole est do 50% plus 
élevé qu'en 1017.
00 SUR 100 DES PRETS DE LA 

B DE M SONT DE NATURE 
LOCALE

“En définissant notré politi­
que générale de prêt", a déclaré 
M. Bail, “nous nous sommes par­
ticulièrement appliqués à satis­
faire les exigences des petites 
maisons d’affaires et des parli- 
eulicrs. Malgré cela, on prétend 
parfois qu’en raison de la ron- 
rentration des ressources finan­
cières dans les grands centres, 
les maisons d’affaires des locali­
tés de moindre importance, et 
en particulier les petites, sont 
désavantagées dans leurs rela­
tions avec les succursales de 
banque, et l’on en conclut que le 
nombre de ceux cnii ont accès 
an crédit est relativement res­
treint.

“Je ne suis pas du tout de eel 
avis. A toutes les succursales, 
tous les services de la banque 
tout entière sont à la disposition 
des clients et le nombre des 
comptes d'emprunt inscrits dans 
nos livres démontre clairement 
que nous pourvoyons prompte­
ment et de façon appropriée aux 
besoins de nos clients.

qui a présidé aujourd'hui la Vile 
assemblée annuelle de cette im­
portante institution bancaire.

BOURSE DE MONTREAL

Claude Neon prlv 
Cens Paper 
Fairchild . . ..
Fleet Mfg
Ford A ...............
Fraser Co 
Gt Laks Paper ....
Int Paint,...............Lowney ............
Southmont Inr

MINES
Beaulieu . 
Boucan ..

162 162 162 Dome ............................
IIJ4 Uu 113. Dulania ...................

4>* 4*4 41, Duvay.............................
17 17 17 Elodna ....................
2t-4 21? 21., Found Lake................

52 52 52 Jack Lake ...................
183, 187* 18 î, Labrador .......................

110 110 no Louvicourt....................
3J* 2G 23» Normetal.......................

25*4 25 34 25*. O’Brien ............
57 3 4 57” i 571* Sherrltt Gordon .. ..
10*4 Î634 16\ United Asbestos .. ..
10 10 10 Vinrav Mai ...............
17)4 17% 17 <4 HUILES
75 75 75 Anglo Can.....................
Al 41 41 Brit Dom......................
18 18 18 Decalta ........................

Home Gil . . • .. . ■
8 8 8 Pacific Pete................

12 12 12 Pan Western

liant Ba* Ferm-
19 19 19
29 29 29
8’2 8! a 81-

38 33 33
34 34 34
19'» 19\ 1
13 S 1334 13',
99 U 99! 99» 2
8 8 «

35 35 35
57^4 57;1, 57
1234 1234 12:'.
1334 13% 13;i4

152 152 162
3U, 33 ■, 34*2
99 99 99
40'.4 4l)>4 40*4

20 20 20
26 26 25
25»; 25 U 2514 j

LE AL
liant Bas Ferm

14 14 14
23‘y 23 > •» 23* . j
12 12 12 |
70 70 68 !

2*2 2>7 2*4
3 3 . 3

575 575 575
36 36 36

305 305 305
155 155 154
200 200 200
118 118 118

3 3 3

435 435 420
36 36 36
29 29 29
13>4 13*4 13

305 303 305
34 34 34

Intérêts à découvert sur la 
bourse et le Curb de Montréal

6 (C.P.) Les valeurs indus- 
quelqi 

matin à li
Jrielles furent quelque peu à la 

ee matin à la bourse dehausse
Montréal. Gains: Bell Telephone 
Canadian Breweries, C.P.B., Do­
minion Textile, Hudson Bay Mi­
ning. Imperial Oil, International 
Utilities, Shawinigan, Uonsoli- 
dated Paper et Ford. Pertes: Alu­
minium.

BOURSE DE TORONTO
Toronto, 6 (C.P.) — I.e mar­

ché fui plus ferme ce matin à 
la bourse de Toronto. Les va­
leurs industrielles, les pétroles 
de l'Ouest furent à la hausse. 
Gains: New Calumet, Canadian 
Car, B.A. Oil, Home Oil, Okalta, 
Pacific Petroleum et Central 
Leduc.

BOURSE DE NEW-YORK
New-York. 6 (C.P.) — La va­

leur de notre dollar a gagné au­
jourd’hui 1-16 «de cent à un 
escompte de 7'i% sur le marché 
du change étranger. La livre 
sterling est demeurée à #4.03!*.

Le dollar canadien

BOURSE DE TORONTO
Fermeture des cour, le 3 décembre

!/. GORDOX R. HALL, gérant 
general de la Banque de Mont­
réal, qui a présenté aujourd'hui 
aux actionnaires un rapport fi­
nancier qfii révéle des progrès 
constants et une forte augmenta­
tion des prêts aux petites entre­
prises.

Faits saillants 
à la bourse

Vente* Titra* Hint Baa. Vraie» litre* Bant Baa Per
Abitibi............................ -9% 19* g 19-\ Kirk. Lake .. .. .. . 120 118 118
Am. Y'knlf*................ 15’a 15 15 Lake Dufault .. .. 117 US 115.
Apex................................. 7*4 7 7 Louvicourt .. . . .. 36 35 35'i
Anaconda................ . 57 55 55 Madsen................ .. . 215. 213 213
Argus.............................. 63* 6'/* 6U Malartic G. F. . .. 167 166 167
Athona ........................... 14 12 12*4 McColl............... .. .. 14'* 14 14U
Base Metals .. .. TO 55 58 McIntyre .. .. . .. 50 u 50'* 50'*

44 43*a 43 i i Mid Com
Cal. and Kdin. .. .. 640 625 «25 New Calumet .. .. .. 243 237 240
Cdn. Brew-...................... 19Ts 197» 19'« New Jason .. ..
Cdn. Caj- A................. 151a 15'.a 15*.. Nicholson .. .. ... 96 83 88
C. P. R............................ 16\ 16*4 18 » Nlpisslng .. ..
Central Leduc .. .. 174 165 165 Osisko................
Cent. Patricia .. . . 111 no no Pac. Pete l. .. .. .. 310 • 3t)0 310
Ohesterville.................. 245 245 245 Piccadilly .. .. .. .. 15 13 13'4
Cochenour..................... 185 185 185 Quemont .. .. .. .. 14’4 144* 14U
Cockshutt...................... 13 I2"i 13 Roche ................ .. .. 11 10 10
Con west.......................... 129 139 129 Roybar ............... .. 15(4 15 15

avies Pete................. 43 43 43 Senator................ ... 41 40 4!
Dccalta........................... 28 27‘4 26 Sheep Creek .. .. .. 165 164 164
Discovery....................... 24 24 24 Sherrilf................
Dist Seng........................ 19'i 19 19 Sllanco................ ... 57 53 54
Dome .. .. «. .. .. 14'4 14 14 Steep Rock .. . .. 175 167 175
Donalds...................... 53 53 53 Sylvanité .. ..
Duvay.............................. 12 12 12 Trans. Res, ... 75 60 70
East Leduc .. .. .. 38 37 .■u Upper Canada . ..148 1 45 1 45
Eldona................ .. 71 97 69 Wpg. Electric .. 35'. 34'i 34'2
Eureka............................ 80 70 71 Curb
Globe.............. .. .. 79 75 75 Brown Co............. 104' 2 10414 104t4
Golden Man. ..... »0 285 285 Cdn. Vinegar* . .. 12'i 12% 12%
Hlghwood...................... 13 Uli 13 Cdn. Vickers .. .. . 5S*i 553 . 55%
Int. Pete....................... ur. 1X\ 123* Cons. Paper ..
Joliet............................... 4J 42 42 Dom Bridge ..
Kirk. Gold .. 10ti 10 101,4 Foothills .. ..

New-York, 6 (A.P.). — Le 
marché fut sensiblement à la
hausse cp matin à la bourse de 

I New-York. Les changements
dans les prix furent cependant 

! fractionnaires. Des gains nom- 
| breux* furent enregistrés par les 
; chemins de fer, les aciéries. Les 

“Je puis dire qu’au 30 seplem- : pétroles demeurèrent inchangés, 
lire dernier, de tous les prêts '
inscrits aux livres de cette ban- * ~ *
que. plus de 90% ont été faits ; résultat de cette tournée a été
directement par nos gérants de jés plus encourageants 
succursales et nos surintendants i
locaux, à leur entière discré­
tion".

Le nombre des employés de la 
Banque de Montréal est aujour­
d’hui de 0,300, dit encore M. 
hall. Depuis janvier dernier, le 
gérant général a parcouru plus :

Le rapide accroissement du 
personnel au cours de ces der­
nières années a posé de façon 
particulière le problème de la 
formation des employés et l’on a 
maintenant des écoles pour dé­
butants à Montréal, Toronto,loucmTHH unis les aiuri'N ci ic ger;mi a mhicoiuii |iur> : .vi j ,

laisserait indemne. Tous tes gens de 13.000 milles afin de faire la ; ^t!Jc J,."*®1
s-rieux se doivent de combattre 
les croyances socialistes, mais 
cette responsabilité inc-unhe en 
particulier aux homines d’affai­
res.

cours destinés aux employés su- 
mssi commencés

CARTES D’AFFAIRES
ENCADREURS

connaissance personnelle du plus , ..__ _ .
grand nombre d’emplovés possi- 1 encl1 ' ., . , .
ble; il a ainsi visité 135 suceur- i el„i'u <\ours «lp ! an,nce prochaine 
sales au Canada et les bureaux | 0,1 c.spe.re »uvrir f,,es classes aux
de la banque aux Etats-Unis. Le ' ‘,es RraI,les i"‘.errn,edi;1 aires. Nous voulons faire tout

notre possible, dit à ce sujet M. 
Bail, pour aider nos employés à 
assumer des fonctions compor­
tant de plus nombreuses respon­
sabilités, pour seconder leurs 
projets d’avenir et récompenser 
de façon concrète leur dévoue­
ment envers la banque".IMPRIMEURS GRAVEURS

Wisintainer & Fils
, 908. BOULEVARD ST-L.U'RF.NT

LES ENCADREURS
manufactukiehs

LAnc. 2261
Moulure, — Cadre, — Miroir, 
Réparations de cadres et mliolrs

DACTYLOGRAPHES

Ft*paraUon, location.
,entea do dactyloRra- 
phœ», machines A chè­
ques, etc. assortiment 
complet de pepler car­
bon.; et rubans Acces- 
tolree de bureau

Canada Dactylographe Enr.
4s oued, rue Si Tacquei. Montréal 
Têt. H Arbour 696(1 R. T. Armand

Téléphone: *Br'air 3381

L’ I M P R l M E R I E 
POPULAIRE 

i m 11 e e
EDITRICE DU '•DEVOIR'’

ROBERT PERREAULT 
430 est rue Notre-Dame. Montréal

Activités de Head of 
the Lakes Iron Ltd.

Rapports financiers
DRYDEN PAPER CO. I Au bilan, l’actif disponible sc

, „ . .. j place à $1,224,878 et le passifAu cours de 1 exercice finan-j ^ $321192. laissant un
cier terminé le 30 septembre | fon(1s de roulement de $903,686, 
dernier les profit* nets realises ; iiu lielI de *379,(520 à la fin de 
par Dryden se san* ; l’exercice précédent. La compa-

par $68^,048 contre gnje a remboursé les $302,311 
$390,213 en 194/. Le revenu par 
action a été de $3.75 contre $2.

LAITERIE

ftoval — Hemlntton — Umlrrwocd — 
L. C. Smith, Co­
rona stlrndcux,

tenr, de chè­
ques dupllra- 
leurs, cafcuU- 

* tours et machi­
nes à addition­
ner. Venta et

aernee. échange, location, achat.

N. MARTINEAU & FILS
1019. RUE BLEl.’RV 

(entre Vitré «t Lagaucbetlère) BE. 1319

CH. 698a - 2599 floll. ROSEMONT

LdUtoric . •iiaJienre-trancAlso
A. Pjtcnaudc. propriétaire

SALLE A MANGER

HOTEL
PLAZA

Cuisine recherchée

Vin et Bière 
R. SAINT-JEAN,

propriétaire
446, Place Jocaues-Cartier 

MA. 9331

Pendant nombre d'années, le 
prolongement en territoire cana­
dien du bassin de fer Vermilion 
des Ktats-Unis n'a pas été exploi­
te. pour la bonne raison qu’il sc 
trouvait dans le’ parc Quetico, 
une région provinciale fermée à 
l’industrie minière. Cuyua, Mes- 
snhi et Vermilion constituent 
les principaux champs ferrugi­
neux de la région du lae Supé- 

. rieur et si Messabi est reconnu 
comme le plus considérable, ce- 

1 lui de Vermilion passe pour ren- 
| fermer du minerai de fer dont 
la teneur est ce qu’il y * de 
meilleur et de plus riche sur 

i tout le continent, 
j H y a. en territoire améri- 
| rain, plusieurs mines dans le 
j, champ Vermilion. Leur rende- 
j ment excède 80,000,000 de ton-

^^w|X7^|SEMSO(1RR6URS.MATCLASSIISS|
1-------------------------------- Lakes Iron Limited vient d’ac­

quérir un important groupe de 
concessions minières ombras, 
sant une superficie de T1? mil­
les sur ee qu’elle croit être le 
prolongement du champ ferru­
gineux précité et elle possède 
tous les droits nécessaires pour 
procéder à son développement 
et N son exploitation.

Des géologisles du gouverne­
ment de l'Ontario où les anciens 
propriétaires de çetle propriété 
ont procédé à un examen appro- 
fondi de cette dernière. On y a 
indiqué clairement sur des « ar- 
tes les formations ferrugineuses, 
en vue de procéder h son déve­
loppement sur une haute échel­
le. Du sondage au diamant, en | 
reconnaissance, a été exécuté j 
aux fins de déterminer l’axaeti- ! 
tude des données antérieures et 
la propriété est maintenant prê­
te pour être exploitée sur uqe 
haute échelle.

Un important groupe, avant à4A«\i n n r>........... 1 -

64 antérieurement. Le capitai 
roulant de la Compagnie est pas­
sé de $1,315,173 à $1,781,377? 
Dans ses remarques aux action­
naires, M. F. A. Sabbaton, prési­
dent, a noté que le nombre d'ac­
tions en cours a été augmenté de 
32,000 au cours de l’année pour 
porter le capital émis à 182,000 
actions. La compagnie a payé 
$208,000 en dividendes, ce qui 
représente environ 30% du re­
venu de l’exercice. Le solde a 
été porté au compte de surplus 
qui se chiffre présentement par 
$1,205,506. Au cours de l’année 
également, un montant de $955.- 
000 a été dépensé en travaux de 
construction alors qu’une grande 
partie de ces fonds a servi à dé­
frayer le coût de la nouvelle ma­
chine à papier No 4 qui a été 
utilisé dès janvier dernier.

NEW CALUMET MINES
New Calumet Mines Limited 

rapporte, pour l’exercice fini le 
30 septembre 1948, un profit net 
sans précédent de $909,369 ou 
l'équivalent de «26 cents par ac­
tion, à comparer à $377,064 ou 
10.7 cents l’action l'année précé­
dente. La mine a traité 193,647 
tonnes de mineraia rapportant 
$2,640,751 ou $13.64 à la tonne, 
contre $1,760,819 pour 182,220 
tonnes ou $9.67 à la tonne il y a 
un an. Les frais d'exploitation et 
d’administration, y compris la

. (j,*'de billets en cours au "0 septem­
bre 1947, se libérant de toute 
dette à longue échéance.

La production de la mine com­
prend 23,225,436 livres dç zinc, 
6.877,425 livres de plomb. 571,- 
832 onces d’argent et 2,095 on­
ces d’or, comparativement à 20,- 
295,646 et 6.547,755 livres de 
zinc et plomb, 504,615 et 1,994 
onces d’argent et d’or l’an der­
nier. Cette production se com­
pare au record de 28,393,139 li­
vres de zinc établi en 1946 et à 
celui de 7,924,536 livres de 
plomb atteint en 1945. Les réser­
ves de minerai se sont accrues 
de 902,492 à 986,270 tonnes con­
tenant 8.80% de zinc, 2.80% de 
plomb. 5.36 onces d’argent et 
.035 d’once d’or à la tonne.

PLACER DEVELOPMENT
Au cours de l’exercice termi­

né le 30 avril 1948, les seuls re­
venus de Placer Development Li­
mited ont consisté en $460,000 
de dividendes reçus de Pato 
Consolidated Gold Dredging. 
Après déduction de $11.500 pour 
les frais généraux et de $11,482 
pour les impôts, les profits nets 
se sont traduits par $437,018 
contre $453,765 pour l’exercice 
précédent. Un montant de $394.- 
773 ou de 50 cents par action a 
été distribué en dividendes et le 
solde de $42,245 a été porté au 
surplus, qui est passé à $1,525,- 
134.

L’actif disponible s'élevait à

MOORE CORPORATION LTD.
Les 140,000 actions privilé­

giées 4% cumulatif, action! ra- 
chetables, d’une valeur au pair 
de $25 chacune, de Moore Cor­
poration Limited, seront admis­
ses à être transigées dans la sec­
tion hors liste def valeurs du 
Curb de Montréal, à l’ouverture 
des affaires, samedi, le 4 dé­
cembre, 1948. Abréviation sur 
l’appareil télescripteur: MCL pr.

INTERNATIONAL PAINTS
(CANADA) LIMITED

International Paints (Canada) 
Limited a avisé le Curb de Mont­
réal que la compagnie avait ven­
du privément, par l’entremise de 
MM. McLeod. Young, Weir & Co. 
Limited, pour un montant prin­
cipal de $300,000 de scs obli­
gations sériées, datées du 1er 
décembre 1948, échéant, pour un 
montant principal de $30,000, le 
1er décembre de chacune des 
années de 1949 à 1958 inclusive­
ment.

Les obligations sont émises en 
vertu d’un Contrat Bilatéral à 
l’ordre du Royal Trust Compa­
ny comme dépositaire, mais ne 
sont garanties par aucun nan­
tissement ou charge sur la pro­
priété ou les actifs de la com­
pagnie.

Le prix de vente des dite» 
obligations a été de 99s4, à MM. 
McLeod, Young, Weir & Compa­
ny Limited, ou une somme totale 
dé $299,250.

. Le produit de cette émission 
pourvoira à augmenter le capi­
tal pour des fins de construc­
tion d’une nouvelle manufacture 
de vernis, et autres besoins d’in­
corporation.

FOUND LAKE GOLD 
MINES LIMITED

La compagnie ayant été réor­
ganisée, les actions de Found 
Lake Gold Mines Limited seront 
rayées de la liste des valeurs 
transigées au Curb de Montréal, 
à la fermeture des affaires sa­
medi le 4 décembre 1948.

Statistiques en da

Voici un tublèuu donnant les
interets a découvert sur la Hour-
sc et le Gurb de Montréal au À0
novembre 11M8: ils sont particu-
lirmnent nombreux ijour cer­
taines valeurs.

Stock Actions
Abitibi .... 100
Abitibi $1.5’J priv......... 200
Aiguilla . . ......... (UiO
Aluminum ................. 1 25
Asbestos ........... 125
Bathurst “A” ........ . 450
Bell Telephone ......... 271
B. A. Oil ......... 150
B. G. Power “B” ....... 100
Bruck Mills “A” ___ 25
Bruck Mil's “B” 50
Building Products .... 50
(’.an. ('.('tuent .... 1.2 (0

| Gan. fj.S. coin. .... 825
i (’.an. S.S. nri v. .... 74
i Canadian Brew........... 425
Ganadian Gar 225
Ganadian Gar 17
Ganadian C.elanese 125
Ganadian Converters 150
Ganadian Loco. 250'
G. P. n. . 200
Gons. Smelters ......... 155
Dist. Seagrams ...........
Dom. Goal “R” .........

425
1.080

Dom. Glass ............... 100
Dom. Stores ............. 75
Dryden................. .. 200
Gvpsum ...................... r,o
Ham. BHdge ......... 200
Howard Smith ............. 200
Hudson Bav ................. 150
Imperial Oil ........... 335
Tnt. Nickel ............. 7’>5
Tnt. Pauer ........... 750
Tnt. Pole ... 1. too
Massev Harris T\a
Montreal Loco................ 150
National Brew. 1 50
National Steel Car 50
Power Corp. . .. 75
Price Bros. .... 175
Price Bros. priv. . . . 25
Shawinigan 35
Sicks’ Brew. . . . 200
Standard Chemical 50
Winnipeg Elec............. 510

Actions ..................... 13.167

Valeurs ..................... 47

MONTREAL CURB MARKET 
Anglo Canadian Oil . . 206
Base Metals........... 6i!u
Bouzan.................. l.iioii
Brown Co............... 1,6'ili
Burnett.................. .V'
Can. & Dorn. Sugar . . Son
Can. West. Lumber . . . tun
Canadian Vickers. . . . I n)
Candego .................... 1,00 (1
Comm. Alcohols .... 1,050
1 loi s. Paper S'.'i
Cons. Textile......... ion
Donulda................. l.UOd
Donnacona........... 50
East Sullivan........ 5U0
Elder..................... 1,000
Eldona ........ 900
Federal Grain....... 25
Fraser.................... 565
Gasne....................  1,100
Hollinger............... 25
Home Oil............... 75
Lowncy's............... 47'»
Macdonalds........... 4,500
MacLaren ...................... 175
Maple Leaf........... 610
Minn. <£ Ont............ 50
Moore Corp................ ... 35
Nicolson................ 1,100
Normetal............... 200
Paul Service............. ... 100
Rochelle................ 31,500
Santiago................ 1,000
Thnrbois............... 5,000
United Asbestos .... 104,500

Actions.............. 133,695
Valeurs.............. 35--------------^ 1 ^-----------

Dividendes dMmperial 
Tobacco Co.

Un dividende (No 5) de vingt- 
cinq cents (25c) par action a 
été déclaré, pour le trimestre se 
terminant le 31 janvier 1949, sur 
les actions privilégiées libérées 
cumulatives et rachctables do 
fonds d’aniorlissemcnt de l’Iw- 
periaj Tobacco Co.. et portant 
intérêt an taux de 1%. Ce divi­
dende sera payé mardi, le Ier 
jour de février 1949, aux action­
naires inscrits au registre à 
quatre heures et demie de 
l’aprés-midi, mardi le 21ième 
jour de décembre 1948.

CARTES PROFESSIONNELLES
ASSURANCE

Horace ' Labrecque
et Fils Ltée

COURTIERS O ASSURANCES 
Noua Invitons !“a communauté* m- 
tlgleusaa à ae prévaloir de nos ser­

vices p&itlcullers.
441, Xt-François-Xavier, Montréal 

TéL MArquette Z3SJ-Z3M

COMPTABLES

AVOCATS

W.-F. MERCIER
B.A., LL. L.

AVOCAT
515, rue Cherrier 

Téléphonei :
Bureau : LA. 34B2 - Dom. •. AT. 4ZS1 

Soir: Lundi et Mer. 7.30 à a.M

Dividendes déclarés
North Star Oil Ltd. priv.. S'?* 

cents par action, payable le 3 
janvier, aux actionnaires inscrits 
le 11 décembre.

Waterous Ltd, 20 cents, paya­
ble le 28 janvier aux actionnaires 
inscrits le 5 janvier.

Anglo Huronian Ltd, 10 cents 
par action, payable le 28 janvier 
1949 aux actionnaires inscrits le 
5 janvier 1949.

Anatole Vanter, e.r., Guv Venirr e.r.

VANIER & VANIER
AVOCATS

S7 ouest, rue Saint-Jacquet 
TéL OArbonr ZS41

BREVETS D'INVENTION

^Manuel de l’Inventeur
° f et formule.de preuve

d:/^ent/°n

dépréciation, se sont accrus do $1.357,022 le 30 avril et le passif 
$1,220,163 ou $6.70 à la tonne à j exigible à $1,451, ce qui donnait 
$1,452.708 ou $7.50 à la tonne.Lun foi\ds de roulement de $1,- 
L’impôt sur le revenu a augmen- 355.481 contre $1,869,002 un an 
té de $139,994 f» $297.112, auparavant.

Moyennes hebdomadaires de la
Bourse et du Curb Vie Montréal

SEMAINE SE TERMINANT VEN DBEDI, LE 3 DECEMBRE 1948
Bette Semaine Année 

semaine précédente précédente 
257,426 229.431 260,891

Volume 
Industriels 
Mines ...

Province de Québec.
District de Montréal

No 267 367 j

Cour Supérieure
Compagnia de Astral. S A, corps po. ’ 

lltlque et Incorporé ayant sa principale 
place d'affaires dans la Cité de Pana­
ma, République de Panama,

Demanderesse I
— vs —

Importa tin g Corporation (Montréal) 
Limited, corps politique et incorporé 1 
ayant sa principale place d'affaires ‘ 
dans les cité et district de Montréal, 
et Lord & Spencer Company, corps po­
litique et Incorpore ayant sa principale 
place d’affaires dans la Cité de Bos­
ton. dans l'Etat de Massachusets. un 
des Etats-Unis d’Amérique Nord. .

Défendeurs
— et —

Barclays Bank (Canada) corps politique 
et incorporé ayant sa principale place j 
d’affaires dans les cité et district de i 
Montréal,

Tlers-saisle. 1
H est ordonné au défendeur Lord & 

Spencer Company de comparaître dans 
le mots.

Montréal, 3ème jour de décembre 1948 
J.-H. PEPIN.

<■ Député-Protonotalre.

ecr/irez «sr*
ALBERT FOURNIER

^mfpQOCVIŒUPdtBKnnSIIMHÎIM
«^934 SIîCATHERINE VU MONTB&U.

Hurtubsse & Richard
Comptables ai ré,'s 

Léon-A HURTUBTSE. O.A 
Gérard HCRTUBI8E. C.A 
Maurice RICHARD, C.A 
Georges-R MARTIN. CA 
Marcel BISSON C A 

44. St-Jacques Montréal
Téléphones : HA. »S47 . HA %T-9

LUCIEN VI AU
n

ASSOCIES
Comptables agréé*

LUCIEN VIAU. C.A.
CHAS DESROCHES, C.A. 
FERNAND RHEAULT. C-A.

159 O., rue Craig, MA. 1339
(EDIFICE DEB TRAMWAYS)

VIAU & ROBIN
Comptables Agréée

LUCIEN-D. VIAU, C.A.
H -LIONEL ROBIN CJi. 
JACQUES-R. CHADILLOH. O.A

4457. rua Wellington, VIRDUN 
YO. 0642

Brevets d'invention
MARQUES DE COMMERCE 

DESSINS de FABRIQUE 
en tous pays

MARION & MARION
Raymond-A. Roolo. J.-Alfred Bastlen 

761 ouest, rue Ste-C.itberinc 
MONTREAL

COMPTABLES
Chartré, Samson, 

Beauvais, Gauthier & Cie
Comptables agréés 

Chartered Accountants

1,460.819 1,202.910 481,118!

Maur. Chartré C.A.
A.-E. Beauvais, CA.
Léon Côté. C.A.
Luc.-P. Bélalr. C.A 
Jacq. Angers. C.A.
Alb. Oarneau, C.A.
Jean Lacroix, C.A.
Percy Auger. C.A.
Poger Roy. C.A.
Montréal Qnébea

Maur. Samsoa. C.A 
J.-P. Gauthier. C.A 
Gér. Morceau. C.A. 
Lionel Roussin. C.A 
Dollard Huot, C.A. 
Raym. Fortier, C.A. 
Guy Bernard, C.A.
H. Bourgolng. CA.

Rony»

BOYER LIMITEE
Fabricants des meublas et matelas 

“BOYEX'’
Service de réparations 
Estimes sur demanda 

3886 HENRI-JUL N PL. 1112

REPARATIONS GENERALES

20 années d'expcrience.
McCarthy & Roy SSft
ENTREPRENEURS GENERAUX 
PEINTURE ET DECORATION 
REPARATIONS GENERALES.

CA. 1333 5822 CLARK

Sombre de valeurs
transigées Gains 

C.ette semaine . 375 118
Sém précédente 341 100

DIX INDUSTRIELS LF.S 
PLUS ACTIFS

Imperial Oil................. 14,783 Decalta Oil*
Gons Paper ................. 11,395 New Pacalta
McColl Frontenac ....
Winnipeg Elec............
Inter. Paper ...............
Inter. Petroleum .......... 8,719
Southnzount ................. 8,597
G.P.R. .......................... 8,377
B.C., Forest ......................... 8.325
Udn. Western Lumber . 7,750

1,718,245 1,432,342 742,012
# Inchan- N’vcaux S'veaux 
Pertes gées hauts bas
147 110 31 20
143 ’OR 22 24

DIX MINES LES PLUS 
T ACTIVES

210.400
120.400

9.818 Pan Western ..............  113.800
9,427 Candego ...................... 98.700
8,798 United Asbestos ......... 90,500

(’.artier Malartic........... 61,500
Bouzan ........................ 45,501),
Base Metals 
British & Dom. 
Piccadilly ....

Oil

Moyenne des actions 
à New-York

] Compiler» psr U Press* Associée
30 15 15

lad Ch ; üf:l Sto
Perm. hier .. 87.0 39.0 36 8 83.6
Ferm un! 86 8 39.3 36.8 63 6
il y a 1 sem. 86.8 ;(a.e 36 8 63 4
Haut 1948 98 7 480 42 3 72.4

VA LEU B DES TRANSACTIONS
Semaine se terminant le 26 nove çmbre ...............
Semaine précédente

41.800
40,200
39.500

8,788.089

sa tète M; R. R. Brown, de To­
ronto, titre de président et di-

Fermcuire vendredi 
Semaine précédente 
Mois précédent . : 
Année précédente 
Chnng. de la semaine 
Haut de In semaine 
Bas de la semaine 
Haut pour 1948 

j Bas pour 1948recteur-gérant, a entrepris le fi- ! Haut pour imt ’ ’ 
nancement de "entreprise. Bas pour 1947

IOVKNNES DF MONTREAL
n, i*:;»,/ /1

8 10 20 30 10 15
B.inques Utilités Indus». Combinées Papiers Mines

27 64 74.5 130.8 112.0 341.47 59.76
27.86 74.2 130 9 112.0 342.43 59.00
27.31 74.7 133 8 114.1 350 48 63 96
28.53 75.1 125.7 108.8 368.30 77.74

—0.22 40 8 -ni inch —0.96 •4-0.76
. 27.85 74 6 131.0 112.1 343.08 00.74

27.64 74 4 130.1 1115 336.50 58.84
27 98 77.7 135 6 116.0 384.80 74.92
20.03 70.7 108 0 95 7 290 26 56.43
28 96 78 8 130 0 ltu.5 395 50 83.03

. 26 63 73.1 115 9 102.6 237.28 «7.20

PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

Vente par Licitation
AVIS public est par les présentes don­

né que le 28ème jour du mois tie dé­
cembre 1948. A dix heures de l’avant- 
mUU, en l’étude de Me J.-HERMENE- 
OILDE PAYETTE, notaire, au numéro 
354 de la rue Ste-Catherlne est, Mont­
réal. Chambre 100. l’Immeuble ci-après 
décrit, appartenant pour une partie à 

i THERESA GRENIER, mineure, et pour 
une autre partie à LENORE HAYNES, 
aussi mineure, sera vendu 6 l’enchère 
publique, en vertu de deux Jugements 
rendus par l’Honorable Juge T. Rhéau- 
me. l'un des Juges de la Cour supé­
rieure pour le district de Montréal, le 
7 septembre 1948, et portant respecti­
vement les numéros 1290 et 1291 des 
dossiers de ladite Cour, savoir:

UN emplacement composé des lots nu­
méros sept cent quarante-cinq et sept 
cent quarante-six. de la subdivision 
officielle du lot originaire numéro sept 

! (7-745 ^ 7-746) de* plan et livre de ren­
voi officiels du Village Incorporé de la 

! Côte St-Louls. AVEC bâtisses et autres 
dépendances y édifiées portant les nu­
méros civiques 7179 â 7185 de la rue 
St-Hubert, et 7168 à 7178 de la rue 
St-André.

LE rahier des charges et des condi­
tions de vente peut être examiné au 
bureau de Me J.-H. Payette, notaire. 
354 de la rue Stc-Catherlne est. Mont­
réal, Chambre 100 — Téléphone: HA. 
7873. J.-H PAYETTE,

COMMIS
Montréal, cm Z décembre 1948.

P.-A. GAGNON & CIE
Comptable» agréés 

Chartered Accountants
R. GAGNON, C.A.

IMMEUBLE DES TRAMWAYS 
15» OUEST, RUE CRAIG 

Tél. HArbour 5990

Electricité médical* Rajoai X

Dr Maxime Briscboit
L.G.M.C. r.B.C.S.«.

De U Faculté de Médecin* d* Pari*
Maladie* génitale*, endocrinienne*, 
urinaires, digestives, circulatoire*. 

FRontenac 5292 S18 Sherbiook* Mt

OPTOMETRISTES-OPTICIENS

ha. gagé

J.-A. MESSIER, or
orromn’RigT*

Spécialité : Examen de la rna — 
ajustement de verres de contact.

PHANEUF A MESSIER 
12 Cl. 8ali)t-Denis - Montréal

Examen des yens 
Reparation de lunette*
Servie* postal

Léo-Paul Troïtiar, o.d.
OPTOMETRISTE at OPTICIEN 

1658 est. av. Mont-Royal - FR. M5*

ASSURANCES

d AssuronCt 3m U RH

Saubegarbe
MONTHgAL

NARCISSE DÜCHARME, Présidant
T
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SOIREE

“La chanson 
du bonheur" Par la faute de M. Hertz Feu le chanoine 

lean-J. Dubé
Don magnifique des Kiwaniens 

à l’hôpital Sainte-Justine
L.-P. Audet l»ncé à

5.00 P.M.
JBi’-ïvan l'Intrèplde. 
-'Bii-Varlêtés.
JüAC-Uae vedette 
:ttVL-ChausoimeUe.
i.IO P.M. » 
UiiAC-Sports.
1.1 5 P.M.
'EF-Radio-Journal. 
^BM-Radlo-journal. 
JKAC-DUes-WOl.
S 25 P.M.
-BF-Sport.
J K AC-La pièce du Jour.
5.30 P.M
;bf- Ro/ue d'actualliè 
IBM-Junior Red Cross 
CKAC-Sports. 
7KVL-Nouve:ies
5.35 P.M.
3KVL -ClK'.nsonnette.
6.40 P.M.
;KAC-Quot de nouveau.
6.45 P.M.
rBF-En dînant. 
SBM-Nouvelles.

. ^KAC-Nouvelle*.
5.55 P.M.
SKVL-Le .‘•port.
7 00 P.M.
7Br-Un nomme et sou 

pccliè.
-B.M-Chlcho Valle 
3KAC-Sélectlons d’Alain 

Oravtl.
riCVC-Chansonnette.
7.15 P.M.
J HT -Métropole. 
CB^l-Variétes 
CKAC-Mps.t. Hall.
7.25 P.M.
CîiAC-Banquler ..

7.30 P.M.
CBF-Rolande et Robert 
CBM-Tno Adams. 
CKAC-Sclectlons d'Alain 

Gravel
7.45 P.M. 
CBF-Sèrénede. 
CBM-Causerlc.
C.<AC-I.e Diable s'en

ratio.
CKVL-Oncle Troy.
7.55 P.M.
CKVL-Nouvelles.
8.00 P.M.
CBF-Nortiiem Electric. 
C'BM-Nontiern Electric. 
CKAC-Calé concert. 
CKVL-f'antôme.
8.30 P.M.
CBI’-Qul suis-je? 
CBM-Forum.
CKAC-Je suis un crlm 
CKVL-Lca Misérables.
8.55 P.M,
CKAC-Choses du temps 
CK VL-NouveUes.
9.00 P.M.
CBF-Radlo-conc. canad. 
CBM-Musique 
CKAC-Tbéàtre Lux. 
CKVL-Fcstlval.
9.30 P.M.
CE:'-I,o Trio lyrique 
OKVL-Parls swing.
9.45 P M.
CBF-iVio lyrique.
9.55 P M.

'CKVL-Nouvelles
10.00 P.M.
ÇBF-Radio- ournaj. 
CBM-Radlo-Jourual. 
CKAC-My Fried Irma 
CKVL-Pajts Swing.

.10.15 P M.
CBF-La irolitique prov- 
CBlvl-Aetualltés.
10.30 P.M.

cu:'-c6ne*rt populaire. 
CBM-Causerte. 
CKAC-Muslque de danse 
CKVL-Nouvelles.
10.45 P.M.
CBM-Plano.
CKAC-Nouveiles.
10.40 P.M,
CKVL-Parts swing.
10.55 P.M.

> CKAC-Ce qui se passe à 
Ottawa.

CKVL-Le sport.
fl 00 P.M.

CBF-Adaglo. 
CBM-Orchestre. 
CKAC-I^s sportifs. 
CKVL-Doisey Show.
11.15 P.M
CKAC-C hauteur.
J 1.30 P.M.
CBF-Appointment 
CBF-Muslc 
CBM-Theâtre 
CKAC-Orchestre. 
CKVL-Nouvelles.
11.33 P.M*
CKVL-Tommy Dorsey.
11.45 , P.M.
CKVL-Nouvelles.
CKVL-Nouvelles.
MINUIT
CB.VI-Nouvelles. 
CKAC-Bulletlu 
CKVI.-R*-cord Man.
12.05 A.M.
CKAC-Orchestre.

12.30 A M.
CKAC-Orchestre.

1.00 A.M. ,
CKAC-Nouvcl>es.

with.

MARDI, 7 DECEMBRE
5 00 A.M.
CKAC-Iïcuvellca.
CKVL-Boajoi+r
5.05 A.M.
CKAC-Lever de soleil.
5.30 A.M.
CKAC-L» messe du lour.
6.00 A.M.
CBVd-Boujour.
CK AC-Nouvelles. 
CKVL-Révell.
6.03 A.M.
CK AC-EveU.
6.15 A.M.
CKVL-Prière.
6.5j5 A.M.
CKVL-Nouvelles.
7.00 A.M.
C3F-Opéra.
CBM-Nouvelles.
CKAC-.»ctualltés.
CKVL-Slfflcr...
7.30 A.M.
CBM-Nouvelles.
CKAC-Pronostlcs.
7.45 A.M.
CKAC-L'Oratolre.
7.55 A.M.
( ri "-Musique. 
CBM-Muslque. 
CKVL-Nouvelles.
8.00 A.M.
C3F-Radlo-Journal.
CRM-Rndlo-JoumaJ.
CKAC-Nouvelles.
£.10 A M.
CE -Chronique. 
<r-»c-5ouI. Legarê.
8 15 A M.
CP. ’-Elévation*. 
C'B'''-Dévotlons.
8.30 A.M.
UliF-Mélodies. 
C'BM-Muslque.
8.55 A.M.

. rxvL-Nom’èlles.
9 00 A.M. 
CBF-Nouvelles. 
CD\l-Nouvelle« 
CKAC-Actualltés. 
CKVL-Roger Baulu.
9.05 A.M.
CBF-Chansonnett». 
CBM-Edna May. 
CKAC-Plerre Steln.
9 15 A.M.
CBM-Mélodles.
9.25 A.M.
CK AC-Bannuler.
9.30 A.M.
CBF-Le p'tlt train 
CBM-Clevelandalres.
Cl< AC-Les magasins.
9 45 P.M.
CBM-Emlsslon éducative 
CKAC-Fleurs et chard...
9.50 A.M.
CKAC-Mélodies.
9.55 A'.M.
CKVL-NouveUe».
10.00 A.M.
CBF-Sur nos ondes. 
CBM-Farlfares.
CK AC-Actualité» 
rXVL-Nos artistes
10.05 A.M.
CKAC Fcrn Robidoux.
10.15 A M.
CBF-F.ntrc nous. 
CBM-Kindergarten.

le

10.30 A.M.
CBF-Le titre, s.v.p. 
C3M-Pgm musical.
CKVL-Énirevues.
10.35 A.M.
CBM-Inteméde.
10 45 A.M. t
CBF-Dromes.
CBM-Swéct Hour.
10 55 A.M.
CKVL-Nouvelles.
1 1.00 A.M.
ÇBF-Fr'auclno Louvain. 
CBM-Road of Life.
CK AC. Actualités. 
CKVL-Chansonnette.
11.05 A.M.
CKAC-Provlslons.
11.15 A.M.
CTBF-Mètairle Rancoui;t. 
CBM-Grande Soeur.
11.30 A.M.
CBF-Joyeux Troubadours 
CBM-Whafs Your Beefé 
CKAC-Le Jockey du Jour
11.45 A.M.
CBM-Laura Limited.
11.55 A.M.
CKVL-Nouvellee.
MIDI
CBF-Jeunes.se Dorée
CBM-Nouvelles.
CKAC-L’Angélu*.
12.15 P M.
CBF-Rue Principale. 
CBM-Aunt Lucy.
12.25 P.M.
CKAC'-La voix dans
12.30 P M.

CBF-Révell rural. 
CBM-Emlsslon rurale. 
CKAC-I* coin du disque
12.45 P.M. 
CKAC-Nouvellee.
12.55 P.M.
CKAC-Un tango. 
CKVL-Nouvellee.
12.59 P.M.

CBF-Slgnal-horalre.
1.00 P.M.

CBF-Quellee nouvellee? 
CBM-Radlo-Journal. 
CKAC-France Swln*.
1.10 P.M.
CKVL-Chansonnctte.
1.15 P.M.
CBF-Radlo-Journal. 
CBM-Happy Gang.
CKAC-Mélodle Temple.
1.25 P.M.

CDF-Intermède.
1.30 P.M.

CBF-Tante Lucie. g 
CBM-B111 Harrington . 
CKAC-Ij» vie en rose
1.45 P.M.
CBF-D6tente.
CBM-Muslque.
OKAC-Chansonnettee.
2.00 P.M.
CBF-Grande Soeur. 
CBM-Bemle Braden. 
CKAC-Actnalltés. 
CKVL-Dorsey Show.
2.05 P.M.
CKAC-Amours...
2.15 P M.

CBF-Maman Jeanne. 
CBM-Valses.

SOIREE

2.25 P.M.
CKAC'-Banquler
2.30 P.M.
CBF-Lettre à . . . 
CBM-MusicaHy . . . 
■CKAC-Le» malades.
2.45 P.M. 

CBF-Chnnsonnettes. 
CKAC-Réverle
3.00 P.M.
CBF-Chefs-d’oeuvre. 
CBM-Life can be... 
CKAC-Actualltés. 
CKVL-Good afternoon...
3.10 P.M.
CKAC-Rendcz-vou*. .
3.15 P.M.
CBM-Ma Perkln*.
3.25 P.M.
CKVL-Soclally Tours.
3.30 P.M.
CBM-Young's Family. 
CKVL-Ruth Rodéo.
3.45 P.M.
CBM-Happlneoe.
3.55 P.M.
CKVL-Nouvellee.
4.00 P.M.
CBF-Heure du thé. 
CBM-Chansons. 
CKAC-ActuaJltée. 
CKVL-Club Alouette
4.05 P.M.
CKAC-Evénemente.
4.10 P.M.
CKVL-La vie sociale I
4.15 P.M.
CBF-Aux malales. 
CBM-Commentalres
4.18 P.M.
CBM-Pgm. musical.
4 25 P.M.
CKAC-Chansons. 
CKVL-In Memorlatn.
4.30 P.M.
CBF-ArtLste*.
CBM-Jack Bereh. 
CK\rL-Chanson nette.
4.45 P.M.
CBF-Muslque.
4.55 P.M.
CKAC-ObJet* perdue et... 
CKVL-Nouvellee.
5.00 P.M. %
CBF-Dlverrtlasement. 
CKAC-Actualltés. 
CKVL-Chanaonnetts.
5.05 P.M. 
CKAC-Chansoos. •
5.10 P.M.
CKAC-Variétés.
5.15 P.M. 
CKAC-Colette st Rollsoa
5.30 P.M.
CBF-Falre-part, 
CBM-Père No*l. 
CKAC-Hollywood.
5.35 P.M.

OKAC-Interméds.
5.40 P.M.
CKAC-*Jeux et eports.
5.45 P.M.
CBF-Emlsslon du Père 
CBM-Weetcrn Five. 
CKAO-Madelelne et...
5.55 P.M. 
CKVL-Nouvellee.

Livre de M.
Québec

(.Juvbec, 6 (D.N.C.) — “Le sou­
rire ne coûte rien et fait beau­
coup’’, a souligné M. Louis-Phi­
lippe Audet, au cours d’une ré­
ception organisée à l’occasion du 
lancement de son dernier ouvra­
ge: “La chanson du bonheur”.

Dans une brève allocution, en 
réponse aux hommages qui lui 
étaient présentés par ses cama­
rades du ministère du Bien-être 
social et de la jeunesse, l’auteur 
a attifé l'attention sur le dyna­
misme de la belle humeur et du 

! sourire. “Nul n’a plus besoin d’un 
| sourire, dit-il. que celui qui n’en 
: a plus à offrir.” 
j La manifestation s’est déroulée 

au Chalet des employés eivils.’ 
dans une atmosphère de gaieté 

■ sereine, digne d’une fête pour 
| célébrer l’apparition de “La 
' chanson du bonheur”. M. Uli- 

vier-Guy d’Auray, directeur de 
l’Association des employés eivils 
et représentant le ministère du 
Bien-être social et de la jeunes­
se. présidait.

Des abondions furent pronon­
cées par M. Pellerin Lagloire, 
président de l’Association des 
employés civils, M. Gustave 

j Poisson, sous-ministre du Bien- 
1 "’tre social et de la jeunesse, et 

M. Louis-Philippe Audet.
Le B. P. Georges-Henri Léves­

que. O.P., doyen de la Faculté 
des sciences, sociales, fut empê­
ché d’arriver au début de la ré­
ception, mais c'cd avec plaisir 
qu’il a accepté de dîner avec 
railleur, au chalet des employés 
eivils, sur invitation df M. La- 
aloire. Le IL P. Lévesque avait 
déià rendu un beau témoignage 
à M. Audet en écrivant la pre- 
*acc de son volume.

6.00 PM
CB F-Y van iTntiéplcle.
CBM-Vnriétés. 
rKAC-Unr vetfette 
CKVL .Chansonnette.
6.10 P.M,
CKAC-Cauada Quiz.
6.15 P M.
CBF-Radio-Journal.
< dM-R?dto-Journal. 
t . j-Cltes-mol
C 23 P.M.
CBF-Sport.
ri'AC-^lcce du lour
6.30 P.M.
CEF-Actualité.
CBM-Dtv'rt'mento 
CK \C-Sports 
C'KVL-Nouvelle*.
6 40 P.M.

CKAC-Quol de nouveau.
6.45 P.M.
CiIF-Fn dînant.

C a'T-Nouve.le»
CKAC-Nouveiles.
6 55 P M.
f TtVL-V.- sport.
7 00 P.M.
CBF-t'n homme et son 

pich#
ra - i Harvev 
C fAC-Ala’n Gravel.
-, 10 P M.
C ' ' J-Btuiquler
7.15 P M.
CBF-Métropole.
, T'. , r-t and Swing
7 73 P M.
CKAC-Bauquler
7 50 P.’ *.

C, y-R-.u'.nnde et Robert 
CB'-r-l-j Marsoas.
( AC-dClectlons.
CKVL-ChanAonnette
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CBF 3 h. p.m : Les chefs-d'œuvre de 

li nnùlqu?. - Symphonie No S en ré 
nV , r MendeisiOhn. par ** 
Boad'u.t'ag Symphony. direction. 
Toward Barlowî Sonate No 1 en soi, 
c - 7S Brahms, violoniste : Yehudi Me­
nu" n planiste: Hophztbah Manuhln. C-#. Emissions Radio-Collège. -« 

.1 h '-o A 4 h. 43 pm : le sleele des 
conquêtes. L'origine dM eiyècy et .tes 
mystères de l'hérédité.
LFon Lertïe.

7.45 P.M.
CBF-Troubadours du... 
CBM-Badlo Charades. 
CKAC-Le diable. . . 
CKVL-Oncle Troy.
7.55 P.M.
CKVL-Nouvelles.
8.00 P.M,
CBF-Le destin s’amuse. 
CBM-Morgan Time 
CK AC-Juliette Béliveau. 
CKVL-Fantômc...
8 30 P.M.
CBF-Orch symoh de Tof 
CBM-Cavalcade.
CKAC-La mine d'or. 
CKVL-Plt & Pat.
8.45 P.M.
C3M-Causerie.
8.55 P.M-
CBM-Forum. 
CKAC-Choses du temps. 
CKVL-Nouvelles.
9.00 P.M.
CBM-Bob Hope 
CKAC-Eu chantant 
CKVL-Jusez Ica étoiles. 
CKVL-Ranch house.
9.30 P.M.
CBF-Eeolo d»s Parents. 
CBM-McGee and Molly. 
CKAC-Ralliement du... 
CKVL-Les aventures 

d'Oswalrt.
CBM-A1 Harvey.
9.55 PM.
CKVL-NouveUew.
10.00 P.M.
CBF-Radlo-Journal. 
CBM-Radlo-Journal 
CKAC-Y a du soleil. 
CKVL-Parls Swing

$500 d'omende
Conrad Théroux, 2052, Clark, 

propriétaire de quatre maisons 
de chambres, dont une sise à 
3667, C.-Domininue» a été con­
damné à $500 d’amende et aux 
frais, ou 6 mois de prison, et 
sans délai pour payer l’amende, 
après qu’il eut été reconnu cou­
pable d’avoir négligé d’afficher 
la carte mentionnant les taux à 
charger, pour la location de ses 
chambres, à l’endroit précité, et 
d’avoir exigé, pour la location 
de deux chambres, le double du 
loyer légal maximum permis par 
la Commission des prix.

Le procès avait débuté, hier 
après-midi, devant le juge Iré- 
née Lagarde. et Me Irénée Lari- 
vée, avocat de la poursuite, avait 
fait entendre plusieurs témoins. 
En prononrant ta sentence, le 
tribunal a déclaré qu’il avait ra­
rement entendu une cause où les 
témoins, dont l’accusé et sa fem­
me. s’étaient si peu souciés de 
dire la vérité.

Répertoire et radio

Si noils revenons cette semaine sur le Théâtre de Radio-Collège, 
c’est qu’il s’applique à résoudre un problème radiophonique qui 
ne manque pas d’importance: celui du répertoire.

Précisons qu’il s’agit en l’occurrence de radio éducative. On 
ne cherche pas seulement à nous divertir, à nous faire passer une 
heure agréable, mais aussi et surtout a nous instruire. Hadio-Col- S 
Icge procède par étapes. Cette année, les directeurs se sont fixé j 
comme but de nous donner une idée à la fois générale et précise 1 
du théâtre au XiXe siècle.

* * *
Quels problèmes ont-ils rencontrés ?
D’abord les problèmes inhérents à toute émission : interpréta­

tion. réalisation, montage; nous avons dit déjà com inept ils s’en 
tirent. Mais ils devaient aussi faire face à une seconde série dç 
problèmes, particuliers à leur tentative, dont nous n’avions peut- 
être pas la mesure exacte quand nous avons rédigé, l’autre jour, 
notre première chronique. Voyons-en quelques-uns.

D’abor4 le répertoire.
Les musiciens ont de la veine. Combien de temps dure une 

symphonie ? un concerto 7 une sonate ? On n’en trouve guère 
qui uc se puissent loger dans l’heure radiophonique, mesure arbi- 
Iraiis: niais fermement établie par la discipline de nos postes. 
Sans doute sommes-nous réduits à des fragments des grandes 
oeuvres chorales mais tout le domaine mentionné plus haut, déjà 
fort vaste, la radio en transmet les chefs-d’oeuvre dans leur inté­
grité.

11 n’en va pas de même pour le théâtre. Bien peu de pièces j 
échappent à l’adaptation, à la condensation si vigoureusement 
dénoncée par les Français depuis l’invasion des omnibooks et des 
digestes américains. Four donner, en une vingtaine d’émissions, 
une idée assez complète du répertoire théâtral du XdXc siècle, il 
faut couper, réduire, servir en capsules.

On pourrait aussi servir moins de pièces, et les Servir entières ? 
On y a songé à Radio-Collègç. On est mèmè tenté par cette formu­
le: il n’est pas impossible qu’on l’adopte une autre année. Mais 
était-il opportun de servir tout au long les tragédies du romantis­
me ? On aurait eu plaisir à goûter le Musset de la saison mais les 
autres, y compris le Hugo 7 N’oublions pas que'ce siècle est 
dominé par “le plus grand poète, hélas, de la littérature fran­
çaise”! Valait-il la peine de protéger jusqu’au dernier vers des 
oeuvres qui pour la plupart n’ajputent pas grand-chose à la gloire 
du théâtre ?

Qn ne l'a pas cru à Hadio-Collège et je crois qu’on a eu 
raison.

* ,* *
Ce qu’il faut demander à Radio-Collège, celle année, c’est une 

anthologie intelligente. Qu’on choisisse pour nous parmi tous ces 
morceaux de bravoure; qu'on nous serve sur le plat les parties 
les plus tendres en laissant de côté le plus coriace, faut-il s en 
plaindre ?

Mais non. La comparaison ne tient pas. Car Radio-Collège 
ne veut pas tenir compte de notre seul plaisir. J'ai reproché à 
l’adaptation de retenir certains “couplets”; on me répond que 
le théâtre romantique en est cousu et que pour nous renseigner 
5 son sujet, il faut bien en donner quelques exemples.

C’est juste.
Mais alors, quelle gageure ! Les interprètes doivent assimiler 

ces rôles, immenses en six heures de répétition. Le scripteur qui 
adapte n'a pas que cela à faire. Il faut coincer l’adaptation de 
Ruy Rlas ou de Fantnsio entre dix autres besognes. On ne peut 
guère, dans ces ronditions, vivre longtemps avec chaque personnage 
et l’interroger longuement sur l’essentiel de son message parti­
culier.

* * *
51 l’jm tient compte de tous ces problème*, le résultat de cha­

que d'imanche soir doit nous étonner. Mais les directeurs insistent 
encore pour que nous ne séparions pas la causerie du texte joué, 
pouf que nous jugions à la fois l’un et l’autre, comme un tout 
complet.

Bref, tous ces renseignements m’inspirent une ligne de con­
duite. En ouvrant l’appareii, au lieu de me figurer une soirée à 
l’Académie française, je m’imagine simplement que je suis assis 
derrière un pupitre, en classe de Belles-Lettres. Comme le point 
de vue change ! An lieu de poster contre une interprétation trop 
hâtive, je me prends à crier bravo f Car on a rarement vu un 
professeur de collège qui réussît aussi bien à illustrer ses leçons.

Gérard PELLETIER

Québec, 6 (D.N.C.) — L’Ecole 
Normale Laval vient de perdre 
un de scs anciens élèves les plus 
distingués de la province, l’un 
clés éducateurs les plus dévoués, i 
en la personne de M. le chanoi-1 
ne Jean-Joseph Dubé. principal i 
de l'Ecole Normale Laval depuis , 
2U ans. qui est décédé à l'Hûtel- 
Dieu de Québec. M. le chanoine 
Dubé. qui était âgé «le 65 ans cl 
2 mois, avait plus de quarante 
ans de sacerdoce et avait passé 
43 années de sa vie à l'institu­
tion où il a terminé sa tâche.

Le défunt était chanoine 1m- 
noraire du chapitre métropoli­
tain de Québec depuis le 30 avril 
1942 et occupait la charge de j 
principal de l’Ecole Normale La­
val depuis 20 ans. après avoir! 
occupé le poste d’assistant-prin- j 
cipal pendant six ans.

Père et fils accusés 
de cambriolage

Le conseil d’administration 
de l’hôpital Ste-Justine, nous 
fait tenir copie de la résolution 
suivante à l’adresse du Club Ki- 
wanis St-Laurent:
“Attendu que le Club kiwanis 

St-Laurent «le Montreal, lors de 
sa réunion hebdomadaire du 21 
novembre, en l’hôtcj Rit/.-Carl- 
lon, a bien voulu présenter à la 
direction «le l'hôpital Ste-Justine 
un don de mille deux cent trente 
dollars ($1,23(1) dans Je but «le 
lui permettre l'achat d’un appa­
reil de radiographie pour les 
dents;

“Attendu que le Conseil d'ad­
ministration de l’hôpital Stc- 
Justinc apprécie hautement t'es, 
prit charitable cl philanthropi­
que qui anime les Kiwaniens

Officiers élus

St-Laurent et l'intérêt constant 
qu’ils manifestent envers l’oeu­
vre des enfants malades;
“Il est proposé par la prési­

dente. Mme L. «le G. Beaubien, 
secondé par Mme J.-P.-A, Ga­
gnon et

‘T’nanimcment résolu de 
prier le président et tous les 
membres du Club Kiwanis St- 
l.aurcnt de Montréal d’accepter 
l’expression de la profonde gra- 
titude «lu Conseil d'administra­
tion de l’hôpital Ste-Justine pour 
relie nouvelle générosité envers 
l’hôpital «les enfants de chez 
nous.

“De charger la se<'rétaire de 
faire publier la présente réso­
lution dans les journaux de la 
ville”

Un père et son fils ont com- | 
paru devant le juge Gustave Ma- ; 
ri n sous une accusation de cam- I 
briolage. Il s’agit de Jean-Bap­
tiste Bertrand, 44 ans. 3743 rue 
Coloniale, et son fils «le 21 ans, 
Ulric’, domicilié au No 200 est, 
rue Mont-Royal- Tous deux ont 
admis qu’ils avaient pénétré 
avec effraction dans une maison 
privée au N«> 4606 rue Jeanne- 
Mance, et d’y avoir dérobé trois 
moteurs, une perforeuse électri­
que et des outils, le tout d’une 
valeur de $250. Ils recevaient 
leur sentence hier.

Ernest llenrichon, 40 ans, 
2046 rue Fullum, et Armand La- 
vigne, 31 ans. 2324 rue Marian­
na. recevaient aussi leur sen­
tence hier du même juge. Us 
ont avoué avoir vole pour $300 
de bois dans rétablissement 
Millctte et Denis. Un troisième 
accusé dans cette affaire. Léo­
nard Désormiers, 31 ans, 2324 
rue Marianna a cependant choisi 
un procès devant jury et subira 
son enquête préliminaire le 10 
décembre prochain.

La succursale du Pacifique ca­
nadien (Québec no 96) de la
Légion canadienne a procédé à 
l’élection «le ses officiers et «les 
membres de son comité exécu­
tif pour 1949, lors de la reunion 
mensuelle tenue le 1er décem­
bre dernier. Voici la liste des 
officiers;

Président, A. il. Stott; 1er vi* 
«■«'-président. II. L. Tessier; 2e
vice-president. L. Simpson; tré­
sorier, \V. Haddlesey; secrétaire, 
A. E. J. Franklin; huissier d’ar­
mes. H. B. Unsworth; vérifica­
teurs, \V. Gatcnbv cl F. Galen- 
by.

L’éleetioP fui dirigée par le
président sortant «le charge, M. 
Peter T. T. Grant, et la cérémo­
nie officielle d’installation sen 
tenue aux quartiers généraux d« 
la succursale, à 354, rue You­
ville, le vendredi 14 janvier pro­
chain.

ÉVITEZ 
m bousculade

NE DECEVEZ p*S

Arbitrage probable

Le Comité exécutif de Mont­
réal poursuit l’étude des deman­
des d’augmentations de salaires 
et de traitements formulées par 
les fonctionnaires.'les pompiers, 
les policiers et les employés ma­
nuels; l’ensemble de ce* aug­
mentations représenterait une 
somme dépassant $7 millions, en 
tenant compte des nouvelles 
conditions de travail réclamées.

Toute la question sera trè» 
probablement soumise à un tri­
bunal d'arbitrage.

Quand il neige sur. . . . . . .
le nettoyage des rues se fait mieux et plus 
vite AVEC VOTRE COOPERATION.

Automobilistes, pensez à ne pas stationner 
dans le chemin des charrues et des souf­
fleuses.

AIDEZ-VOUS, LA VILLE VOUS AIDERA

(fane* le bùnt <*«* votoMW...
P ^

10.15 P.M.
CBF-Mme Chs Frémont 
CBM-Actuallté.
10.30 P.M.

CBF-Dee poésie»... 
CBM-Lelcestcr. 
CKAC-Mlniatur».
10.40 P.M.
CKAC-La marcha d«» 

affaires.
CKVL-Parls swing.
10.45 P.M.

CBF-Ré verte. 
CKAC-Nouvelle».
10.55 P.M.
CKAC-Ce qui se passe k 

Ottawa.
CKVL-Sport en revu».
11 00 P.M.

CBF-Adaglo.
CBM-Orchestre.
CBF-Sydney.
CKVL-Dorsey Show.
11.15 P.M.
CKAC-Chanteur d» 

(tenre.
11 30 P.M.
CKVL-Nouvelles.
CKVL-Nouvellee
CKAC-Orcheetre.
11.35 PM.
CKVL-Tommy Doteey 

Show.
12.30 A M.

CKAC-Bulletln.
12.05 A.M.
CKAC-Orchestr».

1.00 A.M.
CKAC-Nouvelles. 
CBM-Nouvelles 
CK VT .-Record Man. 
CKAC-Bulletln.

'*

Elle est NOUVELLE dans ses moindres détails!
Rouler dans une vaste et belle Monarch provoque une sensation 
d’aise et (avouons-le ; ;.) d’orgueil. Au reste, les spacieuses 
dimensions, les fastueuses garnitures de cette voiture nouvelle

Conférencier:

4 h. 45 à 5 h. 15 p.m.: Aventuré* 
scientifiques. Ou ingénieur Invente la 
sole artificielle.

5 h 15 A 5 h. 30 p.m.: H!*tolr» de* 
sciences et de ,eurs applications. Hi­
laire Chardonnet, 1839-1924f Dn Ingé­
nieur Invente la sole artificielle. Con- 
lérencler: Lculs Bourgoln.

CBF. 8 h. p.m.: L'Heure Northern 
Electric présentera Lionel Daunals lun­
di. Ce baryton est trop connu pour 
oue nous rappelions encore les suecée 
ou’ll a remportés en (Europe, aux Etats- 
Unis et au Canada.

mécanisme
la Monarch est également hors-pair.

Ses sièges sont moelleux et profonds. Le* à-coups de 1* route 
sont neutralisés par une nouvelle suspension “indépendanti " 
des roue* AV, p»r des ressorts à boudin, et par de nouveaux

ressort» arrière longitudinaux. Et que dire de son nouveau 
moteur de 110 CV, à 8 cylindres en V? Son obéissance, sa puis­
sance vous raviront. Enfin, un système ventilateur intégrant, à 
commande individuelle, fournit tout l’air frais dont vous 
avez besoin.
Aller examiner, chez un dépositaire Monarch, la carrosserie 
artistement dessinée de cette voiture magnifique, ses riches 
tentures, ses accessoires luxueux, son ingénieux tableau de 
bord. Ce n’est qu'ainsi qu'on comprend vraiment notre slogan: 
“Prélassez-vous dans une Monarch!”
A la radio: te "THÉÂTRE FORD", chaque jtudi loir, réitou françatt de Radio-Canada.
DIVISION PORD-MONARCH • rORD MOTOR COMPANY OP CANADA. ItMITID.

-CVU4 daw 4*Jïïicmcsrch.
CBF, 690 - CBM, 940 - CKAC. 730 - CKVL, 990

M. J.-R. Lévesque 
assermenté

Québec, 6. — M." J.-Robert Lé­
vesque, dcputi- ’.'.’uTfei ‘ ^u 'aou-l mission «le police n sanctionné* 
vente ment* at8 a été assermenté une augmentation des «aux

J vil Antoine Icmieux, C.R., «les taxis. Le preimcr u. ...........erntuiv «Ds Pa"semblée législati- coûtera désormais 40 cents au 
^Ô I^iobr membre de l’Assem- lieu de l’ancien prix minimum
hîrrTjwat".. 40 cent* pour un mi,le’

Augmentation des taux
de taxi à Toronto

---;-- -

Toronto. 6 «C.P.! — La Com-

GENEREUX MOTOR CO., LTD. 
2144, rue Bleury

LATIMER MOTOR SALES LTD. JARRY & FRERE LIMITEE 

1953 ouest, rue Ste-Catherine 7275, boul. Sf-Laurent

PAGE & SON, LTD.
3350, rue Wellington, Verdun

BELAIR-CARDINAL AUTOMOBILES INC. FORTIER GARAGE LTEE

4638, rue St-Denis 5021 est, rue Notre-Dame

BLUE BONNETS AUTOMOBILES LIMITED 

7965, boul. Décarie

1483
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JEAN ET JOSE AU TEMPS DU SAUVEUR

Otons nos 
manteaux.

il fan 
vraiment 
chaud Ici, 

Jean.

Lalssons-les pendu» à l'arbre.

, , , Afin de 
pouvoir les 
retrouver.

Il me semble avoir vu cette 
ville dans un livre.

N

■tfîVvi

per Robert ACOMB

Je vais le demander 
à cet

LA VIE SYNDICALE

Il a un air 
curieux!

■1

X.r1

Une taxe de vente 
à Rivière-dU'Loup

Cette ville demande plusieurs pouvoirs nouveaux 
à la Législature

Québec, 6 — Les villes de Ri­
vière du Loup, de Windsor et de 
Hull demanderont des amende­
ments à leurs chartes a la pro­
chaine session de la Législature.

Rivière du Loup veut avoir le 
pouvoir d’imposer une taxe de 
vente, d’instituer une commis 
sion sportive, de prescrire le 
port de réflecteurs ou de tout 
autre appareil de protection sur 
les bicyclettes ou voitures hip­
pomobiles circulant la , nuit, 
d’instituer une commission d’ur­
banisme et une commission du 
tourisme, ainsi que de réglemen­
ter la forme des toits des im­
meubles à être construits.

La ville de Windsor, dans les 
Cantons de l’est, veut pouvoir ac­
corder des frais de représenta-

■Sco*'"5 •
Jggrj.-A.DESY L'“J

Wf MONTRÉAL

lion de .«500 par année à chacun 
de ses échevms et de *700 pari 
année à son maire.

La cité de Hull demande aussi 
l'autorisation de verser une ré- j 
numération annuelle au maire et ! 
aux échevins. ^ ___ j

résolutions des étudiants! 
catholiques

Otlawa. 0 (C.P.) — La Fédé­
ration canadienne des étudiants 
catholiques a tenu, hier, dans 
la capitale fédérale, sa quatriè­
me conference annuelle. Les til 
délégués, représentant douze col­
lèges catholiques du Québec et 
de l’Ontario, réunis sous la pré­
sidence du Dr L.-E. Lynch, du 
collège SI. Michael's de Toronto, 
ont adopté des résolutions pour 
promouvoir les relations entre 
les étudiants catholiques des 
deux provinces; étendre le 
champ d'action de l’étudiant ca­
tholique; répandre les opinions 
des étudiants catholiques; grou­
per en un seul bloc, pour la 
défense de ses intérêts, la jeu­
nesse étudiante catholique.

La base de Cornwallis 
est remise en service

Oltawa, Il (C.P.) — Le minis­
tre de la Défense nationale, M. 
Brooke Claxton, a révélé lui- 
même que l’ancienne base d'en­
trainement naval ’’Cornwallis”, 
sise près de Deep Brook, en .Nou­
velle-Ecosse, vient d'être remise 
en service. Cette base, qui avait 
été durant la guerre la plus 
grande de tout l'Empire britan­
nique, avait été mise au rancart 
en janvier 1946. A part l’hôpi­
tal que continuait d’y maintenir 
le ministère des Affaires des an­
ciens combattants, tous ses ba­
ilments, d’une valeur de $12,- 
000,001). étaient passés aux mains 
de la Régie des biens de guerre 
pour qu’elle en dispose parmi le 
public. M. Claxton fait savoir 
uu’une partie au moins de la 
base sera rouverte pour les re­
crues qui doivent entrer en ser­
vice en mai prochain. La base 
"Naden”, d’E&quimalt, en Colom­
bie ranadienne. qui l’avait rem­
placée depuis trois ans, retombe 
donc à son ancien rang; mais 
elle conserve l'école de forma­
tion du personnel des services 
d'approvisionnement et de se­
crétariat. M. Claxton explique 
une la base "Xaden” n'offre pas 
toutes les commodités nécessai­
res pour l'entrainement des re­
crues mais que celles-ci conti­
nueront de recevoir leur forma, 
lion pratique sur le croiseur On- 
forio.'dont le port d’attache est 
Esquimalt.

Sourds
VOYEZ LE PLUS RECENT 

MODELE DE

PARAVOX
Ne pèse que onces complet 
petit, léger, puissant, efficace, 
INCASSABLE (exclusivité de)

PARAVOX
LE PLUS PETIT APPAREIL 

AU MONDE
"L'essoyer c'est l'adopter"

Gilbert JOBIN, Spécialiste
3610, rue DUROCHER

Suite t), prêt de Prince-Arthur O 
LA. 5975

DÉMONSTRATIONS GRATUITES ET 
A DOMICILE SI DESIRE.

UN SEUL BUREAU A MONTREAL

Augmentation de la production 
mine'rale dans la province

M. Onésime Gagnon, ministre 
des mines par intérim, vient d’é­
mettre le bulletin statistique du 
mois d’octobre 1948, concernant 
la prduction minérale de la pro­
vince de Québec.

On voit par ce bulletin que les 
productions d’or, d’argent et de 
produits d’argile ont été beau­
coup plus élevées durant le mois 
d’octobre 1948 que durant Je 
mois correspondant de 1947. Il 
y a aussi eu une légère augmen­
tation dans l’amiante et la chaux. 
La production de ciment a par 
contre été un peu plus faible que | 
l’an passé. i

Comparativement au mois de 
septembre de cette année, les 
produits d’argile seuls ont enre­
gistré une faible hausse. L’a­
miante, l’or et l’argent ont subi 
une légère baisse et la chaux et 
le ciment, une baisse plus pro­

noncée.
Les totaux cumulatifs, pour 

les dix premiers mois de 1948, 
accusent tous une augmentation 
par rapport à la période corres­
pondante de 1947, comme suit: 
l’amiante a monté de 9 pour 
cent, l’or de 23 pour cent, l’ar­
gent de 9 pour cent, les produits 
d’argile de 18 pour cent, la 
chaux de 15 pour cent et le ci­
ment de 20 pour cent.

Une autre mine, la troisième 
cette année, est venue s’ajouter 
à la liste des producteurs d’or de 
la province, durant la dernière 
partie d’octobre. Il s'agit de Do- 
nalda Mines Ltd, dont la proprié­
té est située dans le canton de 
Rouyn. Elle expédie son minerai 
à l’atelier de Powell Rouyn Gold 
Mines Ltd qui en fait le traite­
ment.

Voici le tableau des chiffres comparatifs;
Octobre Dix mois

1948 1947 1948 1947
Amiante, tonnes . . .. . 65,780 59,462 588,862 538,061

Métaux précieux: *
Or, onces............ .... 66.727 51,812 . 626,178 508,964
Argent, onces .. . .... 191.889 137,783 1,907,781 1,744,715

Matériaux de construction:
Produits d’argile .. .. *519.407 *440.616 $4.112,955 *3,496,306
C.haux. tonnes .. .... 33,783 30,880 325,800 284,169
Ciment, barils .. .... 593,806 619,789 5,589.310 4,619,632
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Les VmsBright—Ça cest Vraiment Bon/

Enquête sur la conduite 
de certains policiers

Québec, 6 (D.X.C.) — A la 
suite de certains témoignages en 
cour du recorder récemment, les 
activités des détectives de l'es­
couade des moeurs feront, à Ja 
demande expresse du maire Lu­
cien Borne, le sujet d’une en- 
quête au cours d'une réunion 
spéciale, aujourd’hui, du comité 
de discipline de la police mu­
nicipale. Le maire a déclaré que 
le comité de discipline prendrait 
une atlitude définie à la suite de 
certains témoignages, quoiqu’il 
lui répugne de juger de la con­
duite de nos policiers pai les 
témoignages de certaines fem­
mes. Le maire prit cette attitude, 
hier midi, à la suite d’un long 
entretien avec l’inspecteur Roger 
Lemire, chargé de la discipline 
dans le département de la police 
municipale de Québec.

Le conflit entre les Syndicats et la Dominion Textile est réglé
Les ouvriers de St-Grégoire de Montmorency acceptent un projet d'entente préparé par les procureurs

des deux parties-----  Les chauffeurs d'autobus de la Compagnie des Tramways
présentent leur projet de contrat

Tue brève dépêche en dale de 
Québec nous annonce ce matin 
que le conflit entre la Dominion 
Textile, la DrummondviUe Lot- 
ton Company Ltd et leurs emplo­
yés des moulins de Drummond- 
villc. Magog, St-Grégoire de 
Montmorency et Sherbrooke est 
réglé.

L’on a peu de détails de cette 
entcntc qui aurait été débattue 
par les avocats des deux parties 
pour ensuite être soumise aux 
ouvriers. Ceux de St-Grégoire de 
Montmorency l’ont accepte hier 

j soir au cours d’une assemblée 
\ générale.

Selon ce que nous avons pu 
! apprendre, la nouvelle entente 
! comporte une augmentation de 
U u cents l’heure; deux nouvel­

les fêtes chômées et payées: 
Noël et le jour de l’an; une se­
maine de vacances payées aux 

! taux de 2 et 4 p. c., selon le nom­
bre des années de service.

On ne sait pas si la fameuse 
clause 17 a été modifiée. L’on se 
rappelle que cette clause avait 
trait au remaniement des taches. 
En vertu de cet article U coin- 
pagnic no ponvuit nioiiifior un 
système de production sans le 
consentement du syndicat.

La nouvelle entente a du être 
ou doit être soumise aux ou­
vriers des moulins de Sherbroo­
ke, Magog et DrummondviUe. Si

elle est acceptée. Ton croit que 
le nouveau contrat sera signé 
dès cette semaine.

Le dernier contrat de travail 
intervenu entre les Syndicats na­
tionaux qui groupent ces ou­
vriers et la compagnie Dominion 
Textile avait expiré le 9 novem­
bre dernier. Les syndicats 
avaient alors présenté leurs re­
vendications que la compagnie 
avait tout d’abord rejetées.

A la suggestion de la compa­
gnie, son avocat devait préparer 
un projet d’entente qui devait 
être soumis au procureur des 
syndicats. Faut croire que cette 
méthode s’est avérée efficace, 
puisque aujourd’hui après un si­
lence de quelque deux semaines. 
Ton nous annonce que le diffé­
rend est réglé.

Les chauffeurs d'autobus
Les chauffeurs d’autobus, em­

ployés de la Compagnie des 
tramways de Montréal, organi­
sés sous la bannière de l’Associa­
tion canadienne des chauffeurs 
d’autobus, ont présenté récem­
ment. aux autorités de la com­
pagnie, leur projet de contrat. 
Les principales demandes insé­
rées dans ce contrat sont:

Augmentation de salaire en 
conforiitite des responsabilités 
et du travail accompli qui a 
été évalué comme suit: première

année de service, $1.25 l’heure; 
deuxième année et plus, $1,40 
l’heure;

Journée minimum de huit heu­
res pour tous les chauffeurs et 
maximum de huit heures et tren­
te minutes après quo lia clause 
tlu temps supplémentaire s’ap­
plique; ,

La clause du temps supplé­
mentaire, en plus de pourvoir à 
une rémunération additionnelle 
après huit heures et trente mi­
nutes de travail tient compte de 
l’espace de temps écoulé depuis 
le début de la journée du chauf­
feur jusqu’à ce que son travail 
soit complètement terminé, c’est- 
à-dire qu’après un espace de 
douze heures à compter du début 
du tr tail, miel que soit le nom­
bre d’heitres accomplies, le tra­
vail exécuté sera rémunéré au 
taux de une fois et demie le taux 
régulier du chauffeur;

La semaine régulière de tra­
vail de six jours. Temps et demi 
le salaire régulier d’un chauf­
feur qui est tenu de travailler le 
jour de son repos hebdomadaire;

Vacances annuelles de deux 
semaines pour tous les chauf­
feurs après un an de service et 
de trois-,semaines pour ceux rte 
vingt ans et plus;

La clause du droit d'ancienne­
té comporte des spécifications 
précises en ce qui concerne la

transformation des lignes de 
tramways en autobus. Il semble 
que ce sera un des points sur les­
quels les parties entreprendront 
les discussions le plus rapide- 
nent.

Transport gratuit des chauf­
feurs non seulement pour l'aller 
et le retour au travail lorsqu’ils 
sont en uniforme mais par tpo- 
yen d identification particulière, 
afin qu’ils puissent être trans­
portes gratuitement sur tout le 
reseau de la compagnie;

Paiement du temps où un em­
ployé s'entraîne pour «e quali­
fier chauffeur d’autobus et une 
prime additionnelle pour ceux 
oui entraînent de nouveaux 
chauffeurs.

Dépouillement d'un arbre de Noël

Les employés de la laiterie 
Poupart & Lie Limitée, organisés 
en association connue légalement 
sous le nom de ‘‘Le Syndicat des 
employés de laiteries Inc.”, orga­
nisent pour le 19 décembre une 
fête de famille où Ton procédera 
au dépouillement d’un arbre de 
Noël, pour le bénéfice de tous 
les employés, leurs femmes et 
leurs enfants.

LT«'.

Election par 
acclamation ?

Il semble bien qu’il ▼ aura 
election par aclamation dans le 
comté de Brome, lors de l’appel 
nominal qui aura lieu demain 
après-midi. Le cjjef de l’opposi­
tion libérale, à la législature 
provinciale, M. George Marier, a 
en effet annoncé, hier soir, que 
son parti ne mettra pas de can­
didat dans cette élection complé­
mentaire. M. Marier a pris retle 
decision à la suite de la déclara­
tion des présidents conjoints de 
1 Association libérale du comté 
de Brome. MM. Joseph-L. Dcsliè- 
res el Errol Marsh. Voici le texte 
de la déclaration de cm mes­
sieurs:
_ “Depuis l’élection générale de 
juillet, dans Québec, alors quo 
les électeurs du comté de Brome 
ont élu un.député de l’Union na- 
tionale à l’Assemblée législative 
aucun nouveau problème de po­
litique provinciale ne s’est pré­
senté aux gens de cette circons­
cription. Comme, d’autre part, il 
n’y a pas encore eu de session 
de l’Assemblée législative, il 
n’existe donc aucune question 
nouvelle sur laquelle les élec­
teurs de Brome peuvent être ap- 
pelés à se prononcer dans Téléc* 
lion complémentaire du 14 dé­
cembre. Par conséquent, l’orga­
nisation libérale de Brome a dé­
cidé, après consultation avec les 
organisateurs libéraux et d’autres 
éminents électeurs du comté, ds 
ne pas présenter de candidal 
dan» cette élection complémen­
taire.

Notre décision, qui a été pris» 
sur le plan local, ne. constitue 
pas un précédent et nous cro­
yons que si d’autres élections 
complémentaires «ont tenues, 
après la prochaine session, le 
parti libéral y prendra part.”

Le candidat de l’Union natio­
nale, M. Wnrwick-A. Fox, serait 
donc élu par acclamation de­
main. si aucun autre candidat ne 
vient sur le« rangs-

OUVERTS DE 9 h. à 5 h. 30 — SAMEDI COMPRIS FERMES MERCREDI — FETE DE L'IMMACULEE CONCEPTION
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pour la garde-robes, la Cuisine.,. * 1?
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Porte-souliers cretonne
Pour 6 paires. Cretonne rose, 1.49
bleu, vert.

Nappes en plastique
Qualité VECONAS. Plastique transparent 
à placer sur une nappe de toile .98
48” x 54”.

t /
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Housses de plats
Tissu synthétique VYNIL pour les plats
PYREX ou autres. 4 nuances.
jaune, vert, rouge, bleu. La série ■ ■ ^

Couvre-bols en Vynil
Six housses dans 6 dimensions 
différentes. LA SERIE *

HOUSSES ET SACS A VETEMENTS
LE GRAND SAC "JUMBO"

Pour 12 à 14 vêtements. Huteur 57”, fermeture éclair 
de 27”. 2 solides crochets. Plastique pais et durable.

UN SAC HOUSSE DE 57"
Modèle plus étroit pour 8 vêtements. Avec 2 solides 
crochets.

POUR HOMMES UN SAC HAUT
Environ 45 pouces. Pour recevoir un complet. Aussi 
pratique pour tailleur de dames.

Uv ensemble tovjours utile

(umbo 3.30

57” peuce. 2.75
%

45” pouces 2.59

■ rrmurrnÊÊmmmmmm ■

Pour "son" malaxeur
Une housse protectrice et trans- dJCi 
parente.

Housse de grille-pain
Plastique clair et transparent.
Prix de vente. e«3^

1
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Housses pour sa machine
è laver si utile . . . Plastique 4 CO 
clair biais de couleur.

Couvre-épaules plastique
Pour blouses, complets, costumes A g 
Prix de vente.
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